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LA SECTE RUSSE 


DES 


HOMMES-DE-DIEU 


INTRODUCTION 


Des nombreuses sectes qui se sont developpe~es en 
Russie depuis le milieu du XVll siecle, celle que nous 
nous proposons d'eUidier ici n'cst ni la moins cnrieuse, 
ni la moins importante. Kile est connue en Russie sous 
beaucoup de noms. Le plus repandu esL celui de Klhy- 
stovchtc.hma ou secle des Kill}/ sly ' . 

On emploie moins couramment les termes de Boyo- 


1 Khlyst et Khlystovchtchina sont des alterations des mots Kfiristei 
Khristovchtchina, qui signifient : Christ et secte dirigee par des Christs. 
Qn ecrit datant de 1809 porte le titre de Isiasnenie raskola imienouie- 
mavo khristovclitchina Hi khlystovchtchina. (Renseignemeuts sur la 
secte nominee khristovchtchina ou khlystovchtehina.) 

Cette alteration a ete causee ou facilitee par laparenle des sons entre 
les substantifs hlilyst et kldystovclitchina et les verbes l;/ilystnout, 
khlystat qui signiiient : frapper, flageller. On croit en ell'et dans le peuplfi 
que la flagellation fait partie du culle de la secte, et Ton emploie le mot 
khlystovr.Mcliina dans le sens de secte de ceux qui se flagellent. 
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moly, de Liady, de Kantovchtchiki, de Sladoiedski, de 
Chalopouty, de JBiesiedni/d ' . 

Les sectateurs se donnent a eux-memes le nom de 
Lioudi Bojii ou Hommes-de-Dieu. G'estainsi que nous 
les designerons. 

C'est en aout 1903, an Caucase, dans la stanitsa 
cosaque d'Abinskaia (province de la Kouban) que nous 
avons commence 1'etude de la secte et avons ele" pour 
la premiere fois en rapport avec quelques-uns de ses 
groupes. La secte etait tres florissante. Dans la seule 
Abinskaia, ses membres se comptaient par centaines. 
Us formaient des groupes nombreux et se reunis- 
saient frequemment pour celebrer leur culte, c'est-a- 
dire chanter des cantiques, se livrer a de rapides mou- 
vements de rotation et de course en rood, ecouter leurs 
prophetes, etc... Chaque groupe a\ait a sa tete un 
Christ, une Vierge, des Prophetes et des Prophetesses. 
Les popes missionnaires, avec lesquels nous nous som- 
mes alors entretenu de la secte, etaient tons d'accord 
pour reconnaitre sa vitalite. Le grand nombrede publi- 
cations recentes sur les Hommes-de-Dieu emanant du 
cierge orthocloxe^ la grande place que tenait dans les 
Congres des missionnaires la question de savdir com- 
ment lutter centre la secte, prouvaient aussi combien 
elle avait de succes dans le peuple. 

Les groupes d'Hommes-de-Dieu donnaient le specta- 

1 Ccs mots n'ont pas fous une origine claire. Bogomoly signifie : celui 
qui prie Dieu ; Sladkoiedsltii, celui qui mange des choses sucrees; 
biesiednik, celui qui assiste aux conversations, c'est-a-dire aux assem- 
blees oil se celebre le culte. D'autres appellations moins repandues sont 
derivees des noms des propagandistes de la secte. 
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cle dc petitsmondesa pen pres completement etrangers 
aux transformations qui se preparaient ets'annongaient 
deja dans la vie intellectuclle et morale du peuple 
russe. Et nous ne pou vions guere constater de difference 
entre 1'enseignement et le culte des Hommes-de-Dieu 
que nous pou vions observer et ce qu'un de leurs pre- 
miers bistoriens ecrivail d'eux, il y a cent ans. 

Deux ans out suffi pour changer tout cela. Au mois 
d'aout de cette annee, nous nous trouvions de nouveau 
au Caucase, dans la meme stanitsa d'Abinskaia et 
nous nous remettions en rapport avec les membres et 
les groupements de la secte. 

Nous conslations d'abord que le nombre des secta- 
teurs avait considerablement diminue. Plnsieurs grou- 
pements avaient entierement disparu. Deux seulement 
restaient. L'un d'eux, reduit a quelques membres, avait 
garde son organisation d'autrefois ; il avait un Christ, 
uneVierge, des Prophetes; il celebrait, comme autre- 
fois, son cuHe avec les prophelies el les mouvemenls 
cir'culaires . Dansl'autre plus rien ne restaitde la bierar- 
chie ancienne. Le Christ y etail rnort sans qu'on le 
remplagat; la Vicrge avait disparu; on n'yentendait plus 
de propheties. Du culte, il ne restait plus que les can- 
tiques. De la doctrine, que renseignemenl moral. 

Autrefois volontairement sans aucun rapport avec 
les autres sectes, les Hommes-de-Dieu acceptaient 
maintenant de discuter nvec elles. Et dans une espece 
de congres, tenu en septembre 1905, des seclateurs de 
toute sorte de la province de la Kouban, nous avons vu 
de nombreux Hommes-de-Dieu accepter 1'idee de s'unir 
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avec lesautres sectes en vue cl'im efl ? ort commun pour 
le perfectionnement moral de 1'homme. 

Cette decadence de la secte des Hommes-de-Dieu 
s'observe un pen partouten Russie. Elle se laisse pe"- 
netrer par Fenseignement des sectes rationalistes. En 
plus d'un endroit, elle ne sera bientot plus qu'un sou- 
venir. Gette decadence de la vieille secte mystique des 
Hommes-de-Dieu concorde avec la preparation de tres 
profondes transformations dans la vie dupeuple russe. 
An momentmeme ou nous quitlions le Caucase, pour 
aller achever a Moscou la presente etude , Foukaze 
imperial du 1 7 octobresanctionnait par la promessedes 
libertes de presse, de conscience et de parole, 1'acces 
du peuple alavie politique. Les organisations ouvrieres 
issues du developpement de la gradde Industrie, les 
institutions rurales, avaient hate par leur action d'en- 
semble la date d'un evenement qui ne marque sans 
doute quela premiere phase d'une veritable revolution. 
Le mouvement quientratne la Russie tout entiere vers 
un ordre de choses nouveau hatera sans doute la deca- 
dence de la secte des Hommes-de-Dieu. Releguee dans 
les campagnes, il esta supposer qu'elle ne saura pas y 
resister a la concurrence quelui font d6ja avec succesles 
sectes rationalistes et que lui feront chaque jour davan- 
tage lesidees modernes. Nous avonsdonc eu 1'occasion 
d'etudier sur le vif des manifestations du sentiment 
religieux qui demain n'existeront peut-etre plus. 

Tres pen connue dans 1 Europe occidenlale, la secte 
des Hommes-de-Dieu a ele 1'objet en Russie d'un assez 
grand nombre de Iravaux. Malheureusement la plupart 
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de ces etudes ont ete faites avec 1'intention de com- 
battre la secte ; elles sont en effet 1'oeuvre du clerge 
orthodoxe et plus particulierement des pretres mis- 
sionnaires charges de lutler contre les sectes. On y 
sentledesir plus ou moins conscient de presenter la 
secte soas un mauvais jour. On y insiste a dessein sur 
ce qui pent paraitre monslrueux, immoral ou ridicule 
dans son enseignement et son culle. On y accepte sans 
les coritroler les temoignages qui vont en ce sens. 

Nous nous sommes eftorce de suivre une route 
opposee, clont un des historiens de la secte, M. N. 
Barsov, a donne la direction en 1869 '. Nous avons 
donne une importance decisive, pour 1'intelligence de 
I'enseignement religieux et moral de la secte, a ses pro- 
ductions memes, c'est-a-dire a ses cantiques et aux 
quelques ecrits emanantde ses membres. Autantqu'il 
nous a ete possible de le faire, nous avons controle 
notre interpretation en iriterrogeantles sectateurs avec 
lesquels nous avons ete en rapport dans la province de 
la Kouban. Nous avons fait de meme pour le culte, 
aux ceremonies duquel.nous avons pu assister. 

Cette enquete personnelle, en meme temps qu'elle 
nous a permis de recueillir quelques cantiques encore 
inedits, nous a convaincu de rinexaclitude de quel- 
ques fails licencieux ou criminels, conside'res souvent 
comme decoulant.de renseignement de la secte et ine- 
vitablement attaches a lui. Notre enquete n'a malheu- 

1 La Lecture chretienne, sept. 1869. Le tnysticisrne populaire Russe. 
On doit a M. Barsov le plus riche des recueils de cantiques de la secte. 
(Voir notre bibliographic.) 
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reusement pu porter que sur des groupes religieux de 
la province de la Koub.an, alors que la secte est repre"- 
sente'e dans presque toutes les gou verities de 1'Empire 
russe. 

II etait impossible d'etudier la secte et d'en donner 
une vue vraie, sans la replace? dans 1'ensemble des 
secies de la Russie moderne. C'etait le seul moyen de 
bien montrer son importance, qui nous paratt tres 
grande, et sa place, qui nous parait centrale. Ainsi mise 
dans 1'ensemble des a litres manifestations de la vie 
religieuse en Russie horsde 1'Egliseorthodoxe, la secte 
nous sembleetre un phenomene normal, profonde"ment 
lie aux conditions sociales et a la situation morale du 
peuple russe. De ce fait nous essayons de donner une 
explication, dont nous nous batons de dire qu'elle est, 
au plus haut degre, provisoire, car elle devrait reposer 
sur une etude approfondie de toutes les autres princi- 
pales sectes russes. Si les circonstances nous le per- 
mettent, la presente monographie sera la premiere 
d'une serie d'etudes semblables. 

Enfin, le culte desHommes-de-Dieu nous paraissant 
de nature a grossir ulilement les materiaux de la psy- 
chologie du sentiment religieux, nous consacrons un 
chapitre a son etude. 

Moscou, Janvier 1906. 


GHAPITRE PREMIER 


DOGME DES HOMMES-DE-DIEU 

d'entrer dans 1'expose de la religion des Hom- 
mes-de-Dieu, il nous parait indispensable de faire deux 
remarques preliminaires importanles. 

Formant, comme on le verra plus loin, des groupes 
a pen pres entitlement independants les uns des autres 
et relativement clairsemes sur toute la surface de la 
la Russie, les Hommes-de-Dieu n'ont pas tous exacte- 
ment le meme ensemble de croyances. A propos de 
chacun des principaux traits du dogme, de la morale 
et du culte de la secte, on distinguera done, dans la 
mesure ou le permeLtent les materiaux amasses jusqu'a 
ce jour, ce qui est commun a tons ou presque tous les 
Hommes-de-Dieu, de ce qui semblc ne 1'etre pas. 

Nous remarquerons en outre des maintenant que la 
secte s'est toujours presque exclusivement recrutee dans 
le peuple. Une seule Ibis, comme nous 1'indiquerons en 
e'en van t son histoire, elle est sortie des couches popu- 
laires, sans d'ailleurs que cet evenement semble avoir 
]oue qulque role dans ses destinees et dans Felabora- 
tion de son enseignement. II ne faut par suite pas de- 
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mander a cetle religion d'etre UQ ensemble d'ideessvste- 

CJ J 

matiquementordonnees etformanl an loutbienequilibre 
et logique, comme c'est le cas des religions a la cons- 
litution desquellcs un grand nombred'hommes eclaires 
ont apporte leur contribution. 


LES PUISSANCES CELESTES 

Les Hommes-de-Dieu enseignent et c'est la le 
centre meme de leur dogme qu'il n'y a pas de bar- 
riere infranchissable e litre les bommes et ladivinite. Le 
ciel et la terre sont en constante communication. La 
divinite manifeste incessamment sa presence sur la terre 
en s'incarnant en quelques homines et en inspirantles 
autres. Le celeste , les puissances celestes , disent 
les Hommes-de-Dieu dans un grand n ombre de leurs 
cantiques, sont descenclus du septieme ciel pour se 
promener parmi nous. 

Ces puissances celestes sont d'abord : Dieu le-Pfere, 
Dieu-le-Fils, le Saint-Esprit el la Mere-de Dieu. II faut 
y ajouter des Saints, des Anges, des Archanges, des 
Cb^rubins, des Seraphins, des Apotres. 

Dieu-le-Pere ' oti Dieu-Sabaoth 2 est le createur 8 du 
monde. La plupart des Hommes-de-Dieu '' ne parlent 
que d'une seule incarnation de Sabaoth en la personne 
deDanila Philippovilch, considere comme le fondateur 

' Bog-Otets. 

2 Bog-Savaof '. 

3 Sozdatel. 

* G'est, entre autres, le cas des groupes de la province de la Koubau 
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dela secte, etdont on place la vie clans lasecondemoitie" 
du XVII 8 siecle. Certains groupes des bords de la Volga 
semblenl, pourtant croire aux incarnations multiples de 
Sabaoth '. Mais cetlc croyancc est pen repandue et rien 
n'en transparait dans les cantiques de la secte, ou la 
personnalite de Dieu-le-Pere est tres peu en relief. Sa 
quality essentielle est d'etre le pere du Christ. C'est a 
lui qne s'adresse le plus repandu des cantiques, dans 
lequel on lui demande d'envoyer son fi'ls sur la terre : 

Donne-nous, Seigneur, 

Donne-nous le Christ, 

Donne-nous, Maitre, tori fils divin. . 

Le Christ, appele aussi Tsar celeste 2 , Petit-Pere :) , 
Beau-petit-Soleil 4 , Consolateur 5 , Hote-cheri 6 , etc... est 
de toutesles puissances celestes la plushonoree. Ses 
attributs font le sujet de la grande majorite des canti- 
ques, soitqu'il yprenne la parole, soitqu'on luiadresse 
quelque priere ou qu'on chante ses louanges. 11 a de 
tres nombreuses incarnations,, la premiere en Jesus de 
Nazareth, les autres en les nombreuxChristsqui, depuis 
Ivan Souslov, le compagnon de Daniln Philippovicht, 
ont apparu dans la secte. 


1 Gomme il resulte d'une enqufite du mission u-dire Smoline, Revue des 
Missionnaires, 1899, mai. p. 54B. 
1 Nebesnyi tsar. 
a Batiouchka. 
' Krasnoie solnychko. 
s Outiechitel. 
dorogo'i. 
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Chaquegroupe pent avoir en effet son Christ incarn^ 1 : 

II meurt dans les corps qu'il a choisis 
Et renait dans d'autres corps 61us - . 

Le Christ des Evangiles n'est ainsi que Fun des 
nombreux hommes qu'a choisis et choisit encore la 
Divinite pour s'incarner en eux. II est ne naturelle- 
ment de Marie et de Joseph, et a ete elu par le Fils-de- 
Dieu a cause de la purete de sa vie et de son coeur 
et de la saintete de ses ocuvres ". Gomme complement 
de cette maniere d'entendre la divinite de Jesus, on a 
releve dans certains groupes une interpretation symbo- 
lique des Evangiles et de 1'Ancien Testament. Adam 
est 1'intelHgence humaine, Eve, le corps, 1'Eden, 
la secte des Hommes-de-Dieu, les arbres du Jardin, 
lesHommes-de-Dieu, 1'arbre de la science, la beaute 
physique de la femme, le fruit dc 1'arbre, le peche. 
Dans le passage de la mer Rouge, les Israelites sont les 
vrais croyants, TEgypte est le monde, Pharaon, 
le peche, Moise, la loi de Dieu, la Manne, la parole 
divine, la sortie d'Egyple, la fuite loin des erreurs 
du monde. Dans les evangiles, la Vierge est rame, 

1 D'api'6s Tun des plus anciens ecrits sur la secte (Etude de la secte 
appelee Christovclit chine ou K/tlystovchtc/rine, 1809, due a un ancieu 
Homme-de-I)ieu, le prftlre loan Serguieiev),il pent arriver que deux Ghrists 
existent coneurremment dans le meme groupe. Ge fait n'a jamais ele 
observe dans la suite et nous ne 1'avons pas rencontre au Caucase. Par 
contre on a vu plus d'une fois des groupes sans Christ, surtout dans ces 
dernieres annees et, pour uotre part, nous en avons rencontre plusieurs 
en 1905. Dans ces groupes, le prophete tieot la place du Christ absent. 

2 Recueil de Barsov, n 27. 

a Serguieiev. Lecture ckretienne , 1869, sept., p. 438. 
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1'Annoncialion, la descente en Tame de 1'Esprit-saint, 
la Samaritaihe, Tamepecberesse, 1'eau vive, 1'Esprit- 
saint; Jesus marchant sur les flots symbolise la vie 
de qui sait rester dans le monde sans se souiller; la 
resurrection de Lazare sigiiifie la connaissance de la 
v6rite; la guerison miraculeuse des malades a la meme 
signification. 

Cette interpretation symbolique des Ecritures a ele 
rapportee au commencement du XlX e siecle ' et repro- 
duite dans la suite par presque tous les historiens de 
lasecte 2 . On n'en trouve pas trace dans les cantiques 
et nous ne 1'avons pas rencontree au Caucase. Si elle 
a ele commune a tous les groupes de la secte aux 
environs de \ 800, elle a done cesse de 1'etre aujourd'hui. 
Le fait qu'aucun cantique n'en fait mention inclinerait 
en outre a croire qu'elle n'a jamais ete un trait essen- 
tiel de 1'enseignement de la secte. 

Les attributs du Fils-de-Dieu sont nombreux. II pro- 
tege, console, reconforte, encourage ceux qui croient 
enlui, ses enfants , ses ubrebis , ses elusfideles 3 )). 
11 met les hommes sur la route du salut, les y ramene 
quand ils s'en eloignent 4 . 11 donne sur la terre les 
joies de 1'ame aux justes. 11 sera, au jour du jugement 
dernier, le dispensateur des joies et des peines eter- 
nelles. Sa presence au milieu des hommes est un 

1 Par Serguteiev en 1809 et Andreianov (de la secte des mutiles) en 
1830. Voir Lecture chretienne , 1869, sept., pp. 443-446. 

8 Notammentpar Barsov, Koutapov, Rojdeslvenskii, Margaritov, etc... 

3 Dans un grand ndmbre de cantiques. 

* Voir entre autres les cantiques n 11 du rccueil de Barsov, n 29 du 
recueil de Kelsiev. 
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bonheur inestimable, son absence est une cause de tris- 
lesse et de chagrins. 

Sauveur, notrc rnaltre, 

Resle loujours avcc nous. . ". ' > 

prient les Hommes-de-Dieu. 

Qui voudrait m'aider dans ma peiue, 
Et rarnener chez moi mon Petit- Pere ? 
Reviens, maltrr, Petit-Pere (.-h6ri. 
Reviens, clier l)6te magnifique * ! 

Le Christ choisK pour s'y incarner les plus purs et 
les meilleurs d'entre les hommes 3 . 11 se determine en 
toule liberte ' et lient plus compte des qualites morales 
que des qualites intellectuelles : 

Nous sommes sots % 

de sols paysans 

El dans ces sots 

le Seigneur s'incarne u . 

Les Hommes-de-Dieu ne semblent pas se faire une 
idee bien nette du mecanisme de celte incarnation. La 
plupart des cantiques parlent d'une espece de penetra- 
tion immediate de Tame choisie par le Fils-de-Dieu. Un 


1 Kelsiev, n 29. 

3 Kelsiev, n 44 (Serguiiev, n 2; Barsov, n 61). 

3 Barsov, n 27. 

4 Tu appar;iis, Christ, oil lu veux et en qui tu veux. . (Barsov, n 27). 

5 Dour al>i. 

Recueil de Dobrotvorskii, ti 50 (Messager Russe, 1869, mars, n5). 
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cantique indique aii contraire 1'entremise cle TEsprit- 

Saint : 

I.e Sauvcur 

est ins6parablement avec Dieu-le-Pere dans leciel, 

il envoie 1'Esprit-Sainl et parlui cngendre un Christ 1 .* 

L'importance de celte troisieme puissance celeste^ 
est considerable. Comme le Christ, ilsoutientet eclaire 
les hommes 2 . Son action est incessante, 

.. II aide en toules choses, 
chaque jour, chaque heure 
incessamnienl 3 . 

II se manifesto surtout pendant les ceremonies du 
culte et penetre alors dans toutes les ames qu'il rem- 
plit de ki plus vive joie 4 . II a pourtant aussi ses elus : 
ce sont les prophetes et les prophetesses de chaque 
groupe, par la bouche desquels il s'exprime. 

Ne doutez pas de mes paroles , 
dit un prophete dans un cantique, 

c'est 1'Espril Saint qui parle 
par ma bouche 5 . 

La Mere-de-Dieu 6 , de^signee aussi Ires sou vent, par le 
termede Petite-Mere 7 , ne le cede guere en importance a 

1 Barsov, n 27. 

2 Entre autres cauliquos, le n 30 ile Barsov. 

3 Barsov, n" 76. . 

4 Ibid. 
a Ibid. 

Bofloroditsa. 
7 Matouchha. . 
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1'Esprit-Saint et la conception qu'en on.t les Hommes- 
de-Dieu est plus precise. Son aUribut ossenliel esl la 
bonte : elle intercede aupres du Christ pour les 
pecheurs ' . Elle est la purete meme et a souci de la 
voir garder par les hommes 2 . Elle aussi dispensera 
dans le ciel la joie aux elus 3 . Elle est 1'auxiliaire 4 du 
Christ, comme lui met les hommes sur le chemin 
du Salut 5 et a le pouvoir d'envoyer 1'Esprit-Sairit sur la 
terre 6 . Ses incarnations sont aussi nombreuses que 
celles du Christ, dont elle est toujours la compagne 
sur la terre 7 . 

Les Saints, Anges, Archariges, Cherubins, Seraphins 
et Apotres sont souvent cites dans les cantiques, mais 
sans qu'on y trouve de renseignements precis sur 
leurs attributs. Comme les puissances celestes de pre- 
mier rang, ils habitent le septieme ciel 8 et s'y rejouis- 
sent avec elles a chanter et danser 9 . Leur nombre 
indetermine s'augmentera, aii jugement dernier, de 
tons les Hommes-de-Dieu, quid'ailleurs dejasur la terre 
peuvent etre ces puissances celestes incarnees 


10 


1 Barsov, n 84. 
- Barsov, n 7, 61. 
3 Id. 

I Pomochtchnitsa , dans de nombreux cantiques ( entre autres : 
Dobrotvorskii, n 18). 

II Barsov, 44, 61, etc. 
Barsov, 18. 

7 Barsov, 55 ; Dobrotvorskii, 18. 

8 Kelsiev, n 24. 

11 Sergui6iev. Manuscrit 1259. BibliothSque Roumiantsov (Moscou), 
feuille 8 recto, et quelques cantiques. 

10 Barsov, n 7. -- Gazette de VEparchie de Samara, 1870, 23. Gan- 
tique n 8. 
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Dans quols rapports sont entre eux ces habitants du 
septieme ciel? II est difficile de le dire avec exacti- 
tude et de preciser plus que Ton vient de faire, Preoc- 
cupe de bien indiquer la distance qu'il y a entre le 
dogme de la secte et celui de FEglise orthodoxe, le 
clerge" russe s'est pose" la question de savoir si le Pere, 
le Fils et le Saint-Esprit sont, dans la pensee des Hom- 
mes-de-Dieu, trois divinites independantes ou les trois 
personnesd'uneseuledivinite.LetermedeSainte-Trinite 
se rencontre plusieurs fois dans les cantiques et y vient 
comme pour resumer remuneration : Pere, Fils, 
Esprit : 

Tous chantent avec amour, 
Notre saint, saint, saint Cr^aleur, 
Notre saint, saint, saint Sauveur, 
Notre ami le Saint-Esprit 
Toute la Sainte-Trinit6 '. 

Maisjamais le terme de Sainte-Trinite n'est accom- 
pagne d'epithetes explicatives, encore moins de com- 
mentaires. M. Rojdestvenskii 2 incline a croire que le 
Pere, le Fils et 1' Esprit sont pour les Hommes-de-Dieu, 
comme pour les orthodoxes, les trois personnes d'un 
seul Dieu. MM. Koutepov 3 et Margaritov '' pensent aussi 
que les puissances celestes de la secte ne sont pas 
des divinites independantes, mais affirment en meme 
temps que les Hommes de-Dieu rejettent le dogme 

1 Barsov, n 13. Voir aussi les n 62 et 8. 

- Lea sectes des Khlysty et des Skoptsy en Russie, p. 155. 

;1 Sectes..des Khlysty et des Skopsty, p. 274 et suiv. 

4 Histoire des sectes rat ionctlistes et mystiques russe?, p. 143. 
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orthodoxe de la Trinite. 0n peut penser, e"critM.Marga- 
ritov, que, sous les termes de Trinite, d'Archanges, 
d'Anges, etc...,, ils (les sectateurs) entendent non des 
person nes, mais seulement des attributs moratix, des 
manifestations differentesd'un seul et meme etredivin. 
De la sorte, les Khlysty ont une conception pantheist! - 
que de la Divinite '. 

Celte conclusion nous parait tout a fait injuslifiee. 
Ges an tours oublient sans doute qu'il s'agit ici d'une 
religion entierement elaboree par le peuple et qu'ils 
risquent de -de* figure r. en y inlroduisant des notions, qui 
ne sont claires que pour les esprits habitue's aux discus- 
sions theologiques et philosophiques. Nous avons essay6, 
dans des conversations avec des membres de la secte, 
d'obtenir d'eux une conception de la divinite plus claire 
que celle qui ressort des cantiques. De cette enquete, 
il resulte pour nous que lesHommes-de-Dieu ne se sont 
peut-etre jamais pose la question de savoir ce qu ils 
e.nlendent au juste par la Trinite et ce que sont en elle 
le Pere, le Fils et lEsprit. Notre impression est que la 
Trinite est pour eux un terme qui permet de designer 
d'un seul mot trois objels dislincls, mais rapproches, 
un ensemble et non un etre. Mon pere, mon frere et 
moi, nous disait un sectateur, avons le meme noni de 
famille, nous sommes tons trois des R... Dieu-Sabaoth, 
le Christ et le Saint Esprit sont de meme tous les trois 
dieux et forment ensemble la Sainte-Trinile. Mais le 

1 M. Koul6pov parle aussi du pantlieisme des Hommes-dft-Dieu et 
cede itiierpretaliou est generalemeul anceptee par les missiounairfs 
orthodoxes. 
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paysan russe orthodoxe, le catholique remain clti peu- 
ple dans 1'Europc occidenlale, comprennent-ils la clivi- 
nile enlrois personnes autremenl que sous la forme de 
trois etres dislincls ayantdes qualites morales parentes 
etphysiqucment fails a Timagedes representations plas- 
tiques qu'on trouve dans les eglises et les musees? 
Le pen pie ne pense vraiment que ce qu'il pent concre- 
te me nt se representer. Entre Dieu-le-Pere, le Fils, 
FEsprit, la Mere de-Dieu et les autres habitants du 
Ciel, I'Homme-de-Dieii ne voit pas les rapports obscurs 
dont parlent quelques historiens de la secle, mais ces 
liens ve'cus qui unissent les membres d'une famille, 
d'un groupe d'amis, d'une seete. Nous conclurons done 
sur ce point, avec M. Rojdestvenskii, que les Hommes- 
de Dieu ont, des rapports des puissances celestes 
entre elles, lameme idee que les orthodoxes du peuple, 
mais parce que les tins et les autres peuplent le ciel de 
divinites distinctes. 

En lisant les cantiques de la secte et en causantavec 
ses membres de leurs divinites. on ne manque pas 
d'elre frappe du trait moral essenlielcommun a toutes : 
la bonte'. Les Hommes-de-Dieu parlent pen de la toute- 
puissance des dieux, et il estremarquable, a cetegard, 
que du Dieu-Sabaoth, du Dieu-Createur, les cantiques 
disent peu de cbose. 

On yditau contraire avecune profusion, quifinit par 
rendrecettc lecture monotone, combien sont donees, 
compatissanles, pitoyables, accueillantes, les diverges 
puissances celesles . On est to uj ours sur que les 
prieres seront exauc^es, qu'on trouvera 1'aide, les con- 


T 

24 SECTE RUSSE DBS HOMMES-DE-DIEU 

seils, lesecours, la protection dont on a besoin. On n'a 
nullement peur d'etres qui ne sont rien moins que 
redoutables. On les appelle aupres de soi, comme des 
amis chers, des hotes aimes , qu'on se fera une 
fete de bien accueillir. Les dialogues, qu'on trouve 
souvent dans les cantiques, entre quelque divinite et 
les hommes, sont emailles de mots caressants, de ces 
diminutifs amicaux dont la langue populaire russe est 
si riclie. 

Dans cette atmosphere de douceur etde confiance, la 
distance entre le ciel et la terre se trouve singuliere- 
ment amoindrie. II reste a la douceur des dieux et a la 
confiance des horrimes peu de chemin a -fa ire pour que 
leurs mondes se rejoignent et se penetrent, et que 1'in- 
carnation des divinites apparaisse comme la sanction 
de cette union. 

Les historiens de lasecte ne nous paraissent pas avoir 
vu 1'importance dela bonte" des dieux pour rintelligence 
de ce rapprochement -dti ciel et de la lerre, qui est 
1'essentiel de la doctrine des Hommes-de-Dieu. Us 
demandent : comment est-il possible que des hom- 
mes traitent d'autres hommes comme des dieux, qu'ils 
acceptent 1'idee de coudoyer des dieux vivants , 
d'etre peut-et,re appeles a le devenir eux-memes? et 
trouvent difllcilement une reponse a cette question. 11 
noussemble aucontraire que, quand on abien saisi les 
attributs mora.ux des divinites de la secte, et vu quelle 
reelle intimite ils creent entre les dieux et les hom- 
mes, il est facile de consiclerer la croyance aux incar- 
nations divines comme le complement naturel de la 


LE DOGME 25 

representation qu'ont les Hommes-de-Dieu des habi- 
tants du ciel. Les dieux dans le ciel sont aussi pres 
des hommes quesur la terre les dieux incarne~s. 

LE JUGEMENT DERNIER 

Malgrd le grand nombre d'inoarnations des u puis- 
sances celestes , les hommes qui, deja sur la terre, 
peuvent etre comptes comme des habitants du. ciel, 
demeurent relativement rares. Les Christs, les Meres- 
de-Dieu, les Prophetes et d'une maniere generale les 
dieux-vivants , constituent line espece d'elite tres 
restreinte. Tons les autres doivent cornparaitre devant 
le tribunal des Dieux oil ils seront juges suivant leurs 
03uvres pendant la vie. 

De nombreux cantiques parlent de cet evenement, 
en annoncent 1'approche, conseillent aux hommes de 
s'y preparer '. 

D'une maniere generale les Hommes-de-Dieu consi- 
derent le jugement dernier comme proche. 

Les derniers temps sont arrives 

Et avec eiix la recompense. 

II est pres de nous, amis, le Jugement, 

Quand les morts se releveront 2 . 

La terre el le ciel trembleront, 

De nombreuses etoiles tomberont sur la terre 3 . 

1 Revue de I'Epaichie de Toula, 1867, cantique 6 (Kelsiev, n 23). 
Sergui6i6v, n 5 (Kelsiev, u 18); Dobrotvorskii, n 14, 17, 80; Barsov, 
n 59, 83, 84 ; Lectures de la Socie.te d'histoire de Moscou, 1872, 2, deux 
cantiques, pp. 185-186. 

3 Barsov, n" 83. 

3 Lectures... cantique p. 185. 
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Les hommes comparailront alors devant les puis- 
sances 'celestes assemblies et recevronl en recom- 
pense les joies eternelles 1 du Royaume celeste ou, en 
chatiment, des peines e"ternelles. 

A droite sont places lesjustes , ils sont joyeux 
et clairs ; la Mere-de-Dieu les accueille. A giiuche 
sont les pecheurs , ils sont sombres et effrayes 2 . 

Lescantiques nous donnenld assez nombreux details 
sur les joies qui sont reservees aux justes. Ils seront 
les compagnons des Dieux au Ciel 3 ; avec les anges 
ils chanteronl et danseront ''. La Mere-de-Dieu leur 
donnera des costumes blancs, des couronnes d'or"', 
ou encore 

des chevaux de preux 6 , 

des chasubles qu'on ne peut souiller 

des couronnes a f;iceltes 1 . 

Au ciel, il n'y a place pour aucune peine : 

La on ne pleure ni sanglole, 
c'esl une lelicile infinie s . 

Par centre, les cantiques nous renseignent tres pen 
sur les peines re'servees aux pecheurs. 


1 Kelsiev, n 35. 

2 Lecture?... cantique, p. 185. 

3 Revue de I'Kp. de Toula. n 15. 
' Barsov, n" 69. 

* Barsov, u" 48. 

" Koni bogati/r kit?.. 

7 Dobrotvorhkii, n 80; voir aussi Barsov, u" 54 

8 Barsov, n 69. 
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Qui nc croif pas a la parole divine, 

ne goutera jamai.s 

les plaisirs du Paradis; 

Du roya untie de'Dicu 

il sera pour lou jours prive, 

et devra, pen lanl reternile, 

rester couche dans Tobscurit^ l . 

II nv recevra pas de couroune , 

dit encore plus brievement un autre canlique ". 

Une seule fois, on trouve un pen plus de develop- 
pement etde precision sous la forme suivanle : Le Christ 
ordonne aux anges de chasser les pecheurs loin de lui 
et les envoie 

chez Irur pere le Demon, 
ou ils souffriront 6lernellemenl 
el pleureronl sans fin 3 -. 

On rencontre aussi quelquefois dans les cantiques 
les mots enfer, infernal '', sans aucun commentaire. 11 
n'est pas douleux que les Hommes-de-Dieu croient a 
1'existence d'un lieu de souffrance 5 , en opposition avec 
le ciel, et d'un on de plusieurs etres qui sont en ce lieu 
ce que les etres divins sont an ciel. Mais le,ur dogme, 
sur ce point, ne saurait etre Ires developpe et surtout 


1 Kelsiev, n 23. (Revue de I'Ep. <Je Toula, ti 6) 

2 Barsov, n 34. 

3 Lectures... caatique p. 186. 

4 P. ex. Barsov, u 75: la force <ie I'nnfer... 

;i Un caulique (Lecture?, p. 185) -srmblerail ineiue sifuei 1 ce lieu sous 
la terre : il y est dit que Dieu euvoie les pecheurs dans les trois abimes 
de la terre . 
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nettement exprime, a cause de la regie qui leur ordonne 
de ne pas prononcer le nom du de"mon, de ne pas parler 
de TEnfer, etc Dans leurs conversations, ils evitent 

\ 

d'employer ces mots, se servent de periphrases et sont 
visiblement genes quand on aborde avec eux ces sujets. 
Cette attitude nous a frapp6.au point que nous nous 
sommes demande si la croyance a 1'Enfer, au Demon 
et aux peines eternelles est vraiment essentielle dans 
le clogme de la Secte, ou plutot si les objets de cette 
croyance occupent une grande place dans les preoccu- 
pations des Hommes-de-Dieu. 11 nous a semble qu'on 
peut en douter. Cette extreme bonte des dieux sur 
laquelle nous insistions plus haut, le voisinage des 
dieux vivanls , le privilege qu'on t les membres de 
la secte d'entendre de la bouche des prophetes la parole 
de 1'Esprit-Saint, d'etre penetres par lui pendant les 
ceremonies du culle, en un mot tons ces traits dudogme, 
qu'exprime le terme meme d'Honime-de-Dieu, donnent 
a penser que les membres de la secte ne doivent guere 
prevoir pour eux-memes les souffrances eternelies que 
le Jugement dernier reserve aux pecheurs. Entrer dans 
la secte, avoir desormais pour guides et conseillers le 
Christ, la Mere-de-Dieu, 1'Esprit-Saint, pour compa- 
gnons des prophetes, des apotres et des anges, n'est-ce 
pas sinon entrer tout a fait au ciel, du moins s'en 
approcher de bien pres? Sans doute le salut ne s'achete 
pas par la seule affiliation a la secte; il faut en accepter 
les regies, en meltre en pratique la morale, en cele'brer 
le culte. Mais toute cette discipline a bien plus comme 
but de rapprocher des dieux les fideles et, mieux 
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encore, de les Clever, pour ainsi dire, dans la hierarchic 
divine, que de leur assurer 1'entree dans un monde ou 
ils ont deja pdnelre". II nous semble done qu'on expri- 
merait exactement 1'opinion des Mommes-de-Dieu sur 
un point que leurs cantiques mettent peu en relief, en 
disant que les peines elernelles sont reserves a ceux 
qui ne font pas partie de la secte et que le Jugement 
dernier ne consistera guere qu'en une separation des 
Hommes-de-Dieu d'avec les autres hommes, en une 
espece de revanche de la secte sur 1'Eglise orthodoxe 
qui la condamne et la combat. 

METEMPSYCHOSE 

L'obscurite de la doctrine de la secte touchant le sort 
des ames qui ne sont pas immediatement sauvees et 
ne trouveront pas de placeauciel, est encore augmentee 
par la croyance en la meternpsychose. On trouve cette 
croyance mentionnee pour la premiere fois en 1809: 
a Les ames de ceux qui n'ont pas connu la vie de Dieu, 
e"crit Sergui^iev ', passent apres la mort dans des corps 
d'animaux el de la reviennent dans des corps d'enfants, 
parce que les enfants sont le fruit du pe'cli^ . Le con- 
texte ne donne aucune explication. En 1870, un mis- 
sionnaire anonyme releve aussi la croyance k la 
metempsychose chez les Hommes-de Dieu d'un village 
de 1'Eparchie de Samara 2 . Les ames qui n'ont pas 

1 Lecture chretienne, 1869, n 9, p. 441. 

a Revue de 1'Eparchie de Samara, 1870, n 18, p. 423. 


30 SECTE RUSSE DES HOMMES-DE-DIEU 

alteint i\ la mort tin suffisaut degre de purete", sont 

replacees dans des corps d'animaux ou d'hommes La 

memeainepeutainsianimersuccessivementtroLS corps. 

Si,apres ces epreuves, elle ne s'est pas purifiee, elle est 

iiTe"mediablement prive"e des joies celestes. Enfin, en 

1896, le missionnaire Kalnev rapporte ' que quelques 

groupes religieux du Caucase, tres vofsins de la secte 

des Hommes de-Dieu etqui lui doivent une grosse part 

de leur culte et de leur dogme, etablissent une hi6rar- 

chie detaille"e des etres depuis les betes les plus simples 

jusqu'aux membres de leur secte, en passant par les 

anirnaux domestiques et les autres hommes. Chaque 

ame devrait, avant d'etre sauvee, passer par tons les 

degres de cette echelle. 

Ge sont la tons les temoignages positifs touchant la 
croyance des Hommes-de-Dieu a la m^tempsychose. 
Us ont paru suffisants a tons les historiens de la secte, 
qui donnent la metempsychose comme faisant partie 
integrante dela doctrine des Hommes-de-Dieu et m6me 
comme un de ses traits caracteristiques 2 . II nous 
semble que cette conclusion est trop hative. Pour notre 
part, nous n'avons pas trouve cette idee cliez les Hom- 
mes-de-Dieu que nous avons vus dans la province de 
la Kouban. D'aulre part absolument rien n'en trans - 
paratt dans les cantiques jusqu'ici recueillis de la secte. 

1 Revue des missionnaires, 1896, avril I, p. 26. 

2 Voir entre autres N. Barsov, Lecture cliretienne, 1869, 9, p. 441 ; 
E. Barsov, Revue orthodoxe, 1873, Janvier, p. 151; Rojdestvenskii, Les 
sectes des Klilysty et des Skoptsy, 1882, p. 151 ; Koutepov, Les sectes 
des Klilysty et des Skoptsy, 1880 et 1900, pp. 286-287. Voir aussi : 
Revue des Missionnaires, 1904, 1, p. 33. 
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Pour ces deux raisons, et a cause de la rare 16 des 
temoignages affirmatifs de 1'existence de la me'tempsy- 
chose dans la doctrine de la.secte, nous croyons pou- 
voir avancer que celte idee n'est ni tres generalement 
repandue dans les groupes des Hommes-de Dieu, ni 
fondamenlale dans leur doctrine. 


L'AME ET LE CORPS 


L'oppositionde 1'ame et du corps est parcontre d'une 
importance tres grande et n'est probablement rejetee 
par aucun groupe. 

Sur la route, sur le ehemiii 

Allaient eusemljlele frere et !a sceur. 

Le frere clit a sa so3ur cherie : 

Tu es ma sceur che'rie, 

ma colombe blanche, 

et moi suis ici ton frere ; 

nous avons la m6me mere. 

Je sui.s un saint ange de Dieu 

el, ton gardien ici-bas. 

Suis-moi, soeur ch^ric, 

El ne pense a rim ; 

jc ne t'ubanilonncrai pas, 

nion ame fidele . 

Ayant 6cout6 ces paroles, 

la soeur, 1'ame repondit : 

Mon frere cheri, 

saiut ange de Dieu, 

je suis heureuse de I'obelr, 

mais voila mon malheur : 
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Mon corps est lourcl etparesseux, 

il cherche toujours la corruption, 

il m'opprime sans cesse. 

Quandje veux prier, 

11 se jette sur le c6t6 ; 

quand je veux jeuner, 

il se met en colere . 

Ne te chagrinepas, ne pleure pas. 

r6pondit alors 1'ange. 

Moi, Ion frere, falderal. 

Je prendrai ton corps a la place, 

je le chasserai sans cesse, 

je le metlrai en croix, 

je le torturerai. 

Va, corps, ne sois pas paresseux, 

n'offense pas ma soaur, 

ne prends pas le pas sur elle; 

suis-Ja paisiblement. 

Je te bats, 

je ne t'aime pas, me"chant, 

parce que lu raisonnes, 

aimes ce qui te plait a toi seul 

etperds ainsi ma sceur. 

Quand tu mourras, 

ta place seraquelque obscur Toss6; 

lu serviras de nourriture aux vers 

sous la terre. 

Et ma sosur, elle, 

ira la-haut 

dans le royaume c61este, 

vers son immortel fiance, 

vers J^sus-Christ. 

Honneur et gloire a Lui ! 

1 Barsov, n 99. 
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Particulierementdeveloppeedanscecantique, 1'oppo- 
sition de Tame et du corps est exprimee dans un grand 
nombre d'aulres. Ta.ndis que Fame, pareille a une 
belle jeune fille , a pour destination leciel ', le corps, 
cruel serpent interieur 2 , retourne a la terre 3 . 

La vie de 1'homme est remplie par la lutte entre les 
tendances de Fame et celles du corps. Le salut s'achete 
par le triomphe des premieres 4 . Pour 1'atteindre, les 
Hommes-de-Dieu proposent 1'observation des regies 
de leur morale et la pratique de leur culte. 

A cette opposition de Tame et du corps les histo- 
riens de la secte ont donne* la forme systdmatique 
d'une pbilosophiedualiste 5 . Us ont rapproche' ce point 
de la doctrine des Hommes-de-Dieu de la metaphysi- 
que Manicheenne, ont parle de deux grands principes 
explicateurs de toute chose : le Bien, qui se con fond 
avec la divinite, les times et le monde de I'Esprit; le 
Mai, qui se confond avec Satan, les corps et le monde 
de la matiere. lei encore nous ne saurions accepter 
cette maniere d'interpreter la doctrine des Hommes- 
de-Dieu. Nous avons indique plus haul combien est 
peu developpee la notion d'un monde du mal, la 


1 Barsov, n 41, 63. 

2 Barsov, n oa 63, 70; Dobrotvorskii, n 43 (Kelsiev, n<> 8); li. de I'Ep. 
tfe Toula, 1867, n 7 (Messager Russe, 1869. 3, n 6). 

3 Barsov, n62;. Dobrotvorskii, n 73. 

4 Barsov, n 62. 

s Voir entre autres N. Barsov, Cantiques des Hommcs-de- 
Dieu, Preface ; E. Barsov, Revue orthodoxe, 1873, Janvier p. 14; 
Rojdestvenskii, Sectes des Khlysty et des Skoptsy, p. 151 ; Koute'pov 
Sectes des Khlyvty et des Skoptsy, etc. 
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conception d'Esprits du mal dans les croyancrs de la 
secte.Cela seul suffirait a priver les elements d'un des 
termes de 1'opposition dont on parle, d'une base solide 
et nettement conciie. Rien en outre ne nous parait 
anssi eloigne de la maniere de penser des Mommes-de- 
Dieu, et peut-etre du peuple en general, que de pareilles 
abstractions. A 1'exception de quelques 1'ettres, toute 
la litterature de la secte consiste en poemes, dans 
lesquels se manifeste incessamment, par 1'abondance 
des images, des allegories, des symboles, le besoin de 
penser en termes concrets et en maniant des objets 
sensibles. Ce besoin de voir et de toucher ne peut-il 
meme pas expliquer en partie le dogme des incarna- 
tions divines, comme si les dieux n'avaient, quand ils 
sont reduits a la pure existence spirituelle, qu'une 
existence incomplete et devaient demander aux corps 
des hommes qu'ils elisent leur pleine realisation? Et 
s'il en est ainsi, que reste-t-il de 1'opposition dont on 
parle ? 

lei, comme a propos du dogme de la Trinite, les 
Hommes-de-Dieu voient des ensembles, et non des 
essences, distinctes des unites composant les groupes 
et directrices de leurs multiples manieres d'etre. De 
meme qu'ils rangent a part les bons et les me"chants, 
les membres de la secte et les autres bommes, ils 
distinguent les tendances de 1'ame des de"sirs du corps. 
Ils sont (aits de telle maniere qu'ils voient en eux- 
mumes et qu'ils vivent douloureusement un conffit 
e litre les Lines et les autres, et ils expriment simple- 
ment ce conllit, tel qu'ils le sentent, c'est-u-dire 
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constant et profond. Mais cle la a mettre derriere les 
tendances de J'ume et les desirs du corps, derrierc les 
ames et les corps, derriere 1'esprit et la matiere, deux 
grands principes dont ces objets particuliers ne seraient 
que des manifestations, il y a, nous semb)e-t-il, tres 
loin, et Hen ne nous autorise a penser que les Hommes- 
de-Dieu ont fait ce passage. Nous dirons meme qu'a 
moins d'abandonner leur naive maniere dc penser et 
de cesser ainsi d'etre tine secte typiquementpopulaire, 
ils ne pouvaient pas faire ce passage. 

En somme, le dogme des llommes-de-Dieu se reduit 
a pen de chose et Ton pent aisement en resumer Tes- 
senliel en quelques mots : Entre le ciel et la terre, il 
n'y a pas cle distance infranchissable, et 1'un est 
commele prolongementde 1'autre. Des clieux bienveil- 
lants et doux habitent indifferemment les deux regions, 
acceptant de sejourner dans la seconde pour aider les 
homines a liberer leurs ames des corps qui les oppri- 
ment, et ii etre ainsi dignes de retourner avec eux au 
ciel. 


GHAPITRE II 


MORALE DES HOMMES-DE-DIEU 

L'oppositioa que nous venons d'indiquer entre les 
tendances de Fame et les desirs clu corps sert de fon- 
dement a la morale de la secte. II faut que les pre- 
mieres triomphent des seconds '. Le salut et la divini- 
salion de 1'ame dependent de cette victoire. 

LES REGLES 2 

Dans cette lutte delTime centre le corps, le plus pres- 
sant des devoirs est de vaincre 1'instinct de la repro- 
duction. Ne vous mariez pas , enseignait le foncla- 
teur de la secte, si tu es marie, vis avec ta fern me 
com me avec une sceur... a Dans une lettre a un mem- 


1 Voir les canliques : Barsov, n 08 54, 62, 63, 64 (Revue de I'Eparchie 
de Toula, 1867, 23, cantique 5), 70, 73, 82; Kelsiev, n 5 (R. de I'Ep. 
de T., 1867, 23, n 6); Dobrotvorskii, n 68. 

8 Outre les cantiques, les principales sources pour I'expos6 de la 
morale de la secte sont le Dodecalogue de Danila Philippovitch (dont 
nous donnons le texte dans notre chapitre V) et quelques lettres d'un 
Christ a Ivan Serguieiev, rapportees par- ce dernier dans une etude sur 
la secte. 
3 Article VI du Dodecalogue de Danila. 
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bre de la secte, un Christ ecrit : Ne fais pas attention 
aux femmes ; d'elles nalt en I'liomme une faiblessequi 
mange toutes les vertus et eloigne de Dieu '. Presque 
tons les cantiques expriment de quelque maniere la 
necessite de rester chaste 2 , efc cette regie morale, a en 
juger par la frequence avec laquello elle est enoncee, 
est la plus importante de 1'enseignement de la secte 3 . 
11 faut y joindre les recommandations de ne pas 
boire de liqueurs alcooliques 4 , de ne pas manger de 
viande ', d'etre sobre et dejeuner 6 . Ces prescriptions 
sont communes, semble-t-il, a tons les Hommes-de- 
Dieu. Pour les jeunes, on trouve dans un cantique 
quelque precision sur leur importance et leur duree : 

Un jour et me'me deux de jeune 
Ne satisfont pas le Seigneur. 
Gelui qui jeune trois jours 
Tue le pe'che' en son corps ; 
Les esprits fermes et durs 
Jeunent quatre jours. 
Oui sait supporter le cinquieme, 
Vainc le corps par 1'esprit. 
L'Esprit saint vient en aide 

1 Etude d'lvan Serguieiev. Leltre 4, feuille 3, reeto. 

3 R. de I'Ep. de Toula, 1867, 24, n 7 ; Barsov, n<" 7, 26, 45, 47, 66, 71, 
94, 95, 99; Kelsiev, n 5 (R. de I'Ep, de T., 1867, 23, n" 6), 28, 29, 34. 

3 La promesse de 1'observer est exigee des nouveaux membres. Voir 
Preobrajentsev. Confessions . Revue de VEparchie de Toula, 
1867, 6, p. 203. 

* Dodecalogue de Danila, article V; Preobrajentsev, loc. cit., p. 203. 

' Preobrajentsev, id. 

6 Serguieiev. Lettre 3, feuille 2, verso; Barsov., n 71. 
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A qui salt supporter le sixieme. 

Qui acheve le septieme 

Regoit la benediction divine o l . 

L'enseignement contenu dans ce cantique, releve chez 
les Homines de-Dieu du centre de la Russie, n'est cer- 
tainement pas accepte, avec la precision qu'il a ici, par 
tons les groupes de la secte. L'interdictionde la viande 
reposerait, suivant certains auteurs 2 , sur le dogme de 
la metempsychose : Dans la crainte, en mangeant de 
la viande, de se souiller au contact de 1'ame impure qui 
pourrait y elre enfermee, les Khlysty, ecrit M. Kou- 
tepov, s'abstiennent de toute alimentation carnee 3 . 
Rien, ni dans les cantiques, ni dans les autres sources 
de la connaissance de la secte, ne confirme cette opi- 
nion, qui d'ailleurs ne saurait etre une explication de 
portee generale, puisque la metempsychose n'est pas 
generalement acceptee par les Hommes-de-Dieu. II est 
plus probable que 1'abstention de viande et d'alcool 
ducoule de 1'idee que ces aliments eveillent les desirs 
sexuels*. On netrouvedans les cantiques aucune pres- 
cription touchant 1'usage du tabac. 11 n'est pourtant 
pas douteux que 1'interdiction de fumer est tresr6pan- 
due et generalement observee 5 . 

1 Revue des Missionnaires, 1900, avril, p. 72-73. 

- Entre autres, M. Koutepov. Sectes des Khlysty et des Skoptsy, 
p. 300. 

* Loc. cit., p. 300. 

1 C'est la 1'explication que nous ont donnee plusieurs sectateurs de la 
province de la Kouban. 

: ' G'est le cas des IIomraes-de-Dieu avec lesquels nous avous et6 en 
rapport. 
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Les Hommes-de Dieu doiveat aussi s'abstenir d'as- 
sisler aux fetes de manage, de bapteme 1 , et, d'une 
manieregencrale, de preudre part aux reunions ou Ton 
boit, joue et s'amuse 2 . 

A ces regies directement inspirees par la necessitede 
vaincre les desirs du corps et dont 1 ensemble forme 
l'e*bauche d'un code d'asce"tisme, s'en ajoutentd'autres 
qui sont ou des prescriptions de la morale courante ou 
des recommandations interessant Fexistence de la 
secte. 

Dansle premier groupe, il faut ranger les conseils 
d'honnetele 3 et d'amour ''. Ces derniers sont souvent 
exprimes clans les cantiques. II faut eviter les querelles 5 , 
ne pas blesser autrui par des injures ou des motsgros- 
siers G , etre accueillant, hospitalier 7 , bumble el com- 
patissant 8 . 

Le second groupe est fait des regies determinant 
1'alti tude de niomme-de-Dieu dans la societe. Nous 
avons indique plus haul que le sectateur doit fuir les 
fetes. Ce n'est pas seulement parce qu'on y boit, fume, 
joue et s'amuse ; c'est aussi parce que ce sont des fetes 
orthocloxes (baptemes, noces,etc.) et que leseclateurs'y 


1 Dod6cal. Art. VIII. 
- Preobrajentsev, loc. cit., p. 203. 
;1 Dod^cal.. Art. IX. 

1 Dodecal. Art. XI. Gantiques : R. de I'Ep. de T., 1867, 24, n 13; Bar- 
so v, n 34, 50, 60, 62. 
s Barsov, n 73. 
" Dobrotvoi-skii, n 68 ; Barsov, a 34 ; DodScal. VII. 

7 Dod6cal. XI. 

8 Barsov, n 3 82, 73, 50. 
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Irouverait an milieu d'etrangerset risquerait d'y reveler 
les secrets de sa religion. L'ordre du fondateur de la 
secte est formel sur ce point: Gardez en secret ces 
commandemenls ; ne les revelez ni a un pere, ni a une 
mere. On vous battra du fouet, on vous brulera; sup- 
portez-le '. Dans la majorite des groupes d'Hommes- 
de-Dieu, le nouvel affilie s'engage a ne Hen dire au 
dehors de ce qui se passe dans les reunions de la secte 2 . 
Raille, insulte, persecute, le sectateur doit supporter 
patiemmentses peines, rester inebranlable dans sa foi, 
fort de posseder la \ 7 erite et resigne d'avance a tout 
souflrir sans autre arme que sa resignation meme 3 . 


Telles sont les principales regies morales des Ilom- 
mes-de Dieu. Avant de rechercher comment elles se 
traduisent dans la pratique, nous devons dire quelques 
mots d'une tentative de les systemaHser, faite au milieu 
du X1X siecle par un prophete de la secte, Radaiev 4 . 

11 y a, dit Radaiev, deux manieres de mourir : 


1 Dodeealogue X. 

2 Pr6obi'ajentsev, loc.cit., p. 203. 

:i Dod6cal. Ill; Barsov, 11, 27, 31, 51, 59; Dobrotvorskii, 68. 

1 Les Merits de Radaiev, consistant en lettres adressees en 1850 pav ee 
prophete a un pretre du district d'Arzamass (gouvernement de Nijuii- 
Novgorod), n'ont jamais et6 entierement edites. MM. Dobrotvorskii et 
Mehiikov, qui possedaient des copies rnaouscrites de ces lettres, en out 
public les passages les plus caract6ristiques, en faisact connaitre les 
idees de Radaiev, le premier, dans son etude sur Les Hommes-de-Dieu, 
1869, le second, dans la revue Le Messager Russe, t869, n 3. C'est & ces 
iravaux que nous empruntons cette partie de notre expose de la morale 
de la secte. 
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comme Adam et comme le Christ. La premiere est la 
consequence de la parole de Dieu : tu es terre et retour- 
neras a la terre. Aucun homme ne saurait 1'eviter. La 
seconde est plus mysterieuse ' et plus importante. 
Elle ne consiste pas en la destruction du corps, mais 
en la defaite des penchants mauvais que developpe en 
Fame son union avcc le corps, et dontlesplus facheux 
sont 1'amour-propre, 1'orgueil, laconfiance en soi. Celui 
qui a triomphe de ces penchants est mort an monde du 
peche. Devant l'onl deson esprit, ditRadaiev, s'etale 
un monde nouveau ou seule regne la vertu, oil il n'y a 
place ni pour I'orgueil, ni pour la haine. L'homme 
qui atteintce degre de saintete est mysterieusement 
ressuscite 2 . II a en lui FEsprit-Saint. 11 voit, prevoit 
et sait tout : les choses de la terre et les choses du 
Ciel . 11 ne saurait pecher. II est assure de Teternelle 
beatitude. Aucun jugement humain ou divin ne peut 
lui prescrire aucune penitence. Meme si j'allais en 
enfer, ecrit Radaiev, aucune force ne pourraitme tou- 
cher etje n'y trouverais pas moins de joies que dansle 
Ciel . L'homme qui a mysterieusement ressuscite peut 
faire des miracles, guerirdesmalades, evoquerlesmorts 
de leurs tombeaux. II clispensera les joies et les peines 
au jour du jugement dernier. Les rois de la terre s'in- 
clinent (levant lui. a Tons les maitres ct tsars sontmes 
esclaves , ecrit Radaiev. 

Chaque homine peut roaliser cet ideal de perfection 


1 Ta'instvennaia smert (mort mysterieuse). 

3 Tamstvennoe voskresenie (resurrection myslerieuse). 
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morale etde puissance spirituelle. C'estmeme lagrande 
tache de la vie de savoir mourir comme le Christ et 
ressusciter mysterieusement, avant de mourir comme 
Adam. Les moyens que donne Radaiev, pour atteindre 
ce but, consistent en 1'observation des regies morales 
que nous avons indiquees plus haul, mais groupees 
avec intention et enrichies. II distingue en effet celles 
qui ont trait a la lutte conlre le corps, de celles qui 
regardent la lutte de 1'ame contre ce qui subsiste en 
elle de con fiance en soi et d'orgueil. 

L'observation des premieres est indispensable, mais 
n'est que le premier pas sur le chemin qui mene a la 
mort et a la resurrection mvsterieuses. Une fois vain- 

j 

cus les desirs du corps, il faut observer les regies 
d'amour, de compassion, d'humilite. 11 faut mepriser 
la ricbesse et la gloire ; il faut en outre et surtout (et 
c'est ici que Radaiev enrichit la doctrine de la secte) 
prier incessamment le Christ, laire abdication de sa 
volonte et s'en remettre entierement a celle de Dieu. 
L' Esprit divin m'envoie, dit Radaiev, pour enseigner 
aux hommes la valeur de la priere a Jesus-Christ, de 
1'abnegation, de 1'abandon de soi a Dieu, de Tobeis- 
sauce inconditionnee aux ordres de TEsprit-Saint. 

u Celui qui veut me suivre, dit-il encore, c'est-a-dire 
qui veut vivre vraiment saintement^ doit s'oublier soi- 
meme, n'avoir d'autre desir que de suivre la volonte de 
Dieu, sous quelque forme qu'elle s'exprime, qu'elle 
donne la tranquillite on qu'elle occasionne de grandes 
douleurs. Voici en quoi consiste cette complete abne- 
gation : 11 faut se detacher de tout ce qui est corporel, 
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terrestre, se detacher aussi cle la richesse, cle lagloire, 
du point d'honneur, se detacher aussi cle sa raison, de 
sa memoire, de ses desirs, de sa volonte, de Finstruc- 
tion qu'on a acquise, de tout ce qui appartient en pro- 
pre a chaque homme, de tout amour cle soi ; il fa ut se 
detacher aussi de toute regie et de toute discipline mo- 
rale, et suivre seulement la direction de FEsprit-SainL. . 
il faut, en un mot, ne plus rien desirer que la volonte 
de Dieu, ce qu'elle orclonne etce qu'elle apporte. 

Ce passage, le plus caraeteristique des lettres de 
Radaiev, indique bien le sens des innovations qu'il pro- 
pose aux Hommes-de-Dieu. Ladivinisation de 1'homme 
apparatt ici comme un long proces cle transformation 
morale allant par degres de la victoire sur la chair a la 
presence de 1 Esprit Saint. De Fame doivent etre chas- 
ses non seulement les desirs des joies de la terre, mais 
meme les representations de leurs objets. 11 faut tout 
oublier et faire en soi le vide, pour que la divinite puisse 
y penetrer et s'y installer a clemeure. Je doutais 
d'abord, ecrit Radaiev, que j'eusse en moi 1'Esprit- 
Saint, mais lorsque clans mon coour FEsprit eut clit : 
prie, lorsque j'eus obei et prie toute une semaine, alors 
FEsprit, je le vis bien, me conduisait. 11 m'arriva de 
lui resister et je fus alors malacle pendant six semaines. 
Je mourns alors mysterieusement... Quancl je me rele- 
vai bien portant, je n'avais plus ma volonte; et clepuis 
cette epoque je ne Fai plus : FEsprit-Saint agit en 
moi. 

Les idees de Radaiev ne semblent pas, en ce qu'elles 
ajoutent de nouveau a la doctrine de la secte, avoir eu 
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grand succes dans les groupes d'Hommes-de-Dieu. On 
n'en trouve aucune trace dans les cantiques. Les mis- 
sionnaires qui, depuis une cinquantaine d'annees, out 
public un assez grand nombre de courtes relations sur 
les idees et les moeurs cles groupes d'Hommes-de-Dieu, 
n'ont nulle part releve ni la distinction que fait Ra- 
daiev entre les regies morales, ni I'enseignement des 
deux morts et de la resurrection mysterieu.se V Nous 
pen-sons done 2 qu'il ne faut pas considerer cet ensei- 
gnement comme faisant partie integrante de la doctrine 
des H.ommes-de-Dieu et qu'il suffit d'y voir une tenta- 
tive interessante (mais sans effet sur les destinees de 
1'ensemble de la secte) pour preciser le sens de la morale 
des sectateurs et y accroitre Fimportaiice des regies 
d'ascetisme interne. 

LA PRATIQUE 

Pour la question de savoir comment les Hommes-de- 
Dieu metlent en pratique les regies de leur morale, les 
cantiques de la secte fournissent pen de renseigne- 
ments. 11 faut s'adresser ici surtout a de courtes com- 
munications publiees pour la plupart par des pretres- 
missionnaires de 1'Eglise orthodoxe russe. On ne pent 
le faire qu'avec une extreme prudence, les missionnai- 

1 Nous n'avons non plus rien trouve a ce sujet dans les groupes que 
nous avons connus. 

" Dans les etudes de quelque developpement sur la secte (Dobrotvors- 
kii, Melnikov, Rojdestvenskii, Koulepov), 1'enseigaemeat de Radaiev 
est donne comme appartenant a la secte tout entiere. 
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res gtant, dans la lutte de 1'Eglise centre les sectes, en 
memo temps juges et parties. Aux renseignements 
venant de cette source, nous ajouterons ceux que nous 
avons personnellement recueillis. 

Le point sur lequel il est le plus difficile d'etre exac- 
tement informe est celui de 1'observation de la regie de 
Danila : Ne vous mariez pas, si tu es marie, vis avec 
ta femme comme avec une soeur. Celibataires, ne vous 
mariez pas ; mane's, demariez vous . On 1'a vu plus 
haul, il ressort nettement des cantiques que 1'Homme- 
de Dieu doit garder la plus complete chastete. S'il 
entre dans la secte encore celibataire, il doit le clemeu- 
rerlegalementet de fait ; s'il estdeja marie au moment 
de son affiliation, il doit, dit Danila, se demarier et 
rester chaste. On pent done a ce propos se poser trois 
questions : 1 Comment les Hommes-de-Dieu obser- 
vent-ils la regie generate ordonnant la continence 
sexuelle ; 2 Les celibataires au moment deleur aflilia- 
tion le demeurent-ils? 3 Comment les Hommes-de- 
Dieu deja maries se demarient-ils? 

A la premiere de ces trois questions, on pent repondre 
que la regie generale de continence sexuelle n'est pas 
strictement observee. On constate, en effet, chez les 
Hommes-de-Dieu, la cohabitation sexuelle de 1'homme 
et de la femme, et ils out des enfants. 11 n'est pourtant 
pas douteuxque beaucoup de sectateurs considerent ces 
fails comme des-defaillances condamnables, ethonorent 
tout particulierement ceux d'entre eux qui se font 
remarquer par leur entiere purete. Avec toutes les 
reserves qu'il faut faire quand il s'agit de pareils sujets, 
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nous croyons pouvoir avancer que ces derniers sont 
assez nombreux. A Fappui de cette opinion vient une 
communicalion faile a la Revue ties M/ssionnaires ', sur 
lesIlommes-de-Dieu de I'eparchie de Kherson. L'auteur 
remarque que, pendant toute Fannee 1900, il ne s'est 
produil aucune naissance dans des hameaux d'Hornmes- 
de-Dieu, ayant ensemble 374 ames, et que plus de la 
moiti6 des families n'y a pas d'enfants. 

Les celibataires qui entrent dans la secte ne le 
demeurent done pas tous, de fait. Mais ils le demeurent 
legalement, ce qui signifie en Russie, oil le clerge tient 
les registres d'etat civil 2 , qu'ils ne se marient pas a 
1'eglise. Les unions ainsi contracte'es,, appelees paries 
sectateurs manages spirituals ", ne se distinguent 
gene"ralement en rien des unions legates. Les mission- 
naires rapportent, a ce sujet, quelques pratiques qu'il 
est tres difficile de controler et qui d'ailleurs sont peut- 
tHre speciales aux regions ou ces missionnaires clisent 
les avoir rencontrees. Dans 1'eparchie de Voroneje, 
chaque Homme-de-Dieu an rait dans sa maison plusieurs 
femmes spirituelles et pratiquerait ainsi la poly- 
gynie ''. Dans 1'eparchie d'Orenbourg, les unions matri- 
moniales des Hommes de-Dieu seraient de pures 

1 Juin 1901, p. 855. 

2 II y a quelques exceptions a cette regie, notamment pour les sujets 
russes de nationalite aat<5rieuremeDt etrangere et pour certains dissi- 
dents religieux, les Sans-pope, qui, n'ayant pas de clerge, font inscrire 
les manages, naissances et deces sur des registres speciaux tenus par 
la police. 

3 Doukhovnoie souproujestvo. 

4 A. O., Revue des Missionnaires, 1901, avril, p. 546. 
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associations economiques imposees par les travaux des 
champs '. 

Pour ceux qui sont dejii maries avant leur affiliation 
a la secte, on. rencontre aussi line assez grande variete 
de manieres d'agir. II semble etre assez frequent que 
les epoux ne soient pas obliges de se separer 2 . Mais le 
contraire se produit aussi 3 . Dans certaines regions de 
la province du Don, cet acte s'accomplirait meme avec 
line certaine solennile, en presence de tons les membres 
du groupe 4 . L'Homme-de-Dieu, ainsi demarie, pent 
contracter une union spirituelle . La femme, dit 
un ancien sectateur de la region de Toula, est don nee 
par le pope, tandis que la compagne spirituelle est 
donnee par Dieu 5 . A en croire enfin certaines com- 
munications a la Revue des Missionnaires, il arrive aux 
Homrnes-de-Dieu de pratiquer la promiscuity 6 . 

De toutes ces affirmations, on pent seulement con- 
clure que les sectateurs reprouvent le mariage celebre 
par les popes dans les eglises et le remplacent par des 
unions que les loisrusses n'ont jusqu'a maintenant pas 

1 Ivanovskii, Revue des Missionnaires, 1897, juillet, p. 959. 

2 Nos observations sur ce point concordcnt avec celles faites par 
M 106 Borodaievskaia, aux environs d'Ekateriuoslav. Le Messager du 
Nord, 1890, aout, p. 102. 

3 En aotit 1903, un Christ qui parcourait la province de la Kouban y 
demaria un assez grand nombre de couples. 

* N. Koutepov, L" inter locuteur orthodocce, 1883, juillet-aout, pp. 301- 
302. 

s Preobrajentsev, Revue de I'Eparchie de Toula, 1867, n 18, p. 123. 

u L'existence de cette pratique est afflrmee par M. Ivanovskii, Revue 
des Missionnaires, 1896, noverabre, p. 317 ; et par un missionnaire 
dont la communication est sigu6e des initiales A. 0, meme revue, 1901, 
avril, p. 546. 
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pre'vues. Si Ton s'en tientla, tons les temoignages pru- 
demment interpreted concordent. 11 serai t tres hasar- 
deux d'aller plus loin. Cerlains groupes d'Hommes-de- 
Dieu de FKparchie d'Orenbourg, accuses par le clerge 
de relations sexuelles licencieuses, comparurent devant 
les tribunaux. Us furent condamnes a la deportation 
en Transcaucasie, mais seulement parce qu'ils etaient 
membres de la secte et non pour ces actes licencieux 
que 1'accusation dut, apres enquete, abandonner '. De 
meme des Hommes-de-Dieu de Taroussa (gouvernie 
de Kalouga), condamnes apres enquete du clerge" et du 
parquet locaux, furent acquittes en cassation 2 . 

Si Ton s'en lient done a ce qui est incontestablement 
elabli, on ne manque pas d'etre pourtant frappe de 
Fecart qu'il y a entre la regie ordonnant d' observer 
une entiere chastete et la pratique des Hommes-de- 
Dieu sur ce point. 11 est surtout curieux de constater 
que 1'union libre est consideree par la secte comme 
un moindre mai que le mariage officiel, car cette opi- 
nion enveloppe une extreme defiance a 1'egard du 
clerge russe et Fideeque son entremise ne peut qu'aug- 
menter la souillure resultant du compromis qu'impo- 
sent les exigences de Fun des plus puissants instincts. 

Pour Fobeissance aux regies interdisant la nourri- 
ture carnee et Fusage des boissons fermentees, lous les 
temoignages s'accordent a la constater 3 . Lasobriete des 

i Voir la Revue de I'Eparchic d'Orenbourg, 1880, n 21, p. 824. 

3 Voir Revue des Miss., 1897, mars^ril, p. 223, et 1904, n 19, p. 1366. 

3 Voirle Messager duNord, 1890, aout, p. 101 ; La Revue des Mission- 
naires, 1897, mars-avril, pp. 216, 220,- 1899, mars, p. 374; mai, p. 545; 
1900, sept., pp. 256-262. 
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Hommes-de-Dieu, notee deja en 1809 par Serguieiev *, 
n'a pas cesse d'etre un fait. Us jeunent souventet long- 
temps 2 . Ils vrvent a 1'ecart des orthodoxes et evitent 
les fetes*. On sent vite, en leur compagnie, qu'iis sont 
reellement detaches de bien des joies quotidiennes. 
Ils manquent de gaiete, d'exuberance, d'abandon et 
donnent 1'impression de manquer de vie ''. 

L 1 affection profonde qui unit les Hommes-de-Dieu 
n'est conteslee par personne. Ils sont bons et charita- 
bles 5 , s'entr'aidentbeaucoup 6 ; les plus riches secouieut 
les autres et aucun ne connait 1'extreme pauvrele 7 . 
Dans certains groupes, cliacun apporte, aux reunions 
pour la celebration du culte, 1'argent dont il pent dis- 
poser et ces sommes sont distributes aux plus pauvres 8 . 

D'une manieregenerale les Hommes-de-Dieu cachent 
leur qualite de sectaleurs. Serguieiev notait deja en 
1809 qu'iis s'efforcent de passer pour de bons ortho- 
doxes 9 . La meme observation a etesouvent faile depuis 

1 Lecture chretienne, 1869, n 9, p. 479. 

3 Messager du Nord, 1890, aout, p. 101 ; Revue des Missionnaires 1900, 
sept., pp. 256-262. 

3 Revue des Missionnaires, 1900, juin.p. 828; 1897, mars- avril, p. 220; 
1899, mars, p. 374. 

* Madame Borodaievskaia parle dans le Messager du Nord (loc, cit., 
p. 97) de la tristesse des villages d'Hommes-de-Diou de la region d'Eka- 
terinoslav, ou ce caructere est parliculieremnnt sensible par contraste 
avec la gaiet6 des Petits-Russiens. 

5 Revue de L'Eparchie de Tambov, 1864, 12, p. 440. 

" Lecture chretienne, 1869, 9, p. 479. 

7 Messager du Nord, loc. c.it., p. 100; Revue des Missionnaires, 1897, 
mars-avril, p. 219. 

8 Revue de I'Eparchie de Toula, 1867, n 7, pp. 242-243. 
Serguieiev, manuscrit, feuille 3, verso. 

4 
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et JLisque dans ces dernieres annees '. Leur meliance 
a l'6gard dc tons les etrangers a la secle est aussi mi 
fait etabli par de nombreux temoignages. Serguieiev 
rapporte 2 que, lorsqu'un Hornme-de-Dieu rencontre 
un de ses coreligionnaires en compagnie de personnes 
qui lui sont inconnues, il lui demande : a le so] est-il 
pur 3 ? ce qui signifie : toutes les personnes presentes 
appartiennent-elles a la secte ? Si la reponse est nega- 
tive, il ne trahit par aucun mot sa qualite d'Homme- 
de-Dieu. Une communication a la Revue des Mission- 
naires revele que les sectateurs emploient quelquefois, 
quand ils s'ecrivent, une espece de langue convention- 
nelle qui consiste a intervertir dans chaque mot la 
place des voyelles et des consonnes 4 . Neanmoins le 
soin que mettent les Ilommes-de-Dieu a dissimuler 
leur affiliation a la secte est en quelques regions assez 
petit. Dans la province de la Kouban, ils ne frequen- 
tent guere Teglise. Dans celle du Don, non seulement 
ils ne se cachent pas, mais encore font ouvertement la 
propagande pour leurs idees et sont tres agressifs a 


1 Pour tousles Hommes-de-Dieu : Bojdestvenskii, loc. cit., p. 136 ; Le 
Messager Russe, 1868, n 5, p. 9 ; pour la region de Toula : Revue de 
VEp. de Toula, 1867, n 8, p. 265; pour celle de Kostroma : Kelsiev, II, 
p. 18; pour celle de Kalouga : llevue des Missionnaires, 1897, mars- 
avril, p 21t5 ; pour celle de la Volga : merne Fievue, 1900, juin, p. 830 ; 
pour celle de Voroneje : merae Revue, 1901, avril, p. 546. 

2 Loc. cit., feuille 3, verso. 

3 Tchist li pol ? 

4 Cette communication (R, des Missionnaires, 1904, n 6, p. 741) ne 
fait pas mention de la region oil cet usage a ete observe. II doit etre 
peu r^pandu. Quelques lettres de sectateurs publiees par la mfime Revue 
sont 6crites sans ces precautions. 
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l'egard du clerge oiihodoxe 1 . L'attitude des sectateurs 
doit yarier sur ce point avec celle des aulorites locales, 
et leur dissimulation doit etre d'autant plus grande 
qu'on les inquiete davanlage. 

1 Revue des Missionnaires, 1900, juillet, p. 144. 


CBAPITRE III 


ORGANISATION DES HOMMES-DE-D1EU 

On chercherait vainement danslasecte des Hommes- 
de-Dieu. une forte organisation centralisalrice, comme 
c'est le cas de quelques autres sectes de la Russie mo- 
derne*. Chaque groupe s'y snffit alui-meme 2 ; il a ses 
divinites on an moins scs propheles inspires par 
rEsprit-Saint, et n'a done pas besoin de chercher an 
dehors de Ini des antorites plus hantes et des sources 
de verite pins pnres qne celles qu'il possede. A cetle 
raison de 1'independance complete des groupes, il la ut 
aj outer la rivalite qni regne sonvent entre les chefs 
de groupes ditlerenls. Les chefs d'nn groupe voient 
d'un mauvais oeil que ses membres freqnenlent dau- 
tres groupes 3 . Cet emietlement de la secte pent expli- 
quer en partie qne son existence dans un village on 
un hameau passe assez facilement inaperQue, par 

1 Par exemple, celles des Mutil6s et desErrants. 

Gelte independance des groujaes, d6ja not6e en 1809 par Serguieiev, 
^'observe encore aujourd'hui partout. 

' J Ge fait note pat- Serguieiev, est cerlainement encore frequent. Nous 
1'avons rencontre dans la province de laKouban. 
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suite de 1'absence de liens entre kit et les groupes 
des agglomerations voisines. II a pour consequence le 
manque d'unite dans le dogme, la morale et le culte 
de la secte. 

LA (( NEF 

Chaque groupe appele" nef ' est dirige par un 
homme et une femme, les pilotes 2 . Le role de 
pilote est devolu au Christ du groupe. Quand il n'y a 
pas de Christ, c'est un prophele qui remplit cette 
fonction. La pilote est la Mere-de-Dieu ou une 
prophetesse. Le pilote est le mattre inconleste du 
groupe qu'il dirige. On lui obeit aveuglement 3 . 11 
convoque les membres du groupe aux reunions pour 
la celebration du culte, qu'il dirige avec Faide de la 
pilote. 11 a en fin tons les attributs moraux du Dieu qu'il 
incarne. De meme la pilote a surtout pour mission 
de veiller a F observation de la morale de la secte 4 . 
Avec le pilote elle preside an culte 5 . Comme lui, elle 
jouit d'une grande autorite. Dans certaines net's les 
pilotes sont aides dans leurs (bnctions par des especes 
de suppliants 6 . 

1 Korabl. 

- Kormcktchik et Kormchtclutsa. 

a Ce trait souvent cite nous parait solidetnent etabli. II s'explique aise- 
ment par le caractere divin du pilote. Quelques lettres publiees dans la 
Revue des Missionnaires (1902, Janvier, 123-128; ffivrier, 309-313; nov., 
647-556) montrent nettemeat de quelle autorite jouissent les chefs de 
groupes. 

4 Comme la Mere-de-Dieu qu'elle incarne. 

3 Ge fait est confirme par de nombreux cantiques. 

Dobrotvorskii. Les Hommes-de-Dieu, p. 39. 
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II est malaise de savoir comment sont choisis les 
pilotes. 11 est probable que, quand une nef est fondee,c'est 
a ceux qui en out eu 1'initiative que revient 1'honneur 
de la diriger. Dans les nefs oil les pilotes ont des aides, 
ceux-ci leur succedent. On a ecrit que la pilote doit, 
pour pouvoir etre choisie, etre jeune et belle '. Cette 
opinion ne saurait elre garclee pour 1'ensemble de la 
secte ou le choix de pilotes agees et sans beaute a ete 
souvent observe 2 . Suivant Serguieiev, les nefs des 
Uommes-de-Dieu, aux environs de 1800, semblaient 
choisir comme pilotes les moins instruits de leurs 
membres. . 11s prennent pour chefs, ecrit-il 3 , des 
gens qui ne savent pas dire convenablement : Gospodi 
pomilou'i 4 et amen. Le contraire s'observe aujour- 
d'hui ou les pilotes sont en general plus instruits que 
les autres membres de la nef. 

Au-dessous des pilotes sont les prophetes et les 
prophetesses 8 , qui jouent un grand role dans la cele- 
bration du culte el qui sont egalement tres veneres. 
Enfin vient 1'ensemble des fideles, dont le nombre 
varie avec chaque nef. La plupartdes groupes comptent 
de vingt a cent membres. Aucun auteur ne cite de nef 
ayant plus de deux cents membres. Ceci ne vient 


i Voir Kout6pov. Loc. cit., p. /i39. 

- Voir Margaritov, p. 169, et la Revue des Missionnaires, 1896, n 4, 
p. 293. Nous avons aussi constate ce fait dans la pi'ovince de la Kouban. 

'' Serguieiev, loc. cit., feuille 5 recto. 

1 Seigneur, aie pitie de nous. 

:i Nous parlous ici des prophetes et prophetesses attitres, car chacun 
pent se senlir inspir6 par 1'Esprit et communiquer aux autres, sous 
forme de prophetie, cette inspiration, 
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d'ailleurs pas cle ce que des raisons d'prdre interieur 
limitent a ce chiffre Ic nombre des sectateurs clans 
u n meme groupe. 

II n'est fait aucune distinction cle dignite entre 
I'homme et la femme. Oil il n'y a plus que des ames, 
sans les appetits dm corps, il ne saurait plus y avoir cle 
distinction fondee sur la difference cle sexe 1 . La nef, 
en effet, avec ses dieux, ses prophetes et Fensembledes 
fideles, est, comme il resulte du dogme de la secte, 
une espece de representation rtkluite du Ciel. Nous 
avons deja indique quelle grande affection unit entre 
eux les membres de la nef. Ce sentiment, joint a Fauto- 
rite des pilotes, donne a la nef la forte unite que tous 
ceux qui Font eludiee s'accordent a lui reconnaitre. 

Telle est F organisation religieuse des Hommes-de- 
Dieu. Elle est, on le voit, exlremement simple et petit 
se restimer en quelques mots : La secte est divisee en 
groiipcsindepenclants ; chaque groupe estdirige par des 
pilotes clont Fautorite est incontestee; on y remarque 
Fegale dignite des sexes et Fetroite solidarite des mem- 
bres. 

1 Sergui6iev, feuille 5, recto et verso. 


GHAPITRE IV 


CULTE DES HOMMES-DE-DIEU 

Pour Ic culte, encore plus que pour le dogme et Ten- 
seignement moral, on rencontre dans la secte une 
grande variete dans les details. Mais c'est seulement 
dans les details. L'essentiel- du culte est le meme dans 
touLes les nefs. 11 consiste en reunions dans lesquelles 
les Pideles : 1 chantent des canliques, 2 selivrentaux 
niouvements de la ferveur, 3"ecoutent \Q% propheties . 

Avanl de passer a 1'elude de ces trois elements fon- 
damentaux du culte, quelques circonstances generates 
sont a noter. 

Les reunions, qui sont tenues secretes, ont en general 
lieu dans des c^ndroits appropries a cet efTet. Ce sont, 
la plupart du temps, des maisons que rien a 1'exterieur 
ne distingue des autres. Elles sont de"signees par les 
sectateurs sous les termes de Chambre de Sion, de 
Jerusalem , de Maison de David , etc. Elles sont 
isolees des autres, comme c'est d'ailleurs le cas de la 
plupart des maisons dans les villages de Russie. Les 
precautions que prennent les sectateurs dans le choix 
du lieu de reunion dependent de la vigilance de la 
police locale. En certaines regions, les fenelres sont, a 
rinterieur, tendues d'etod'es epaisses pour que 1'on ne 
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puisse rien entendre du dehors '. Oil les sectateurs sont 
tres inquietes, ils placent des sentinelles dans le voisi- 
nage du lieu de reunion 2 . Certains auteurs rapportent 
merne que, pour plus de surete, les assemblies se tien- 
nent partois dans les bois on dans des caves souter- 
raines 3 . Aucune de ces precautions extremes n'etait 
prise dans la province de la Kouban, an moment oil 
nous nous y trouvions 

La maison choisie contient line piece assez vaste, 
oil ont eu lieu les ceremonies du culle. Celte piece est, 
en general, assez abondammcnl eclairee. Des banes y 
sont ranges le long des murs; l'ameublement y esl 
parfois complete par uue table, deux sieges destines 
aux pilotes et quelques images religieuses ''. 

Les reunions pour la celebration du culte out lieu 
quand le soleil rouge s'est couche et que la nuit 
sombre est appartie 6 . La duree est variable; genera- 
lement elles se prolongent Ires avanl dans la nuit et 
souventjusqu'au matin ". Ouelqueibis meme, les Hom- 
mes-de Dieu restent plusieurs jours dans la Maison 
de David 7 . 


1 G'est le cas des Horn mes-de- Dieu de la region cle Kherson (Revue des 
Missionnaires, 1899, Oct., p. 327. 

* Margaritov, p. 170. 

3 Serguieiev, loc. cit>, feuille 7, recto ; Maximov, Journal de la Patrie. 
1867, n6, p. 500; Margarilov, p. 170. 

1 Revue des Missionnaires, octobre 1899, p. 337 ; Margaritov, p. 170. 

5 L'Interlocuteur orthodoace, 1883, juillet-aout, cantique no 7. 

Dobrotvorskii, cantique n 40; R. des Miss., oct. 1899, p. 331. 

7 Ge detail, rapporle par Serguieiev en 1809 (inanuscrit, feuille 7, 
recto), n'a pas ete releve depuis. Uaus la province de la Kouban, de 
pareilles durees ue nous semblent pas exister. 
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Les reunions out lieu, chaque semaine, dans la nuit 
du samedi au dimanche. Les Hommes-de-Dieu s'assem- 
blent, en outre, au\ veilles des jours feries de 1'Eglise 
orthodoxe, une (bis par an au moment cles plus longs 
jours, vers le 10 juin (vieux style), et quelquefois a 
1'occasion de fetes commemoralives, d'atfiliations de 
nouveaux membres, etc 

En arrivantau lieu de reunion, les Hommes-de-Dieu 
y revetent de longues chemises blanches. Quelquefois 
chacun se munit d'un cierge et d'une serviette ou d'un 
foulard blauc '. 

D'une maniere generale, on pent distinguer deux 
sortes de reunions 2 : les Conversations 3 et les Reu- 
nions ordinaires. Dans les premieres, qui sont plus 
courtes, les Hommes-de-Dieu chantent des cantiques, 
sans selivrer a la ferveur et entendre de propheties. 
Dans certaines regions '', les cantiques des conversa- 
tions sont precedes de lectures des Evangiles, de 
1'Apocalypse et des Epitres de saint Paul. 11 est relati 
vement facile aux (Strangers a la secte d'etre admis a 
ces assemble'es. Leur nombre, par rapport aux autres, 
n'est pas fixe; il depend de la volonte des pilotes et 
varie par suite de nef a nef. La conversation 
n'est, en lout cas, nulle part considered comme ayant 


1 Voir R. des Miss., 1899, oct. 327; Messagcr du Nord, 1890, aout, 
p. 111. 

2 Lecture chretienne, 1869, sept., p. 458; Margaritov, p. 170. 

3 Ee&iedij. 

1 Tar exemple, aux bords de la Volga ; voir R. des Miss., mai 1899, 
p. 547, etseptembre 1900, p. 258. 
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la valeur et 1'efficacite de la reunion ordinaire avec sa 
ferveur et ses propheties. 

Suivant quelques caatiques, le culte des Hommes-de- 
Dieu est celui des premiers chretiens. 

Nous nous souvenons clu temps des Apotres, 
Quand TEspril-Saint etait pres des hommes... 
Et de m6me maintenant dans les cceurs fideles 
oeuvre 1'Esprit-Saint 1 ... 

Les sectateurs voient aussi dans l.eur culte uiie 
imitation des chants et des danses de David devant 
1'arche : 

Comme David qui 

devant 1'arche 

saulait et jouait, 

les justes... 

celebrent aujourd'lun le culte de la secte 2 . 

Enfin, comme nous 1'avons indique plus haul, les 
ceremonies du culte ressemblent aux occupations des 
anges dans le ciel. 

LES CANTIQUES 

En entrant, vetus de leurs longues chemises blanches, 
dans la salle ou se tiendra la reunion ordinaire, les 
Hommes-de-Dieu saluent jusqu'a terre les pilotes et 


1 Barsov, n 2. 

2 L' inter locuteur orthodosoe, juillet-aout 1883, n I. Voir aussi, au 
sujet du fondement biblique du culte, les Cantiques: Kelsiev, 38; Barsov. 
n 3, n89 (Le Messager ?\, 1869, 3, u 4 R. de I'Ep. de Toula, 1867, 
23, n 4.) 
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prennent place sur les banes ranges le long des murs. 
Quand tons sont reunis, commence le chant des canti- 
ques. II dare jusqu'a la fin de la reunion et n'est inter- 
rompu que par les propheties. II marque le rythme 
de la ferveur. 

Les canliques sont, pour 1'historien de la secte, la 
source la plus ricbe et la plus sure de renseignements 
sur son dogme et sa morale. Leur nombre croit chaque 
jour. La plupart d'enlre eux sont dus aux prophetes de 
la secte el sont par suite veneres a 1'egal des propheties, 
comme des ocuvres de Ti^sprit-Saint. Chaque Homme- 
de-Dieu en sail un assez grand i? ombre par coeur. Ceux 
qui savent ecrire en font des recueils qu'ils gardent 
jalousement. 

A quelques exceptions pres, tons les cantiques de la 
secte sont 1'oeuvre d'hommes du peuple et portent les 
marques de cette origine. Les diminulifs caressants, 
les lermes familiers, les repetitions de mots y abondent. 
Cos caracteres sont particuHerement sensibles dans les 
cantiques chantes et composes par Jes nefs de Petits- 
russiens; les formes et vocables populaires s'y montrent 
en effet mieux, comme autant d'apports d'un dialecte 
assez distinct du russe proprement dit. La versification 
en est simple : chaque versd'un cantique a ft, pen pres 
le meme nombre de syllabes accenluees ; des rimes ou 
des assonnances, obtenues souvent par la repelition des 
memes mots, marquenl la fin des vers. Les tei'mes 
empruntes a la ^ 7 ieille langue liturgique slavonne n'y 
sont pas rares. 

Creations populaires, les cantiques de la secte en out 
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la poesie et les precedes. On y trouve, mais assez rare- 
meat, de courtes descriptions cle la nature: 

(i Chante, chante, petit rossignol, 

ne donne pas a mon cceur de tristesse ; 

Dejik les arbres sont flelris dans le jardin, 

deja les fleurs d'azur onttoutes p6ri 

et ; comme elles, nous sommes alanguis '. 

Les allegories et les symboles y sont nombreux. On 
y compare la secte et Flilglise orthodoxe a deux rivieres, 
Ghata et Vtaia, qui coulent sans meler leurs eaux ; 
Tame a la recherche cle la verile est Line jeune fille 
gravissant peniblement tine monlagne. La secle est un 
grand jardin vert dont les Ifommes-de-Dieu sont les 
arbres ou les (leurs. La secte est aussi un arbre aux 
feuilles epaisses ou se cachcnt et chantent des oiseaux 
du paradis, dcs colombes blanches. Les groupes 
d'Hommes-de-Dieu sont des nefs qui voguent sur la 
mer bleue ou sur une riviere dont la profondeur est 
inconnue et qui est imincnscment large. Les ennemis 
de la secte sont des loups. Son cnseignement est une 
marchandise qui n'a pas de prix. Les joies de son culle 
sont des liqueurs genereuses et enrvranles. 

Cette abondance d'images ne va pas plus d'une I'ois 
sans quelque obscurite, mais souvent aussi donne aux 
cantiques un reel charme de poesie naive. 

An point de vue des sujels qu'ils traitent, les canti- 
ques sont tres divers. Un certain n ombre mettent en 
vers des passages des Evangiles. Quelques-uns out 

1 Sergui^iev, n 7. 
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trait a la vie ties premiers grands representants de la 
secte. La plupart parlent de son dogme, de sa morale 
et de son cnlte. Tons les cantiqnes con mis jusqu'a 
aujoui'd'hui ne sont pas communsa, loules les nefs. Le 
plus repandu de tons est ceiui dans lequelles Hommes- 
de-Dieu demandent un Christ '. On le chanteau moins 
une fois a chaque reunion. 

Dans la province de la Kouban, les cantiques sont 
chantes a Funisson et a 1'octave sans parties, et le 
contraire n'est nulle part signale. Les airs sont em- 
pruntes aux melodies populaires tres nombreuses en 
Russie. Ce sont pour la plupart de courtes phrases 
monotones etmelancoliques. Beaucoupsontsurle mode 
mineur et s'achevent sur une note tres elevee qui n'est 
pas toujours la tonique. Le mouvement est assez lent, 
quand la nef ne fait que chanter ; il s'accelere et pent 
devenir tres rapide, quand clle se livre a la ferveur 


LA FERVEUR 

La (( ferveur 2 , que les Hommes-de-Dieu designent 
encore par les termes de travail divin ,, d' a oeuvre 
celeste , de bain spirituel , de travail d' Israel , 
de biere divine ou spirituelle etc..., consiste enmou- 
vements rapides auxquels se livrent les membres de la 
net. Elle a de nombreuses formes. Yoici cellesquel'on 
a jusqu'ici observees : 

1 Dobrotvorskii, 85; Barsov, 1; etc. 

2 liadienie, 
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1 La ferveur solitaire J . Un membre de la net' s'a- 
vance au milieu de la piece, et se met a tourner de 
droite a gauche en pivotanl sur le lalon du pied droit 

<f 

etprenarit elan sur la pointc du pied gauche Le mou- 
vement de rotation est tres rapide et pent durer quel- 
ques minutes. Ouand celui qui pratique cette ferveur a 
repris sa place a son bane, un autre Homme-de-Dieu 
s'avance a son tour et ainsi de suite, jusqu'a ce que 
tons ceux et celles qui le desirent aient tourne 3 . 

2 La ferveur par couple 3 . Des couples se forment, 
qui courent en rond l'un derriere 1'autre et en tournant 
de droite a gauche. 

3 La ferveur de toule la nef ou ferveur de David \ 
Les Hommes-de-Dieu se placent l'un derriere 1'autre et 
en rond; puis ils courent tous ensemble tres vite, en 
s'arretant parfqis pour respirer et battre des mains. 
Le mouvement s'accelere apres chaque arret. 

4 La ferveur circulaire 5 . Elle est une combinaison 
de la ferveur dc David et de la ferveur solitaire. On se 
met en rond et on court tres vite l'un derriere 1'autre, 
puis chacun tourne de droite a gauche en pivotant sur 

. ' Odinotchnoie radienie. 

- Cette forme de ferveur est souvent citee : Voir Sergueiev, feuille 8, 
veiso ; It. des Miss., octobre 1899, p. 331 ; /.'. de I'Ec/lise, 12 juillet 1897, 
p. 959; Le Pelerin, mai 1895; Le Messac/er du Nord, aout 1897, p. 113 ; 
Margaritov, p. 174; Koutepov, p. 406. 

3 Radienie v skvatky ; cette forme de ferveur est citee et decrite par 
les metnes auteurs que la precedeute. 

4 Korabelnoie ou Davidoe radienie; merries references que pour les 
ferveurs precedentes. 

B Krougovoie radienie : citee par les mem.es auteurs que les prece- 
dentes. 
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le talon du pied clroit ; mais, tandts que dans la ferveur 
solitaire chacun tourne a son tour, ici tons les mem- 
bres de la nef lournenl en meme temps. Cette ferveur 
dure tres longtemps. 

Les quatre formes que nous venons de citer sem- 
blent Otre les plus repandues. 11 faut y joindre les 
formes suivantes moins souvent observees : 

5 La ferveur en croix ou croix de Pierre *. Un nom- 
bre pair d'Hommes-de-Dieu se placent de maniere a 
dessiner la croix a huit branches, puis courent Ires 
\\le, chacun allanl a 1'aulre bout de la branche dont 
il occupe au debut tine extremite, et revenant ensuite 
a sa place. 

6 La ferveur de la muraille 2 . Les membres de la 
nef, ranges tout an tour de la salle dos au mur, sautent 
sur place en frappanl des mains dans 1'intervalle des 
sauts, dont la frequence de repetition va en croissant. 

7 La ferveur de la flew el du ruhan ' ! , dont la figure 
ressemble a un quadrille. 

8 La ferveur des coins' 1 , dont les moiivemenls rappel- 
lent ceux du jeu des quatre coins. 

9 La ferveur des douze couplets. Les membres de la 
nef se placent en rond aulour de la salle. Puis Pun 


' Krestnoie radienie ou Petrov Krest : citee par Sergui6iev, feuille 
8 verso ; voir aussi le Messager du Nord, p. 113; le Messager Russe, 
18B9, 3, p. 375; etc... 

a Radienie. stienko'i: cil^e clans le Pelerin, mai 95, Margaritov, p. 
174 ; Koutepov, p. 466 et suiv. 

8 Tact sviety i lentotchki: citee dans la Revue de VEparchie de Toula 
1867,17, p. 93. 

4 Ougolytchkom, 
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d'eux court Ires vile vers le milieu de la piece, y decrit 
une circonference el va prendre place du cote oppose. 
Pendant qu'il tourne an milieu, son voisin a cleja. quillo 
sa place pour en i'aire aulanl et ainsi de suite. Getle 
ferveur, que nous n'avons vu nulle part mention nee, 
se pratique dans certaines nefs de la province de la 
Kouban. Pendant qu'elle a lieu, on chante un cantique 
compose de douze couplets et en reprenant, apres cha- 
que couplet, depuis le commencement du cantique. 

II existe tres probablement d'autres formes de fer- 
veur. qui n'ont pas ete encore mentionnees par ceux 
qui etudient la.secte. Le culte est en eflet entierement 
ordonne par les pilotes ; il depend d'eux de le prolon- 
ger, de 1'abreger, de le modifier a leur guise. Un seul 
principe semble regler toutes les formes de ferveur: 
c'est que les mouvements de rotation et les dcplace- 
ments circulaires doivent se faire de droite a gauche, 
dans le sens du mouvement apparent du soleil. 

Les nefs pratiquent la ferveur entre le simple chant 
des cantiques, par loqucl commence la celehi'ation du 
culte, et les propheties, par lesquelles clle s'acheve. 

Quelles que soient les formes de ferveur choisies et 
quel que soil I'ordre dans lequel on les pratique, leur 
mouvement va sensiblement en s'accelerant depuis 
le commencement jusqu'a la fin. 11 devient pen a pen 
extremement rapide. Serguieiev,, en 1809, ecrivaitque 
les ferveurs sont quelquefois si longues el si furieuses, 
qu'il fautde temps en temps essuyer le plancher mouille 
parlasueur des Ildeles, et que, quand la ferveur atleint 
sa plus grande violence, certains sont pris de trem- 

HJ 
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blements convalsifs, d'atitres tombent defaillants, puis 
se relevent pour recommencer de plus belle; beaucoup 
orient : O'i doukh I ol donkh ! Smat-Doukh ! Tsar- 
Doukh 1 et profercnt ties sous inartieiiles ; enfin 
regne dans la nef la plus grande confusion et le plus 
vif enthousiasme a . 

Les memesphenomenes ge'ne'raux s'observent encore 
aujourd'hui ! . Les Hommes-de-Dieu tournent et courent 
jusqu'a repuisement complet de leurs forces, et on 
sentqu'ils mettent un veritable acharnementaatteindre 
ce but. Quand ils sont extenues de fatigue, pales et 
ruisselanls de sueur, ils reprennent place sur les banes 
ranges le long des murs de la salle et les propheties 
commencent. 

On trouve dans les caiitiquesdela secte de nombreux 
passages ayant trait a la ferveur, et indiquant la haute 
valeur de cette partie du culte. 

La Pelile-Mere 9 vein tons les assistants du meme habit 

fblanc; 

Elle les a ranges tons en cercle... 

... Les vrais fideles nagent. Tous chantent en choeur. 
Ils n'ont aucune piti6 de leurs corps qu'ils mettent } A la torture 
pour qu'ils ne trahissent pas e't ne veuillenl pas deserter, 
pour qu'ils aient la foi, le zele el qu'ils (ravaillent et suent, 
pour qu'ils travaillent et suent dans le cercle de 1'Esprit, 
pour qu'ils prienl et jeiinent el restent dans le Jardin Vert, 

' Esprit 1 O Esprit 1 Esprit-Saint ! Esprit-Roi !. 

2 Serguiiev, manuscrit feuille 8. 

: ! Voir, Revue de I'Eparchie de Toula, 1867, n 17 ; Le Messager du 
Nord, aout 1890, p. 113 et suiv. ; La R. des Missionnaires, 1899, octo- 
bre, p. 331. 
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pour qu'ils chantent joyeusement et servent Dieu volontiers. 

Dunsle saini, dauo Ic clivin Cercle tous se balancent, 

11s regardent parfois le Redempleur 

Avec des yeux pleins d'amour. Lui, leur raailre, les dirige, 

resle aupres d'eux et leur dil : 

Enfants, je ne vous abandonnerai pas... 

...pour vos peines, je dorerai vos Irompelles, 

je dorerai vos trompettes : je vous enverrai 1'Esprit Saint l . 

Ce cantique indique nettement ce que les Homines - 
de-Dieu attendent de la ferveur. 

11s voient d'abord en elle un moyen de triompher des 
clesirs du corps, une discipline ascetique. Par elle, 
dit un sectateur de 1'eparchie de Stavropol, nous morli- 
fions nos corps '> 2 . 

En outre, elle est un moyen d'appeler a soi 1'Esprit. 
Elle precede les propheties qu'elle prepare. La presence 
de 1'Esprit se connait a 1'ivresse qui resulte des longs 
et rapides mouvements qu'on vient d'accomplir. Aux 
reunions, dit un Homme-de-Dieu d'Orenbourg, des 
cantiques, de la chaleur, de 1'odeur, dont pour ainsi 
dire on te baigne, lu deviens litteralement ivre, ton 
visage brule de fievre, dans tes mains et ton coeur tu 
sens qu'un feu brule)) 3 . Cette llamme interieure est 
justementl'oeirvre de 1 Esprit. Apres la ferveur, nous 
disait un ancien membre de la secte, plus rien de cor- 

1 Fragment de cantique in6dit. Voir aussi Barsov, n os 4, 8, 29, 77 
(Dobrotvorskii, n 31) ; L'Interlocutevr orthodooce, 1883, juillet-aout, 
n 1 ; ICelsiev, n 50, etc. . , 

2 R. des Missionnaires, avril 1898, p. 643 ; voir aussi La Lecture 
chretienne, 1869, septembre, p. 451. 

3 It. des Missionnaires, juillet 97, p, 584. 
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porel ne semblait demeurer en nous et, u noire fievre, 
nous reconnaissions que 1'Espril nous avail pene'tre's. 

LES PROPHETIES 

Les Hommes-de-Dieu designent souverit les prophe- 

ties par les termes de destin ', de vei*be ' 2 , de 

meilleur mystere ;! , de tendre gateau li , etc... 

Apres la ferveur, le prophete, la prophetesse ou n'im- 

porte lequel des assistants, s'il se sent inspire, se leve 

et s'avance vers le milieu.de la piece. Les assistants le 

supplient de parler. Le prophete commence souvent 

par une priere ou urie invocation : 

Permets-moi, Mailre, 
permets-moi, Petit-P6re chri, 
de mo tenir dans le Saint-Cercle B ; 
Laisse agir en raoi I'Espril-Saint 6 . 

Ou encore : 

Seigneur, permets que je ne parle pas seulement des 
ievres et place en moi le Saint-Esprit 7 . 

Le terme de prophetie est pris par les Hommes-de- 
Dieu clans u n sens tres large. La plupart clu temps, les 
paroles du prophete ne constituent guere qu'une espece 
de sermon sur 1'enseignement moral et religieux de la 

1 Soudba. 

2 5/0150. 

3 Loutcliaia ta'ina, 

4 Miagkii pirog. 

" C'est-a-dire de prophetiser. 
u Dobrotvorskii, p. 54, 
7 Nadejdine, p. 149. 
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secte ; elles sont souvent cles paroles d'encouragement 
et de consolation. Elles ressemblent alorsbeaucoup aux 
cantiques, sont rythmees comme eux. Peut-etre beau- 
coup de cantiques ne sont-ils que des propheties de ce 
genre ecrites. 

Quelquefois les propheties se donnent pour des pre- 
dictions de Favenir. Les Lines s'adressent a la nef tout 
entiere; ce sont les destins generaux ( ; les autres a 
quelqu'un de ses membres pris a part; ce sont les 
destins particuliers 2 . 

Voici un exemple de destin general : 

(( Bien-aimcs, c'est moi qui vous parle, je mettrai 
dans vos cceurs la grace divine; je vous couvrirai de 
mon voile, je vous cacherai aux betes mechanics ; je 
vous recompenserai et vous donnerai au printemps du 
ble en abondance. Moi, Usprit-Saint, je vous defendrai : 
aucun ennemi ne viendra parmi vous. Moi , Dieu, je 
vous apporterai du septieme ciel ma benediction et 
ebranlerai 1'Univers. Bien-aimes, vivez comme les 
oiseaux, aucune fleche n'arrivera jusqu'a vos coeurs, 
Bien-aimes, je vous defendrai et ne permettrai qu'au- 
cun de vous soitjete en prison. Je ne vous abandonne- 
rai pas ; pres dc chacun de vous je placerai un ange et 
ecarterai de vous tous les mediants. Je vous aime beau- 
coup et vous donnerai des recompenses Je vous enver- 
rai, du seplieme ciel, une manne qu'aucune Anne ne 


1 Obchtchaia soudba. 
- Tchastnaia soudba. 
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pent connaltre '. Si Ton vous met dans les chaines, je 
les arracherai et les jetterai loin de vous ~. 

Le fragment suivant est plus precis : 

Priez, chretiens, il vient de pleuvoir; maintenant 
vous aurez du beau temps et pourrez entrer vos bles. 
Pendant deux ans la recolte a 6te mauvaise, mais 
maintenant vous aurez du Me en abondance 3 . 

Les destins parliculiers viennent generalement 
apres les destins ge"neraux . 

En voici deux exemples : 

Toi, ma petite ame, hate-toid'aller versleparadis. 
La route est longue et ton cheval glisse du pied droit. 
Tu aurais pu y aller d'un coup, mais tu as pris un 
chemin detournt; 4 . 

Voici 1'oukaze que Dieu t'envoie : Arrete ! Dieu 
est avec toi ! Le prophete de Dieu estavec toi ! Orplielin 
cheri, crois qu'il s'agit de Foeiivre de Dieu; en verite, 
je serai misericordieuxet remettrai tes peches. Tuseras 
place pres de moi, ton pere, dans le jardin plante de 
vignes. Vers toi volera lEsprit-Saint. Tache de le 
reconnaitre. Tu ne toiiiberas pas entre les mains des 
juifs; je le garde rai des peines elernelles. Un serpent 
te suit; qui vent perdre ton ame^ mais moi, ton pere, 
te sauverai 5 . 

Certaiaes propheties ne manquent ni d'eloquence, ni 

1 Incidente obscure. Le mot anne (anna) vieut ici sans doute pour la 
rime avec raanne (mdnnoii). 
Dobrotvorskii, p. 55. 
:1 Nadejdine, p. 1494 
4 Kout6pov, p. 487. 
K Dobrotvorskii, p. 56. 




LE CULTE 71 

de puissance lyrique. 11 en est, par centre, qui sont 
completement inintelligibles, faites d'une succession 
incohe"rente de mots et meme de sons a peine arti- 
cules '. 

Toutes sont ecoutees avec la plus grande attention. 
Parfois les larmes et les sanglots cles assistants accom- 
pagnent les paroles du prophete. 

Apres les propbeties, les membres de la nef remer- 
cient prophetes et pilotes et le culte se trouve ainsi 
acheve. 

Pour completer cette description du culte de la secte, 
ii reste a parler de quelques ceremonies et rites, qui 
sont ou spcciaux aux nefs dans lesquelles ils out ete 
observes ou injustement pretes aux Hommes-de-Dieu 
par leurs historiens. 


CEREMONIE D' AFFILIATION 


L'essentiel de cette ceremonie consiste, partout oil 
elle a ete observee, en des promesses solennelles faites 
par le nouvel aflilie. Dans Tl^parchie de Toula, au 
milieu du siecle dernier, il s'engageait : 1 a vivre pure- 
ment, 2 a ne pas se marier, 3 a ne pas prendre part 
aux fetes profanes, 4 a ne pas manger dc viande ni 
boire d'alcool, 5 a ne pas assister aux noces et bap- 
temes, 6 a ne pas divulguer 1'enseignement de la secte 2 . 

1 Messager russe, 1869, 3, p. 379. 

2 Rev. de I'Ep. de Toula 1867, n 6, p. 209 ; voir aussi la R. des Mis- 
sionnaires, 1897, mars-avril, p. 217, et 1896, novembre, pp. 314-315. 
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Dans certaines nefs, le nouveau membre doit etre pre- 
sente par un parrain et one marraine '. Dans la gou- 
vernie do Stavropol, la ceremonie d'afliliation est 
marquee par la lecture des Evangiles et de 1' Apoca- 
lypse 2 . Dans certaines nefs des bords de la Volga, elle 
consiste en une espece de couronnement :i .'Enfin il est 
assez frequent que le nouveau membre n'assisle au 
debut qu'aux conversations et ne soit admis aux reu- 
nions avec ferveur qu'apres un temps d'epreuve de 
cluree variable *. 


COMMUNION, BAPTEME, CONFESSION 

La communion semble, a 1'heure actuelle, n'etre pas 
pratiquee dans la gr ancle majorite des nefs. Peut-etre 
n'en a-t-il pas toujours etc ainsi. Un oukaze de I'lmpe- 
ratricc Anne loanovna 5 signale 1'existence chez les 
Hommes-de-Dicu cle Moscou, en 1734, de la commu- 
nion sous les deux formes du pain el de 1'eau on du 
pain et du kvass 6 . Le meme fait a etc rapporte en 1864 
pour les nefs de 1'Eparcliie de Tambov 7 et, depuislors, 
par quelques missionnaires qui signalent en outre, 

1 R. des Missionnaires, nov. 1896, p. 314. 

2 Id., 6vrier J898, p. 320. 
:i Id., mai 1899, p. 539. 

4 Le lemps d'6preuve peut durer plusieurs ann6es, R. des Mis., 1899, 
mai, p. 549. 

ri Recueil complet des lois de I' Empire russe a partir de 4649, t. IX, 
oukaze u 0613, p. 393, col. 2. 

" Boissoti obtenue par la maceration du seigle cult dans 1'eau. 

; R. de I'Ep. de Tambov, 1864, u 12, p. 443. 
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dans la region de Samara, la pratique de la communion 
de la fumee cles cierges et, dans la region d Orenbourg, 
celle de la communion de la salive des prophetes '. 
Dans la province de la Kouban, aucune espece de com- 
munion n'est pratiquee. 

La ceremonie du bapteme n'a etc signalee que dans 
quelques nefs de 1'Eparcbie de Tambov en 1864'^. 
Les adultes y etaient baptises par les pilotes pen apres 
leur affiliation a la secte. 

La confession n'a egalement ete signalee que dans la 
meme region et par le meme auteur. 


FERVEUR DU CUVEAU 

La pratique de cette ceremonie a ete rapportee pour 
la premiere fois en 1858 par M Dobrotvorskii :i . Elle 
aurait lieu en cas de malheur et dans la reunion des 
plus grands jours de 1'anne'e. Un cuveau rempli d'eau 
est place au milieu do la sallc. Cbaque lidele recoit sur 
les epaules quelques coups de verge, de foulard ou de 
corde appliques paries piloles. Puis tons ensemble se 
livrent autour du cuveau a la ferveur de David, mais 
avec cette particularite que cbaque Homme-de-Dieu 
flagelle de son foulard, d'une corde ou d'ime verge les 


1 R. des Missionnaires, nOv. 1896, p. 317; Margaritov, p. 179, Koute- 
pov, p. 406; Travauos de VAcademie Tlieologique de Kiev, oct. 1867, 
p. 116. 

2 R. de VEp. de Tarnbov, 1864, n" 12, p. 442. 

3 Dobrotvorskii, pp. 60-63. 
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epaules de celui qui est place immediatement devanfc 
lui. Tous chantent : 

Je flagelle ! Je flagelle ! Je cherche Christ. 
Descends vers nous, Christ, du septieme ciel, 
Viens avec nous, Christ, dansle cercle Saint, 
Descends du Ciel, Seigneur Esprit-Saint ! 

Quand quelques rides viennent a nattre a la surface 
clel'eau, tous les assistants tombent agenoux etles pro- 
phetes interpreted des sons qui semblent venir de 
dessous le cuveau. II arrive aussi que les fideles voient 
s'elever au-dessus de 1'eau, dans la fumee des cierges 
place's an tour du cuveau, uue vague forme humaine : 
c'est le Christ. La pilote on une prophe'tesse oint 
alors les assistants de 1'eau du cuveau. 

En 1868, M. Melnikova raconte la meme ce"remonie; 
mais, en 1869 ', cet auteur a declare que la ferveur du 
cuveau et les flagellations ne sontnulle part pratiquees, 
et qu'ilavait ete induit en erreur par de faux temoi- 
gnages. En 1 870, M. Dobrotvorskii a de nouveau affirme 
1'existence de ces pratiques, mais en declarant qu'ilne 
les avait jamais vues lui-meme, n'ayant jamais assiste 
au culte des Hommes-de-Dieu. Tous ceux qui, depuis 
lors, racontent la ferveur du cuveau et affirment son 
existence, se referent a M. Dobrotvorskii ' . Dans la 
province de la Kouban, ni les flagellations, ni la ferveur 
du cuveau ne prennent place dans le culte de la secte. 

1 Le Messager Russe, 1869, 3. p. 372. 

2 Voir Travaux de I' Ac. theol. de Kiev, loc. cit., p. 115, Margaritov, 
Koutepov, Maximov, etc.... 
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En outre aucun de ceux qui ont ailleurs assiste a cles 
reunions d'Hommes-de-Dieu , ne rapporte les fails 
avances par M. Dobrotvorskii. 

On est done peut-etre en droit de conclure sur ce 
point que cet auteur a ete trompe par les personnes 
qui lui ont raconte ces ceremonies. On trouve a ce 
sujet, dans le recit d'un te"moin du commencement du 
XIX e siecle, deux passages dans lesqtiels semble etre 
prevue 1'erreur deM. Dobrotvorskii. 

Le cercle [dessine par la ferveur] est appele par 
eux [les Hommes-de-Dieu cuveau on fonts baptismaux 
de i'esprit. Et il arrive que Ton raconte dans le peuple 
qu'ils se baignent dans un cuveau. Maisle cuveau dont 
ils'agit n'est pas fait de planches, mais bien des corps 
des fideles ' . Quand la ferveur est vive et touched- sa 
fin, <( si on les ecoute sans les voir, on a 1'impression 
qu'ils se flagellent.... Cette opinion fausse est repandue 
dans le peuple... et de la vient peut-etre leur nom 2 . 


BITES SANGLANTS ET LICENCIEUX 

Ces rites consisteraient, an dire de ceux qui en affir- 
ment 1'existence, en la communion dusang etdu corps 
d'un nouveau-ne, en celledu sein gauche clela Mere-de- 
Dieu et en Line promiscuite de quelques heures succedant 
aux propheties. La premiere description de la seconcle 


1 Sergui6iev, manuscrit, feuille 7 verso. 

2 Id.) feuille 8 verso. 
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et de la troisieme cle ces pratiques a etc dunnee par 
M. Haxthausen en 1847 '. 

A un certain jour cle 1'annee, apres ces singulieres 
evolutions et ces mouvernents bizarres, les hommes 
tombent tout cTun coup sur les banes places autour 
de la chambre, tandis que les femmes se glissent 
dessous. Soudain les lumieres s'eteignent ct alors 
commence une scene degoutante, qu'ils nomment 
svalnii grech, peche de la chute... Pendant la nuitqui 
precede le premier jour de Paques, les Skoptsy et 
les Kblysty se reunissent pour assister en commun a 
un office divin en faveur de la vierge. Durant la messe, 
une jeune fille de 15 a 16 ans, qu'on est parvenu a 
decider a force de promesses, est placee dans une 
cuve remplie d'eau tiede. Lorsqu'elle s'y est assise, de 
vieilles femmes s'approchent d'elle et lui font une 
prot'onde incision a la poitrine, lui amputent le sein 
gauche et etanchent le sang avec une adresse merveil- 
leuse. Tantque dure cet aureux supplice, on lui place 
dans la main Timage du Saint-Esprit, afin qu'absorbee 
par une pieuse contemplation, elle ne sente pas autant 
les soufl'rances de cette terrible operation. Ensuite le 
sein de'tache est mis sur un plat, coupe en morceaux et 
distribue aux adeptes presents qui en mangent. Ouand 
cet acte de hideux cannibalisme est termine, la jeune 
(ille est placee sur un autel eleve a cet eilet, et toute la 
congregation se met a danser autour en chantant : 

1 Etudes sur la situation interieure, la vie nationale et les institu- 
tions rurales de la Russie, Hanovre, 1847. 
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Dansons 

et sautons 

sur la montagne de Sion. 

La danse devient de plus en plus vive; elle se change 
bientdt en veritable frenesie; la demence est a son 
comble ; soudain les cierges s'eteignent et alors com- 
mence une scene dont on chercherait en vain un 
exemple dans Fantiquite paienne '. 

La communion du corps et du sang d'un nouveau- 
ne a ete rapportee pour la premiere fois, en J869, par 
MM. Kelsiev et Melnikov. (Juand une Mere-de-Dieu 
vient a mettreaumonde un enfant, celui-ci est apporte 
aulieu de reunion le huitieme jour apres sa naissance. 
On lui perce le flanc gauche, en extrait le coeur, boit 
le sang qui coule de la plaie. Le corps est ensuite 
desseche, reduit en poudre et incorpore au pain de la 
communion '-'. 

Non seulementMM. Haxthausen, Kelsiev et Melnikov 
ne donnent pas ces fails comme directement et per- 
sonnellement observes par eux, mais encore ils n indi- 
quent pas de quelle source ils les tiennent. 

Cette insuffisance de temoignages n'a pas empeche 
les ennemis de la secte de faire arme contre elle de ces 
pratiques. 

L'existence des rites sanglants estaffirmee par quel- 
ques auteurs j usque dans ces fcoutes dernieres annees, 


1 Haxthausen, loc.cit., tome 1, ch. IX, pp. 306-308, en note. 

2 L'Aurore, 1869, octobre, pp. 28-29; le Messager Russe, 1869, 3, 
p. 387. 


!;-.- 
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mais toujours sans autres references que les ecrits de 
de MM. Haxthauken, Melnikov et Kelsiev 1 . De bonne 
heure pourtant des protestations sesont elevees contre 
ces affirmations. En 1869, M. Barsov 2 re marque que 
les fails dont il s'agit ne reposent sur aucun temoi- 
gnage et doivent done etre, jusqu'a nou\el ordre , 
nie"s. 

M. Dobrotvorskii 3 , en 1870, se range a cette opinion. 
De meme font M- Rojdestvenskii 4 , en 1882, et, en 
J890, M. mo Borodaievskaia 5 , qui a eonnu de tres pres 
lesHommes-de-Dieude laregion d Ekalerinoslav.Enfin, 
en 1901, la Revue des Missionnaires elle-meme, qui 
accueille avec empressement tout ce qui lui semble 
propre a discrediter les sectes qu'elle a pour mission 
de combattre, a reconnu que les rites sanglants n'exis- 
tent pas. 

M. Leroy-Beaulieu ecrita ce propos que si de pareilles 
pratiques se rencontrent, on ne saurait etre en pre".- 
sence que de monstruosites isolees qui ne pour- 
raient avoir lieu que de loin en loin en des contrees 
isolees 7 . 11 nous parait resulter, de tout ce qui pre- 
cede, que ropinion de M. Leroy-Beaulieu ne saurait 

1 Protopopov, Too de I'Ac. de T/i. de Kiev., oct. 1887, p. 116; Sp6- 
ranskii, Le Pelerin, mai 1895, p. 79 ; Kout6pov, 1882 et 1900, p. 517. 

2 Lecture chretienne, 1879, sept., p. 462 et 463. 

3 L'Interlocuteur orthodoxe, Janvier 1870, p. 25-27. En 1869, M. Do- 
brotvorskii (Les Hommes-de-Dieu, p. 6ii) avait accepte sans critique 
les remits de M. Haxthausen. 

4 Sectes des Khlysty et des Skoptsy, ch. V. 
3 Le Messager du Nord, aout 1890, p. 104. 
Janvier 1901, p. 52-57. 

" Empire des Tsars, t. Ill, III, 7. 
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etre admise et que les rites sanglants sont line pure 
invention. 

II reste a savoir comment 1'opinion qu'ils existent a 
pu naitre et se repandre. Comme le remarquait deja 
M. Barsov, les meurtres rituels ontete, plusd'une fois, 
pretes paries Eglises officielles aux Eglises rivales. Les 
premiers chretiens en ont e"te accuses. Les Russes 
ignorants sont, a 1'beure actuelle, encore assezenclins 
a croire a 1'existence de pratiques criminelleschez ceux 
qui n'ont pas leur religion. On trouverait, en Russie, 
bon nombre de gens qui croient et d'autres quilaissent 
croire que les juifs commetfcent cles meurtres rituels. 11 
i'aut aussi remarquer qu'une secte voisine de celle que 
nous etudions et qui s'en est detachee au milieu du 
XVIT1 siecle, la secte des Skoptsy ou mutile's, impose a 
ses adeptes du sexe feminin la ligature des arteres 
mammaires, afm de .determiner par la 1'atropliie de 
tout 1'appareil reproducteur. Cette pratique a pu servir 
de point de depart a la formation de la legende de la 
communion du sein gauche des Meres-de-Dieu. Si Ton 
ajoute a cet ensemble de circonstances les dispositions 
hostiles du clerge russe a 1'egard de la secle, il estpeut- 
etre assez aise de comprendre comment de pareilles 
erreurs ont pu se former et se repandre. 

Le sualniji yriek/t, ou peche de la chute, ou peche en 
tas, ne semble pas encore pres de disparaitre des des- 
criptions que donnent,, du culte de la secte, les membres 
du clerge russe. A 1'exception de M. Rojdestvenskii, qui 
fait a ce sujet de prudentes reserves ', tons donnent le 

1 Sectes des khlysty et des Skoptsy, ch. V. 


80 SEGTE RUSSE DBS HOMMES-DE-DIEU 

smlnyi griekh comme faisant partie integrante du culte 
des Hommes-de-Dieu *. Quand ils indiquent leurs 
references, ce sontles ecrits de MM. Haxlhausen, Mel- 
nikov et Kelsiev. Aueun nouveau te"moignage n'est venu 
s'aj outer a ces re" cits et les confirmer. Les quelques 
personnes qui ont de~crit le culte de la secte, apres y 
avoir assisle, Serguieiev " en J809, Preobrajentsev 3 
en 1867, M me Borodaievskaia /( en 1890 etM. Kalniev s 
(missionnaire) en 1899, ou bien, comme M mo Boro- 
daievskaia, nient 1'existence du svalnyi griekh, on bien, 
comme les autres, n'en font pas mention. Nous ne 
1'avons pas non plus rencontre dans les nefs que nous 
avons frequentees. 

M, Barsov remarquait, en 1871 6 , que le peche de 
la chute ne saurait elre considere comme faisant partie 
integrante du culte de la secte et que, s'il existe par- 
ibis, il faut voir en lui un rare et inattendu cadeau 
de la nature , qui semble ainsi demontrer 1'ineffica- 
cite de la discipline ascetique a laquelle se soumettent 
les Hommes -de-Dieu. Cetle conclusion nous parait 
insuffisante et, elan! don nee 1'absence de temoignages 

1 Dobrotvorskii, p. 63 ; Protopopov, loc. cit. p. 116; N. Kout6pov, 
L' Inter loc, orth., juillet-aoiit 1883, p. 303 ; Speranskii, Le Pelerin, mai 
1895, p, 77; K. Kout6pov, p. 517; Margaritov, pp. 180-181 ; Skvorlsov, 
Ivanovskii, Sraoline, Revue des Missionnaires, 1897, mars-avril, p. 221 ; 
1898, septembre, p. 1128; 1899, mai, p. 552; 1901, Janvier, p. 52-57; 
avril, p. 548 ; Revue de reglise, 12 juillet 1897, p. 959. 

8 Manuscrit cite. 

3 R. de I'Ep. de Toula, 1867-1869. 

4 Messager du Nord, aoftt 1890. 

5 Revue des Miss, sept., oct. et nov. 1899. 

" Introduction a son recueil de cantiques, p. VIII. 
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serieux affirmantl 1 existence du peche de la chute, nous 
croyons-pouvoir le trailer comme nous avons fait ties 
rites sanglants. 

A la question de savoir comment a pu naitre 1'opi- 
nion contraire si repandue, 1'oukage de I'lmperatricc 
Anne loanovna donne peut-etre une reponse suffisante. 
On y trouve, en effet, dans I'^numeration des griefs 
contre la secte, Taccusation suivante : Apres leurs reu- 
nions, les Hommes-de-Dieu couchent tous dans 1'izba 
ou elle a ete tenue ; les sexes y sont se'pares, mais cela 
est douteux, puisqu'une religieuse appartenant u la 
secte a eu un enfant, dont on a trouve les restes dans 
sa cellule ' . Deux fails ont du en effet f rapper les 
observateurs de la secte. D'abord celui, souvent con- 
firme, que les Hommes-de-Dieu coucbent parfois tons 
dans la maison oil la reunion s'est tenue ; ensuite la 
contradiction facile a constater entre leur regie de 
chastete et le fait qu'ils out des enfants. Pour qui cher- 
che, comme c'est le cas des ennemis de la secte, tous 
les moyens de la discre'diter, ces deux circonslaneos 
peuvent suffire a donner a une legende quelque air de 
verite. L'empressement du clerge a 1'accueillir et a la 
repandre, ici comme pour les rites sanglants, n'a pas 
ete de pen de poids. 

1 Kecueil des lois russes, loc. cit, p. 392, col. II. 
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ORIGINES DE LA SECTE 

Les origines'de la secte cles Hommes-de-Dieu sont 
obscures. 11 faut, pour les trouver, remonler plus haul 
que le regne de Pierre -le-Grand, c'est-a-dire jusqu'a 
des temps dont il reste peu de traces stores. Les Hom- 
mes-de-Dieu, quand on les interroge sur les commen- 
cements de leur secte, reponclent avec precision qu'elle 
date du milieu duXVIPsiecle, et racon tent I'll istoirc des 
deux personnages qu'ils considerent comme les fonda- 
teurs de leur secte, Danila Philippovitch et Ivan Timo- 
theievitch Souslov. 

Voici 1'essentiel de cette tradition, quiaete recueillie 
pour la premiere fois par M. Nadejdine en 1845 ', a ete 
souvent rapportee, dans la suite, paries historiens de 
la secte 2 et est partiellement fixee dans quelques can- 
tiques : 

An milieu du XVIP siecle, vivait dans le district de 

1 Dans Kelsiev, Recueil de renseignements offlciels sur les dissi- 
dents, III. 

- Entre autres M. Liprandi, en 1853 (Recueil de Kelsiev, II, pp. 125 et 
suiv.)'; M. Melnikov, en 18GS (Messager russe, 1868, mai, pp. 31-42), 
MM. Dobrotvorskii, Reoutskii, N. et E. Barsov, etc... 
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louriev cle la gouvernie de Kostroma, un soldal refrac- 
taire nommu Danila Philippovitcli. II etait venere dans 
le pays pour la purete de sa vie. II possedait beaucoup 
de livres de piete ecrits en langue slavonne. Mais un 
jour il les jela dans la Volga et se mil a enseigner 
qu'aucun livre ne pent faire le salut des homines, hors 
le livre d'or, le livre de vie que chacun porte en 
soi. Ceux qui le suivaient demanderent alors a Dieu de 
descendre du ciel sur la terre. 

Parmi les horn mes, quelques sages, di t un cantique ', 

S'imirent etroitement 

Et envoy6rent cles gens en lieu saint. 

Et ces gens-la sont aI16s, 

Ont leve leurs mains vers le Ciel 

El appele" Dieu, du Ciel sur la terre : 

Seigneur, Seigneur, apparais-nous, Seigneur, 

Que nous ayons qui prier et a qui croire. 

Et une voix se fit entendre de derriere les nuages : 

Ecoutez-moi, mes fideles ! 

Je viendrai a vous du Ciel sur la terre ; 

Je choisirai un corps pur et m'y incarnerai ; 

Je serai homme par le corps et Dieu par 1'Espril. 

Cela se passait sur la colline de Gorodine, dans le 
district de Mouroma cle la gouvernie de Vladimir. Les 
nuages vinrent jusqu'a terre portant Dieu-le-Pere, 
Sabaoth, entoure de toutes les puissances celestes . 
Ainsi Dieu s'incarna dans la personne de Danila Phi- 
lippovitch. Celui-ci se rendit alors chez un de ses freres 

1 Dobrotvorskii, les Hommes-de-Dieu. Cantique J, p, 100. 
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dans la gouvernie. cle Kostroma, et y dicta le Dodeca- 
logue cle la nouvelle foi. 


Je suis Dieu, an nonce" par les prophetes ; je suis descendu 
du Giel sur la terre pour sauver 1'ame des hommes. II n'y a 
pas d'aulre Dieu que moi. 

II 

II n y a pas d'autre enseignement que le mien. Ne le cher- 
chez pas. 

Ill 
Une fois en place, n'en bougez pas. 

IV 

Gardez les commandemenls de Dieu et soyez les chasseurs 
du monde. 

V 

Ne buvez pas de liqueur fermentee, ne commellez pas le 
peche de chair. 

VI 

Ne vous mariez pas. Si tu es marie, vis avec la fern me 
comme avec une sceur. Celibataires, ne vous mariez pas; 
marie^s, d6mariez-vous. 

VII 

Ne dites pas d'injures et ne prononcez pas de m6chants 
niols. 

VIII 

N'allez ni aux noces, ni aux bapte"mes, n'assistez pas aux 
reunions ou Ton boit de 1'alcool. 
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IX 

Ne volez pas. Oui aura de>obe un kopek, on lui mettra ce 
kopek sur la le"te au jugement dernier, et quand celui-ci sera 
fondu aux feux de 1'enfer, alors seulemenl le pecheur sera 
absous. 

X 

Gardez en secret ces commandemenls ; ne les reve"lez ni a 
un pere, ni a une mere. On vous baltra du fouet, on vous 
brulera ; supportez-le. Gelui qui sera patient et fidele entrera 
dans le royaume celeste et connaitra sur la terre lajoie de 
1'esprit. 

XI 

Allez les uns chez les autres, soyez hospitaliers, aimez-vous 
les uns les autres, gardez mes eommandements, priez Dieu. 

XII 
Croyez au Sainl-Esprit *. 

Le succes des predications de Danila Philippo^vitch 
attira surluirattention du gouvernement. Le patriarche 
Nikone (le rei'ormateur de TEglise orthodoxe russe) le 
fit surveiller pendant trente ans, puis arreter aux 
environs de Nij nil-Novgorod. On le conduisit a Moscou 
ou il fut jete en prison. Remis en liberte, il vecut paisi- 
blement jusqu'en 1700. A partir de sa liberation, il fut 
aide dans son enseignemenfc par le Christ Ivan 
Timotheievitch Souslov. 

1 II existe plusieurs versions du Dod6ealogue de Danila Philippovitch. 
Leurs redactions different Ires peu enlre elles. Nous avons traduit la 
plus anciennemeut editee (1853. Recueil de Kelsiev, II, p. 126). 
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Souslov naquit a Maksakov, bourg du district de 
Mouroma de la gouvernie de Nij nil-Novgorod. Sa 
naissance fut miraculeuse. 11 elait, suivant unetradition, 
fils de Danila Philippovitch et d'une femme agee de 
cent ans; suivant line autre, de deux vieillards cente- 
naires, Timothe'e et Irine Nesterov. Celte particularity 
de sa naissance fut cause qu'on refusa longtemps de le 
baptiser. 11 ve"cut chez sa mere jusqu'a Fage de trente 
ans; il alia alois dans la gouvernie de Vladimir oil, 
quand il eut trente-trois ans, Danila reconnut en lui 
son fils, le Christ, et 1'envoya repandre son ensei- 
gnement. 

Souslov se choisitalors douze Apotres et, accompagne 
d'une Mere-de Dieu , retourna clans la gouvernie de 
Nijnii-Novgorod. Ses predications eurent un tres grand 
succes. 11 fut arrete avec quarante de ses disciples 
et torture, puis envoye aMoscou sur 1'ordre de Nikone. 
Un boyard, charge d'instruire 1'affaire, reconnut la 
divinite de Souslov et se recusa. Souslov fut ensuite 
crucifie devant le Kremlin, pros de la porte Spasskiia, 
sur la place Krasnaia. llressuscita au boutde trois jours. 
Repris pres de Moscou, il fut de nouveau crucifie et 
puis ecorche. Un de ses disciples enveloppa son corps 
(run linceul; la peau se reforma el il ressuscita de 
nouveau. Arrete et emprisonne pen apres, il fut relaxe 
a Toccasion de la naissance de celui qui devait etre 
Pierre le Grand, 1672 '. II vecut des lors, jusqu'a sa 


1 On trouve le r6cit de quelques details des epreuves de Souslov dans 
les cantiques 2 et 3 du Recueil de M. Dobrolvorskii, pp. 107-109. 
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mort qui eut lieu en 1716, a Moscou dans line maison 
de la rue Troisieme Miechtchanskaia. II s'y rencontra 
avec DanilaPhilippovitch. 

G'6tait en ce monde, dans la sainte Russie, 
Chez notre mere glorieuse, a Moscou batie 

[en pierres, 

Dans la rue Troisieme Miechtchanskaia. 
La ne se sont pas rencontres deux soleils, 
Mais deux notes se sont rejouis : 
L'h6te Danila Philippovitch, 
J/hdte et seigneur Ivan Timothei6vitch 
Se sont reunis dans le merae lieu, 
Se sont mutuellement salues. 
Ivan Timotheievitch salue 
Son cher h6te magnifique, 
Danila Philippovitch : 
Tu es bon, seigneur, d'etre venu 
dans mon petit palais royal ! 
Tout y est pre"t, seigneur : 
Les tables sont preparees ; 
Sur les tables les nappes sont etalees ; 
Des mets Sucre's ont e"le appretes 
ainsi que des boissons au miel. 
Tu es bon, seigneur, d'etre venu 
Accepter le pain et le sel, 
Et je suis heureux de t'entendre parler 
De ce qui t'esl arrive" autrefois 
et de Ion Jugement dernier 1 . 

Souslov fut enterre clans 1'eglise Saint-Nicolas; ses 
restes furent peu apres transportes dans le monastere 

1 Recueil de Dobrotvorskii, n 4, p. 110. 


88 SEGTE RUSSE DBS HOMMES-DE-DIEU 

d'lvanovka oil Ton inscrivit sur la tombe : Ici repose 
un Saint de Dieu, 

Un rescrit synodi.al clu 15 octobre 1739 (sous le regne 
de I'imperatrice Anne loanovna) ordonna que les 
corps des faux mailres el heretiques Procope Loup- 
kine 1 et Ivan Souslov, enterres dans le convent de 
femmes Ivanovskii, soient delerre"s par le bourreau et 
traites suivant laloi 2 >, c'est-a-dire brides et disperses 
an vent. 

A partir de cette epoque, il est possible de suivre 
avec quelque surete 1'liistoire de la secte des Hommes- 
de-Dieu. Avec 1'oukaze de rimperatrice Anne nous 
avons, en effet, Fun des premiers documents officiels 
louchant la secte. 

Quelques nefs fetentles anniversaires des prin- 
cipaux evenemenls des vies de Danila et de Souslov, 
ct venerent, comme des lieux saints, Teglise oil Souslov 
a (He enterre et la porle du Kremlin ou il fut mis en 
croix. Quelques meubles, qui passaient pour sortir de 
la maison de Souslov a Moscou , ont ete, parait-il, 
longtemps conserves paries Hommes-de-Dieu 3 . 

One peut-on conserver du recit que les Hommes-de- 
Dicu font des commencements de leur secte? 

On en eliminera d'abord tout ce qu'il y a de mira- 
culeux : la descente de Dieu Sabaoth sur le mont 


1 Procope Loupkine fut (on le verra plus loin) le successeur de 
Souslov. 

- Le lexte de cet oukaze a ete public par M. Melnikov dans le Mes- 
sager russe, 1868, rnai, p. 68. 

3 Melnikov., irf., p. 82. 
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Grorodine, Fage cles parents de Souslov, ses trois morts 
et ses trois resurrections, etc.. . On petit en eliminer 
aussi tout ce qui y est imitation patente de 1'Evangile. 
Ce qui y est dit de 1 intervention du patriarche Nikone 
nesaurait etre accepte sous cette forme. Nikone aurait, 
en elTet, fait surveiller et suivre Souslov pendant 
trente ans. Or, Nikone ne fut patriarche que pendant 
six ans,de 105*2 a 1658. Une foisces remarques faites, 
il reste, durecit des Hommes-de-Dieu, que deux hom- 
mes, Danila Philippovitch et Ivan Timotheievilch Sous- 
lov, vivant dans les trois derniers quarts du XV1P siecle 
et dans le premier quart du XVIlf c ', doiverit etre consi- 
deres comme les fondateurs de la Secl.e, que ces deux 
hommes se sont connus, qu'ils ont ete inquiet^s par 
le Gouvernement et 1'Eglise, qu'ils ont enfin trouve 
leurs premiers disciples au centre memo duvieil empire 
moscovite, aux environs de Kostroma, de Moscou, de 
Nijnii-Novgorod et de Vladimir. 

La precision des details que donnent les Hommes- 
de-Dicu sur quelques fails saillanls de la vie de Danila 
et de Souslov, -ne doit pas nous faire illusion. 

Quand on sait, par exemple, que la Troisieme 
Miechtchanskaia, a Moscou, est depuis longtemps 
habitee par un grand nombre de sectateurs de tout 
ordre, on est tente de se mefier de 1'exactitude du recit 
qui place en cet endroit la maison de Souslov. L'au- 
teur du cantique contenant cette assertion devait, 
en -eflel, penser tout natiirellement a la Troisieme 
Miechtchanskaia, que designait le caractere de ses 
habitants. 


90 SEGTE RUSSE DES HOMMES-DE-DIEU 

Faut-il aller, comme I'ont fait certains auteurs 1 , 
jusqu'a nier 1' existence meme de Danila et de Souslov? 
Nous ne le pensons pas. 11 est plus simple et plus 
naturel de supposer qu'un ensemble de faits reels ont 
ete deformes par les auteurs de cantiques et la tradi- 
tion, embellis de miracles et d'imitations de 1'Evangile, 
que de supposer la legende creee de toute piece. Les 
cantiques oil sont relates les faits de la vie de Danila et 
de celle de Souslov sont parmi les plus anciens, et leur 
production n'est pas posterieure a la fin du XVIIP sie- 
cle, c'est-a-clire assez rapprochee des evenements qu'ils 
rapportent. De plus, les traditions s'accordent sur 
1'essentiel, surtout lorsqu'on ne retient d'elles, comme 
nous faisons, que raffirmation de 1'existence de deux 
personnages grossierement situes dans le temps et dans 
1'espace : de 1630 a 1715 environ, dans la region de 
Moscou et de Nijnii-Novgorod. 

En faveur de 1'existence de Souslov plaident, en 
outre, tin chapilre d'un des plus anciens ouvrages sur 
les sectes de la Russie, VEnquete de saint Dmitry de 
Rostov, ecrite entre 1702 et 1709, et le rescrit syno- 
dial du 15 octobre 1739. Dans cette secte (la Chris- 
tovchtchina), ecrit Dmitry de Rostov, un simple 
paysan se donne pour le Christ, et on le considere 
comme tel et on le salue sans faire le signe de la croix. 
11 habile dans le village de Pavlov, sur 1'Oka, a soixante 
verstes de Nijnii. 11 a avec lui une jeune (ille qu'il 


1 R^outskii, Les llommes-de-Dieu et les Mutiles, et Sokolov (Le 
Pelerin, Janvier 1880). 
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nomme sa mere et que ses fideles appellerit Mere-de- 
Dieu. Cette jeune fille, on plutot celte megere est 
russe, fille d'un habitant du village de Landiouk du 
district de Nijnii. Elle, le faux Christ et ses douze 
apotres vont par les villages et hameaux, parlent aux 
paysans et a leurs femmes, les persuadent et les 
amenent a eux '. 

Le nom de Souslov n'est pas mentionne par Dmitry 
de Rostov, mais il y a une telle concordance de temps 
et de lieu entre la tradition des Hommes-de Dieu et le 
passage cite, que nous inclinons i\ croire qu'il y s'agit 
de Souslov. 

Quant ait rescrit synodial du 15 octobre 1739, s'il 
ne suffit pas a etablir sans contesle 1'existence de 
Souslov, puisqu'il est posterieur d'unc vingtaine d'an- 
nees an moment oil les Hommes-de-Dieu placent sa 
mort, cree an moins une forte presomplion en faveur 
de cette existence. 

Que Souslov et Danila aiont on non existe, il reste a 
savoir comment ctait possible 1'apparition et 1'accepta- 
tion de renseignement religieux des llommes-de-Dieu, 
quels elements out ete empruntes par les premiers 
sectaleurs,, quels qu'ils soicnt, aux idees, auxcroyances, 
aux cultes ambianls. Ces questions sont auli'cment 
interessantes et peut-etre seules vraiment instructi\ 7 es. 
Savoir que la coordination des idees, des sentiments et 
de leurs signes exterieurs, dont 1'ensemble constitue 


1 Enquete sur la foi des raskolniki..., pp. 598 et 599 de l'6dition de 
Moscou, 1824. 
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une religion nouvelle. s'est faite pour la premiere fois 
dans la tete de tel ou tel homme, quand on ne peut 
avoir aucun renseignement precis sur lui, est moins 
utile que de pouvoir deliver ces idees, ces sentiments 
et leurs signes, les voir a leur place et comprendre par 
suite leur quasi necessite. 

A la question des origines de la secte des Hommes- 
de-Dieu, on a repondu de diverses manieres. La plus 
ancienne des theses a ce sujet faitremonter 1'existence 
de la secte en Russie aux temps du prince Vladimir de 
Kiev (980-1015). Elle appartient a M. Nadejdine, qui 
1'a formulee avec une extreme reserve en 1845, clans 
son etude sur la Secte des Mu tiles : Les exemples de 
sectes semblables (a celle des Hommes de-Dieu) appa- 
rurent dans le christianisme des les premiers temps 
de son existence. C'etaient des formes de gnosticisme, 
en particulier le Montanisme et le Manicheisme, dont 
1'extreme prolongement fut. au moyen-age, une heresie 
connue, chez les Slaves du Sucl, sous le nom d'heresie 
des Bogomily. Peut-etre un lien secret unit-il aux 
Bogomily les Hommes-de-Dieu ' . M Nadejdine n'a 
pas developpe sa these. La citation que nous venons 
de faire la contient toute. Elle a ete reprise en 1867 et 
1868 par MM. Maximov 2 et Melnikov' 3 , qui se sont 
coutentes de noter quelques ressemblances entre 1'en- 
seignemen t des Bogomily bulgares et celui des Hommes- 

1 Nadejdine. Etude sur I'heresie des mutiles, dans le Recueil de 
KeJsiev, t. Ill, p. 114. 

2 Ecrits de la Patrie, 1867, 6, p. 508. 

3 Le Mfssager russe, mat 1868, pp. 15-27. 
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de-Dieu. En 1881. M. louzov ecrit, mais sans argumen- 
ter en faveur deson opinion : Lb/i/ilyslovc/itc/imenQus 
est venue des Bulgares en meme temps que 1'ortbo- 
doxie * . En 1896, M. Kornieienko 2 releve de nouveau 
des ressemblances entre Ja secte bulgare et la secte 
russe. Enfm en 1901, M. Smeletskii 3 chercbe, dans la 
secte des Bogomily, Forigine non seulement de celle 
des Hommes-de-Dieu, mais de toutes les principales 
sectes russes, en se fondant aussi sur des ressemblan- 
ces de doctrine et de culte. 

Cette these a ete combattue des 1869 par M. N. Bar- 
v sov* et, en 1882, parM. RojdestvenskiP. Les historiens 
remarquent d'abord que le seul trait commun aux 
deux sectes (dans la mesure ou Ton pent connaitre 
1'enseignement des Bogomily) est leur morale ascetique. 
Si d'ailleurs, ajoutent-ils, la ressemblance entre les 
deux sectes etait plus etroite, pourquoi ne pas aclmet- 
tre que les Bulgares du commencement du moyen-age 
se sont trouves dans les memes conditions morales et 
sociales que Jes Russes du XVI[ e siecle? II serait en effet 
d'une metbode dangereuse de faire,, de la ressemblance 
entre deux doctrines rcligieuses, la preuve que la moins 
ancienne derive de 1'autre. L'observation de traits 
communs pose le probleme, mais ne pent a elle seule le 

1 Les dissidents russes, p. 174. 

3 La Foi et la Raison, 1896, n us 22 et 23. 

3 Revue des Missionnaires, avril-octobre et d6cembre 1903, surtoutpp. 
477-480. 

4 Lecture chretienne, sept. 1869, pp. 473-479. Voir aussi, du mgme 
auteur, les Cantiques des Hommes-de-Dieu, preface, pp. VIII-X. 

K Les Sectes des Kklysty et des Skoptsy en Itussie, pp. 16-12. 
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resoudre M. Nad ej dine 1'a compris. Ceux qui, apres 
lui, out fait cle la question qu'il pose une reponse, en 
prenant pour arguments les fails qui rendaient la 
question legitimc, ne pouvaient arriver ainsi qu'i une 
these insuffisante. 11 existe a Fheure actuelle en Russie 
une secte derivant de celle des Hommes-de-Dieu et 
dont les membres, connus sous le nom de . Freres en 
Christ , pratiquent la polygynie. Les missionnaires 
orthodoxes ont assiste a la formation de cette secte par 
voie de deformation progressive des enseignements et 
des praliques des .Hommes-de-Dieu, et Ton est bien sur 
qu'aucune influence etrangere n'a pu y jouer de role. 
Quelque historien ne sera-t-il pas un jour tente de 
chercher 1'origine de cette secte, dans une importation 
de Tenseignement des Mormons d'Amerique? Quelques 
missionnaires Font probablement deja fait, puisque, 
dans leurs congres et leurs ecrits, ils designent les 
Freres en Christ sous le nom de Mormons. N'est-il 
pourtant pas legitime, en presence de pareils fails, de 
penser que des situations historiques analogues, des 
besoins religieux voisins et une meme logique des sen- 
timents et des idees pen vent determiner, a des mo- 
ments et a des lieux di(Tercnls, 1'apparition des memes 
manifestations de la vie religieuse et morale? 

Comme le font remarquer MM. Barsov et Rojdest- 
venskii, les difficultes seraient grandes, s'il fallait 
montrer que la secte des Bogomily a penetre en Russie 
avec le christianisme et s'y est maintenue jusqu'a 
Fepoque de Danila et de Souslov. Sept a huit siecles 
separent les deux periodes. II serait aussi malaise de 
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comprendre pourquoi c'est an bord de la Volga dans la 
region de Ninii-Novgorod, et non dans les contrees 
voisines de la Bulgaria, que s'est d'abord developpee 
avec quelque ampleur la secte des Hommes-de-Dieu, 
tandis qu'elle s'est pen acclimatee dansle sud-ouest oil 
quelques gouvernies 1'ignorent encore completemenl. 
Suivanl M.Chtchapov ' , il faut faire, dans la forma- 
tion de la secte, une part a I'influence turco-tatare, 
introduite en Russie par les Cosaques. Get historien 
rappelle combien Cut profonde la penetration de la 
Russie par les Tatares jusqu'aux temps modernes. 
Des melanges ont eu lieu entre les deux peuples, 
surtout chez les Cosaques, situes aux confins de 1'Em- 
pire et constamment en contact avec les Tatares. On 
en voit la preuve clans le type physique des Cosaques 
du Don, qui rappelle par plus d'un trait le type 
ouralo-alta'ique, Par cette influence de peuples polyga- 
mes, M. Chtchapov explique le peche en tas des 
Hommes-de-Dieu. Pour que cette opinion fut accepta- 
ble, il faudrait d'abord pouvoir montrer qu'il existait 
chez les Turcs et Tatares des bords de la mer Noire et 
de la Caspienne des crovances el des cultes clont on 

i. iJ 

pourrait rapprocher ceux des Hommes-de-Dieu. 11 
faudrait aussi expliquer pourquoi, si la secle a ses 
origines au Midi, elle ne s'y est pas d'abord deve- 
loppee. L'expansion de la secte sur les bords de la 
mer Noire date en effet settlement du milieu du XIX 
siecle. Enfin, le peche en tas , comme nous 1'avons 

1 I? Affaire, 1867, n 11, pp, 160-164. 
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dit plus liaut, ne sauraitetre considere comme faisant 
parlie in teg ran le du culte de la secle.On ne peut done 
pas lui donner 1'importance qu'il prend dans la these 
de M. Chlchapov. 

C'est aussi a une influence etrangere que font 
appel les auteurs de la these suivant laquelle il faut 
chercher les origines de la secte des Hommes-de-Dieu 
dans I'enseignement d'un mystique allemand, nomme 
Kullman, qui vint a Moscou a la fin du XVII siecle. 
On trouve cettc these indiquee pour la premiere fois 
par M. Roudakov en 1866 dans son HistoirederEglise 
orlhodoxe. En 1871, M. Reoustkii ' et.en 1880, M. Soko- 
lov - Font reprise et amplement developpee. 

Kullman naquit a Breslau en 1651 ; il eludia le 
droit a lena et a Leipzig ; a Leyde, il connut les ocuvres 
de Jacob Boehme et publia en 1679 un livre intitule 
Boehme rcssiisdle. Chasse de Leyde, ou son enseigne- 
ment de la venue prochaine du Christ 1'avait rendu 
suspect, il sejourna a Amsterdam, Mambourget Lubeck, 
oil il epousa une veuve beaucoup plus agee que lui, 
Madeleine Lindau. 11 fit avecelle le projet deconvertir 
les Turcs au christianisme. II se rendit a cet effet a 
Constantinople, mais y resta peu et revint a Amster- 
dam. La, il se liad'amitie avec un artiste originaire de 
Moscou, Guenine, et 1'idee lui vint de porter son ensei- 
gnement en Russie. II envoya un manifeste au tsar 
Feodor Alexeievitch et se rendit bientot a Moscou oil 


1 Les Hommes-de-Dieu et les Mutiles, pp. 11-22. 

2 Le Pelerin, I. 1880, pp. 96-112, 
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sonamiGuenineravaitdevanee.A cette epoque, lacapi- 
tale de la Russie possedait deja un certain nombre de 
negociants alleinands ; Kullman Cut bien accueilli par 
eux. 11 eut assez vite un disciple, Norderman. Desleur 
premiere tentative de propagande dans les milieux 
russes, ils furent arretes surl'ordrede 1'Imperatrice 
Regente Sophie Alexeievna, mis a la torture et enfm 
brules, le 4 octobre 1689. 

Kullman enseignait que la science et la raison ne 
clonnent pas le vrai savoir, que chaque homme est fait 
a 1'image de Dieu et garde en soi quelque chose de la 
lumiere divine, qu'il suffit au vrai ehretien, pour se 
conduire dans la vie et faire son salut,de Inspiration 
de TEsprit-Saint sans avoir recours aux Evangiles et 
aux rites de 1'Eglise. 11 enseignait aussi la venue pro- 
chaine de FAntechrist, rimportance des jeunes et des 
prieres et 1'observation de la plus complete continence. 
Use donnait lui-meme pour Jesus -Christ. M. Reoustkii 
rapproche ces idees de cellos des Hommes-de-Dieu, 
insiste sur leur parents et voit, dans le supplice de 
Kullman et de son disciple, le fait autour duquel s'est 
formee la tradition des morts et des resurrections 
d'lvan Souslov. Cette these a ete vivemcnt combatlue 
des 1873 par M. E. Barsov ' dans un article consacre 
au livre de M. Reoutskii -. M. E. Barsov montre que 
les ressemblances entre renseignement de Kullman 

1 Revue orthodooce t 1873,janvier. Les nouveaux historiens du Raskol 
russc, p. 132-139. 

2 Les critiques de M. E. Barsov out ete reprises, notamment par 
M. Kornieienko dans la Raison et la Foi, J896, n 22, p. 649 et sq. 
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et la religion des Hommes-de-Dieu sont purementsuper- 
ficielles. 11 indique 1 'insuffisance de M. Re"outskii qui 
fait, par exemple, des mouvemenls de la ferveur ? 
une imitation des cercles de Raymond Lulli, dont 
Kullman se disait le disciple. 

II est, en outre, etabli " que Fenseignement de Kull- 
man ne sortit pas du cercle des quelques Allemands 
de Moscou qui connaissaient les ecrits de Roehme. Ce 
petit groupe, muet sur ses idees avant I'arriv6"e de 
Kullman, le fut plus encore apres le supplice de ce 
dernier et de son disciple. La situation des etrangers 
en Russie etait encore tout a fait precaire. La colonie 
allemande de Moscou n'avait d'ailleurs pas de rapports 
avec le peuple proprement dit, encore moins avec les 
monasteres ; or, c'est dans le peuple et dans les con- 
vents que la secte des Hommes-de-Dieu s'est d'abord 
developpce. La crise que traversa la Russie a la fin du 
XVII siecle a ete marque'e par un violent mouvement 
de protestation populaire centre 1 importation de nou- 
veautes etrangeres. Aussi 1'acceptation, par le peuple 
et les moines russes de cette epoque, d'une religion 
prechee par un etranger, et surtout par un Allemand, 
est-elletout a fait inintelligible. Dans la secondemoitie 
du XIX siecle, on a bien vu apparaitre dans le midi de 
la Russie, au contact de colonies d'Anabaptistes alle- 
mands, la secte des Ghtoundistes, dont le developpc- 
ment a ete tres rapide de 1 870 a nos jours ; mais ici les 
initiateurs etaicnt des paysans comme les initie's , 

1 Voir Milioukov. Esquisse d'une histoire de la culture russe. 
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vivaient de la meme vie, parlaient la meme languo ; et 
deux, siecles de civilisation ont adaibli le farouche 
nationalisme des sujets de Sophie et de Pierre le 
Grand. 

M. Chtchapov 1 , dans la solution de la question des 
origines de la secte, faitune large place a 1'influence 
des croyances pai'ennes anterieures a 1'evangelisation 
de la Russie. En penetrant SUP les terres finnoises du 
nord et de Test de la Russie, les Slaves ont rencontre 
partout la croyance aux sorciers, sorcieres et devins. 
Le contact et le melange des Slaves et des Finnois 
expliquent, en meme temps que la formation du peu- 
ple Grand-Russien, la survivance chez ce peiiple des 
croyances Qnnoises. Les sorcieps, representants de la 
philosophic populaire des Finno-Slaves, defendirent 
toujours dans le peuple les croyances pa'iennes contre 
renseignement religieux de Byzance 2 . Jusqu'au 
XIII siecle, on assiste a de nombreux soulevemenls 
populaires contre les missionnaires chretiens. Au 
XV1 C siecle, un sorcier de Perm disait a revangelisa- 
teur Stephane : Notre religion est meilleure que la 
votre. Le peuple conlinuail a prendre part aux reu- 
nions pa'iennes ou Ton chantait et dansait. Les sor- 
ciers, consideres comme ies seuls possesseurs des 
secrets de la nature, voyaient encore leurs propheties 
ecoutees : La religion (in no-slave contenait ainsi tons 
les elements du developpemcnt de la secte des llom- 


1 L' Affaire, n 10, p. 333-348, el n 11, p. 139-160. 

2 Loc. cit., p. 336. 
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mes-de-Dieu '. M. Chtchapov, a 1'appui cle sa these, 
fait remarquer la ressemblance, par leur autorite et 
leur puissance, des Chrisls des Hommes-de-Dieu et des 
sorciers finno-slaves 9 . il voit dans le culte de la secte 
un melange d'elements empruntes a la Bible et de 
souvenirs patens 3 . 11 remarque aussi que la secte 
s'estde"vetoppee d'abord dans le systeme de la Volga et 
de 1'Oka, c'est-a dire oil les populations d'origine fin- 
noise e'taient tres denses et oil elles persistent encore 
assezpures* (Mordvcs,Tcheremisses). 11 rapprocheenfin 
les propheties des Samoyedes et celles des Hommes- 
de-Dieu 5 . 

11 nous parait impossible de rejeter tout a fait cette 
partie de la these de M. Chtchapov, mais nous croyons 
qu'il Pint diminuer 1'importance des elements pai'ens 
et qu'au lieu de les enrichir, commc Fa fait cet an leur 
el Tavonsinclique plus haul, de Tinfluence turco tatare, 
il faut faire une place tres large a la situation cree"e 
dans la vie du peuple russe du XVH C siecle par le 
grand mouvement religieux, qui s'y produisit alors au 
sein mrme de TEglise orthodoxe et qui cut pour abou- 
tissant 1'apparition de ce que les Russes appellent le 
Raskol. 

Deja an XV siecle, des discussions avaient eu lieu 
a propos de quelques details du culte, et un prMre de 

1 LOG. cit., p. 348. 

2 N 11, p. 139-141. 

3 P. 144. 
1 P. 145. 

5 P. 146-J50. 
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Pskov, Euphrosine, avail ete accuse d'heresie, pour 
avoir, sur les conseils du patriarche de Constantinople, 
change le nombre des Alleluia . 

Le elerge de Kiev, plus instruil que celui de Moscou 
el plus souvenl en rapport avec le clerge grec de 
Constantinople, avail depuis longtemps signale des 
erreurs dans les traductions slavones des livres saints 
et dans le culte de I'Eglise russe. En 1518, le grand-due 
de Moscou, Vassililvanovitch, gague aux idees du clerge 
de Kiev, lit venir a Moscou un moine grec du mont 
Athos, Maxime, et le chargea de reviser, d'apres les 
originaux grecs, les livres liturgiques slavons. Les 
corrections failes par Maxime souleverent centre lui la 
majorite du clerge russe. Deux Sobers de pretres, en 
1525 et en 153 1, le de~clarerent heretique et il fut 
envoye dans un convent de Tver. 

Plusieurs autres tentatives du meme genre, dans la 
seconde moitie du XVI* siecle et la premiere moitie du 
XVII' 1 , se heurterent sans succes a la resistance de la 
majorite du clerge et de la nation. 

En 1652, avec Tappui du tsar, le metropolite de 
Novgorod, Nikone, est elu patriarche. Depuis longtemps 
partisan de la revision des livres liturgiques et du culle, 
il s'emploie avec energie a la realiser. Les modifications 
apportees ainsi aux textes et au rituel ne furent, sem- 
ble-t-il, ni nombreuses ni importantes. Pour les textes, 
la plupart conststerent en des suppressions d'encli- 
tiques ou de conjonctions. 11 Cut decide d'ecrire lisous 
au lieu (VIsous. Un mot Cut enleve au texte du Svmbole 

*/ 

de la Foi. Pour les ceremonies du culte, les corrections 
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cle Nikone porterent sur les quelques points suivants : 
le signe de la croix se fit desormais en joignant les trois 
premiers doigts de la main droite au lieu des deux 
premiers; la croix a quatre branches remplacja la croix 
a huit branches; le nombre des pains consacres fut 
reduit de sept a cinq; les processions, an lieu de se 
fa ire dans le sens du mouvement apparent du soleil, se 
lirent en sens contraire. 

Les adversaires des Grecs (c'est ainsi qu'ils 
appelaient Nikone et ses partisans) protesterent Vio- 
lemment centre ces nouveautes. Les prieres adressees 
a [isous ne pen vent, disaient-ils, etre entendues du 
Christ, puisque ce n'est pas son nom; faire le signe de 
la croix avec trois doigts, c'est nier la double nature 
de Jesus et sembler dire que les trois personnes de la 
Trinite ont ete crucifiees ; aller contre le soleil, c'est 
aller contre la verite, etc .... 

Le formalisme des Russes etait extreme. On a long- 
temps commis 1'erreur de croire que la population de 
la Russie etait foncieremcnt et comme naturellement 
chretien ne, et qu'il avait sufli du bapteme clcs Russes 
dans les eaux du Dniepr sous le prince Vladimir (988) 
et de J'evangelisation rapide, qui fut faite aux X1I1 et 
XIV U siecles dans tout Tancien empire moscovite, pour 
faire penetrer profondementet partoutl'esprit du chris- 
tianisme. En realite les icones chretiennes et 1'image 
de la croix prirent simplement la place des idoles 
pa'iennes. Les evangiles remplacerent les livres d'expli- 
calion des songes, qui meme, en plus d'un endroit, con- 
tinuerenl longtemps d'etre souventfeuilletes. Les popes 
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prirent la place dcs sorciers ou meme vecurent seule- 
ment dans lour voisinage '.Les rites chretiens, dans la 
mesure ou ils se substituerent aux pratiques pa'iennes, 
heriterent d'elles leur caractere d'immutabilite' sacree. 
Y changer le moindre detail devait eveiller les craintes 
les plus superstitteuses. Enlever quatre branches a la 
croix, c'etait remplacer par tine image sans valeur un 
fetiche puissant et venere. Ajouter une lettre a Fortho- 
graphe du mot Isous, c'etait substituer a un mot effi- 
cace et magique des sons prives de toute vertu. 

Dans les regions ou le christianisme avait penetre 
depuis le plus de temps, ou d'ailleurs dominait le 
clerge grec de Kiev, enPetite-Russie, les resistances 
furent faibles. Dans la Grande Russie, aucontraire, les 
adversaires des nouveautes de Nikone furent tres 
nombreux et leur mouvement de protestation prit des 
proportions considerables. L'appui que trouva le 
patriarche dans le gouvernement donna un sens poli- 
tique aux luttes religieuses Et quand, un pen plus 
tard, Pierre le Grand tenta ses reformes, le parti de 
la Vieille Eglise fut aussi celui de la Vieille-Russie. 

Parmi les protestataires, les uns conservereut un 
clerge qui accomplit les ceremonies du culte suivant 
les rites et avec les livres anciens (ce sont les Vieux- 
croyants avec-popes;, les autres n'eurent pas de pretres 
(ce sont les Vieux croyants-sans-pope). 

Pour ces derniers,le sacrilege de Nikone et sonac- 

1 Voir sur la persistance du pagauisme en liussie, A. Leroy-Beaulieu, 
L'Empire des Tsars, t, HI, 1, ch. 11. 
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ceptation par les tsars etaient les signes precurseurs 
de quelque grand et terrible evenement : la fin du 
monde on la venue de I'Anlechrist. En IOCS, rappor- 
lent les historiens, les paysans de la region de Nijnii- 
Novgorod, dans 1'attente de la fin du monde, se reunis- 
saient pour passer les nulls en priere. 11s revetaienl 
de -tongues chemises blanches pour symboliser leur 
purele. Les travauxdes champs etaient abandonnes ; le 
temps passaiten prieres et en exhortations au courage. 
Cerlains virentdans la mort le seul moyen d'echapper 
au spectacle d'un pen pie desormais sans religion, sans 
vrais pretres et sans vrai culle, Les samosajigatieli se 
hrftlaieut eux-memes par families on villages entiers; 
d'autres etouffaient ou assommaient leurs enfants, 
leurs vieux parents. Cerlains s'enfuirent dans les solitu- 
des desolees de 1'ancien Novgorod ou du Pomorie, entre 
tre les grands lacs et la Finlande. La ils s'organise- 
rent monastiquenient. Les regies qu'ils se donnerent 
out etc conservees. 

En voici quelques-unes : 

a Ne pas se rejouir les dimanches el les jours de 
fete, mais passer ces journees en prieres. 

Celibataire, ne pas se marier ; marie, vivre avec sa 
fern me comme avec Line soeur. 

Ne boire ni eau-de-vie, ni biere. 

Ne pas chanter de chants profanes, ne pas jouer, ne 
pas faire demusique, ne pas assister aux rejouissances 
du monde. 

Ne pas prendre le bien d'autrui. 
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Comine le fait remarquer M. Reoutskii ', il est diffi- 
cile de n'etre pas frappe de la presqu'idenlite de ces 
regies avec quclques-unes dc celles que les Ilommes- 
de-Dieu attribuent a Danila Philippovitch; et la secle 
pourrait bien avoir ses origines dans la crise morale 
marquee par Fenseignement du suicide et la doctrine 
ascetique des solitaires du Pomorie 

Comine les sans-popes qui se separaient complete- 
ment du clerge et disaient inutile de chercher le salut 
dans FEglise, puisque les vrais texies et la vraie liturgie 
y ctaient abandon nes, les premiers Mommes-de-Dieu 
nierent Fefficacite du culte orthodoxc et cesserent de 
reconnailrc la hierarchic de 1'Eglise. Si 1'acte de Danila 
Philippovich, jetant un jour dans la Volga ses livres 
religieux, n'est pas bistorique, il est en tout cas bien 
symboliquc del'altitude quedurentprendreles premiers 
sectateurs vis-a-vis de lalitterature religieuse.De ce voi- 
sinage du Raskolcles sans-popes, lasectedes Homines 
de-Dieu a garde quelques traces : Fascetisme de sa 
morale, le sens dans lequel se font les ferveurs, qui 
est celui du mouvement apparent du soleil, la forme de 
laferveurdesignee sous le nom de Croix de Pierre (buit 
branches) ". 

Le choc qui ebranla si rudement la conscience reli- 
gieuse du Russe du X\ 7 II" siecle devait lout naturelle- 
ment amener line espece de reviviscence des pratiques 

1 Les hommes-de-Dieu, et les Mutiles., p. 12. 

- Peut-etre aussi cette id6e, que 1'on retrouve chez certains sans-po- 
pes, que 1'union libre est un moindre mal que le mariage 16gal beni 
par le pi-fitre. 
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religieuses, a peine oubliees/d'avant 1'^vangelisation. 
Au moment oil semblait disparaitre 1'efficacite des rites 
chretiens, il etait naturel de demander du secours 
aux rites d'autrefois peut-etre trop vile abandonee's. 
Tandis que la phi part des dissidents se contentaieni 
de reprouver les nouveautes de Nikone, les Hommes- 
de-Dieu se retournerent vers le pass6 pa'ien et lui firent 
quelques emprunts. Ainsi s'expliquent quelques details 
de leur enseignement et de leur culte : la metempsy- 
cbose, peut-etre les propheties, la grande fete des plus 
grands jours de 1'annee, quelques passages de leurs 
canliques con tenant des invocations au soleil, a la lune, 
aux etoiles et a la terre. 

Est-ce par ce retour parliel aux vieilles croyances 
slaves qu'il faut expliquer la haute opinion que les 
Hommes-de-Dieu ont de 1'homme, qui pent devenir 
Dieu on etre directement inspire par lui? Toujours est il 
que, tandis que les autres dissidents s'immobilisaient 
dans leur altachement sterile aux. rites condamnes par 
Nikone et y prenaient ce caraclere de farouche et cons- 
tante inquietude, qu'il est aise de retrouver encore 
aujourd'hui chez leurs descendants, les Hommes-de- 
Dieu prenaient espoir. Le Ciel, que les Vieux-Croyants 
voyaient s'eloigner irremediablement, les llommes-de- 
Dieu (et c'est bien la ce qui semble etre le centre de 
leur enseignement) eurent 1'idee qu'il pouvait au 
contraire se rapprocher des liommes, qu'il y a, dans 
chaque homme, grace au principe spirituel quiranime, 
au livre vivant qu'il porte en soi, quelque chose 
de divin qu'il suffit de lib^rer et de laisser epanouir 
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pour que 1'hornme devienne Dieu. Comme le pantheon 
pa'ien etait detruit ou plutot que les Saints, les Anges, 
la Vierge, 1'Esprit, le Christ et Sabaolh y avaient pris 
la place du Dieu du tonnerre ', du Dieu du soleil 2 , du 
Dieu du vent 3 , du Dieu de la ueige 7 ', cles esprits des 
eaux r> et des forets 6 et des autres diviniles paiennes, la 
divinisation des hommes ne pouvait se fa ire que par 
1'incarnation en eux des puissances celestes du 
Christianisme. 

Dans cet essai d indication des origines de la secte 
des Hommes-de-Dieu, ne grosse question demeure 
obscure : celle de 1'origine de ces mouvements rapides 
qui font parlie du culte de la secte M. Chtchapov 
derive cette pratique du culte finno slave d'avantlevan- 
gelisation. Pent etre cette derivation est-elle exacte ; 
mais il est impossible del'6tablir avec certitude a cause 
des connaissances trop insuffisantes qu'on pent avoir 
du culte finno-slave. Pur centre, ilest pent etre permis 
de voir, dans la fervcur des Hommes-de-Dieu, Line 
exageration de 1'altitude des (icicles dans les eglises 
orthodoxes et une systematisation de fails contempo- 
rains al'apparition de la secte. 

Les Occidentauxqui penetrent dans une eglise russe, 
et surtout dans une eglise de village, au moment du 


1 Peroun. 
* Dajhog. 
:i Striltog. 
1 Soarog. 
B Vodiany. 
(i Liechie. 
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service, ne manquent pas d'etre frappes par 1'attitude 
des fideles. Us ne trpuvent la ni 1'immobilite, ni an 
moins la rare US des mouvementsque Ton observe dans 
les eglises du christianisme occidental. Dans 1'eglise 
russe regnent le plus grand desordre et la plus grande 
mobilite. On se jette a genoux, on se releve, on s'in- 
cline, on fait d'innombrables signes de croix, on va 
baiser les icones, allumer des chandelles devant les 
images saintes. Chacun fait tout cela quand il veut et 
comme il veut. L'assemblee des lldeles n'est pas moins 
agitee que la foule qui se presse sur la place du marche ' . 
A voir les rapides genuflexions, les incessants signes 
de croix, les nombreuses prosternations du paysan 
russe dans 1'eglise, on sentqu'il donne a ces demons- 
trations physiques de sa piete une tres grande impor- 
tance; et quand on a habitue ses yeux a cette agitation, 
les mouvements des liommes-de Dieu paraissent bien 
moins etranges. On sent que le paysan orthocloxe, en 
s'agitantdans 1'eglise, et 1'Homme-de-Dieu, en courant 
et tournant dans sa nouvelle Sion , out le meme but : 
eel LI i de lasser le corps. 

Cette ardeur du Russe a clonner le change a son 
corps, en accomplissant des mouvemenls rapides pro- 
pres abriserou a endormir son energie, nous la retrou- 
vons toujours plus grande a mesure que nous remon- 
tons dans le passe. M. Milioukov 2 rappelle que de tres 

* 

1 Dans une eglise russe, ecrit M. A. Leroy-Beaulieu, un Stranger a 
de la peiue a n'etre pas etourdi par le balancement de la foule qui 
oscille autour de lui. Empire des Tsars, IJI, II, 3, 3" edition, p. 103. 

51 Esquisse d'une histoire de la culture russe. 
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bonne heure, pen apres le bapteme des sujets de Vla- 
dimir dans les eaux du Dniepr, au moment de la fon- 
dation de la grande Laure de Kiev, on voit se consti- 
luer un pen partout, dans la Russie occidentale et 
centrale, de petits groupements religieux, dont les 
membres demandaient aux jeunes prolonges, aux 
veilles et a une incessante depcnse d'energie physique, 
1'apaisement moral que la nouvelle religion promeltait 
a ceux qui sauraient soufTrir. Quand venait le sommeil, 
ils luttaient centre lui en marchant, en courant, en se 
flagellant, en mullipliarit signes de croix et genu- 
flexions, en chantantdes canliques. Les nuits passaient 
ainsi et avec elles la peur des mauvais reves. 

Si Ton ajoute a cela les fails que nous indiquions 
plus haut : ces reunions nocturnes des paysans russes 
du XVll siecle attendant la fin du monde, leurs longs 
vetements blancs, le sens dans lequel se faisaientles 
ceremonies de FEglise orthodoxe avant Nikone, ne 
semble-t-il pas que Ton ait les elements essentiels de 
la a ferveur des Hommes de-Die u ? 

En resume, il nous parait inutile de sortir de la terre 
russe pourdonner ses origines a la secte. II suffit, pour 
expliquer son apparition, de se reporter a 1'epoque 
troublee du Raskol et de chercher les elements dont 
son enseignement est une coordination dans le milieu 
meme ou la secte s'est d'abord manifestee. 


CHAPITRE VI 


DEVELOPPEMENT DE LA SECTE ' 

A partir du commencement du XVlII e siecle, il est 
assez aise cle suivre 1'histoire de la secte. Nous la 
voyons d'aborcl dirigee par un ancien soldat nomme' 
Procope Loupkine. dont Fardeur proslytique fut tres 
grande, et qui, des 1717, est signale au clerge ortho- 
doxe et inquiete 2 . II vecut surtout a Moscou, oil il 
mourn t en 1732 s . C'est & propos de ses restes et de 
ceux d'lvan Souslov que fut lance, comme nous 1'avons 
indique plus haut, le rescrit du 15 octobre 1739. Du 
vivanl de Loupkine, la secte avail deja des membres 
dans un assez grand nombre de monasteres de Moscou : 
ceux de Nildte, d'lvanovskii, de Simon, cle Vysokope- 
trovskii, des Novodievitchi, de Tchoudov et de Bogos- 


1 L'histoire de \a secte depuis le commencement du XVIII siecle jus- 
qu'a 1880 est aujourd'hui bien coonue, grftce aux documenls publies 
par M. Baradinov, Histoire du Ministere de I'lnterieur, 1863 , et 
M. Reoutskii, Les Hommes-de-Dieu et les Skoptsy, 1872, et les travaux 
de M. Koutepov (Les secies des Klilysty et les Skoptsy, 1882) et de 
M. Hojdestvenskii (Les Khlysty et les Skoptsy en Russie, 1882). 

a Recueil des lois de V Empire Itusse, t. IX, n 6613, p. 391, col. I. 

3 Revue ortlwdosoe, 1862, n 8, pp. 324-328. 
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lovo '. La compagne du Christ Loupkine, Akoulina 
Ivanovna et quelques autres Meres de-Dieu * aiderent 
beaucoup a la penetration de 1'enseignement de la secte 
dans les couvents de femmes 3 . Hors des couvents, il 
avait aussi du succes, et les Hommes-de-Dieu n'avaient 
pas moins de six maisons de priere a MOSCOLI 4 . 

Peu apres la morl de Loupkine, la secte fut menacee 
dans son existence par les mesures gouvernemenlales. 
Soixante-dix-huit Hommes-de-Dieu furent arretes. Le 
plus grand nombre d'entre eux etaient des motnes 
et des religieuses. Le Senat et le Synode furent saisis 
de Faffaire. Quatre condamnations a mort furent pro- 
noncees en 1733 et executees. Les autres accuses furent 
punis du fouet, envoyes dans des couvents eloignes et 
soumis a une tres etroite surveillance 5 . 

Ges decisions n'enrayerent pas le mouvement d'expan- 
sion de la secte. Plusieurs Ghrists, dont le plus actif fut 
Andre Pelrov, augmenterent sensiblement le nombre 
des couvents et des gouvernies oil la secte compta des 
affilies. En 1745, cinq nouveaux convents de la ban- 
lieue de Moscou 6 et onze gouvernies sont penelres. 
On trouve en effet des Hommes-de-Dieu dans les gou- 

' Voir Kout6pov, pp. 52-53. 

2 Parmi elles, il faut mentionner Nastasie Karpovna, dont le souvenir 
a <H6 gard6 dans un des eantiques de la aecte, Lectures de la Societe 
d'Histoire, 1872, 2, p. 42. 

3 Voir RSoutskii, p. 32, et Koutepov, p. 54. 
* Koutepov, p. 57. 

5 Voir a ce propos 1'oukaze deja cil6 de Anne Ivanovna, p. 393, col. II; 
Reoutskii, pp. 37 et 38, Koutepov, pp. 58 et 59, etc.... Parmi les con- 
damnes a mort se trouvait la Mere- de-Dieu Nastasie Karpovna, 

Les couvents d'Egor, de la Nativite, Strastno'i, de Nicolas. 
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vernies de Nijnii-Novgorod, laroslavl, Moscou, Vladimir, 
Kostroma, Riazan, Tver, Simbirsk, Penza, Vologda et 
Pelersbourg '. Les persecutions redevinrenl plus vives : 
quatre cent seize membres de la secle furent arretes ; 
tons furent eondamnes aux Iravaux forces et deportes 
dans des provinces eloignees en 175 '2 '". 

Ces mesures, pas plus que celles de 1 733 et que celles 
qui suivirent an cours du X(X C siecle, n'atteignirent le 
but que se proposait le gouvernement La secte an 
commencement du XIX siecle se developpa rapide- 
ment. Elle semble meme avoir penetre alors dans la 
baute societe. En J8J7, a Saint- Petersbourg, une dame 
Tatarinova don nail chez elle des reunions auxquelles 
assistaient des officiers superieurs de la garde de 1'Em- 
pereur. Les cantiques qu'on y chantait sont de meme 
inspiration que ceux des Hommes-de-Dieu, et le plus 
important, Fappel du Christ, est une version enjolivee 
et de prosodie difTerente de celut de la secte. Tatari- 
nova et ses visiteurs furent poursuivis. Quelques reu- 
nions du meme genre ont ete signalees dans les memes 
milieux petersbourgeois en 1837 et en 1849 s . 

Pen a pen, dans le courant du XIX si<3cle, la secte 
s'etend dans presque tout 1'empire. Elle penetre de 
bonne heure dans les gouvcrnies de Tambov, de Kalouga 
et de Samara ''. Vers 1840, elle se repand dans la gou- 

4 

1 Voir Reoutskii, p. 52, et KouWpov, p. 72. 

2 Voir Reoutskii, pp. 66-74. Oa trouve en appendice a 1'ouvrage de 
M. Reoutskii un tableau des 416 accuses classes par region (p. 181 et 
suivantes). 

3 VoirMargaritov, p. 141, Rojdestvenskii, I. 

4 Voir les Revues Eparchiales de ces regions; et Koute"pov, p. 86-88. 
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vernies de Nijnii-.Novgorod, laroslavl, Moscou, Vladimir, 
Kostroma, Hia/an, Tver, Simbirsk, I'en/.a, Vologda ct 
Pelersbourg '. Los persecutions rcdeviurenl plus vivcs : 
qualre con I soi/e membi'es do la socle I'urent arreles ; 
lous furenl condamnos aux travaux forces ol deportes 
dans dos provinces eloignees on I7o2 -. 

Cos mesures, pas plus quo eelles do 1 73,'j el quo cclles 
qui suivirenl an cours du XIX' 1 siocle, n'al(.eignircnl Ic 
bul quo so proposail Ic gouvoi'iiomoiH La soclo au 
commoncemonl du XIX 1 ' sioclo so dovoloppa rapido- 
mont. Lllo somble momo avoir ponotro alors tlaus la 
baute socio to. Kn 1817, a Saint INHorsbourg, une dame 
Tatarinova donnait olio/ olio dos rounions auxquellos 
assislaionl dos ofliciors supcriuurs d<> la garde do rKm- 
pcreur. Los canliqucs qu'on y olianlait. soul do me me 
inspiration quo ooux dos i!ommos-do-Diou. et lo plus 
important, 1'appol du (llirist, est une version enjolivoe 
et de prosodio dillerente di. v celui de la socle. Talari- 
nova ol, sos visilours Curent poursuivis. Huelquos I'ou- 
nions du memo genre out eto signale'cs dans les monies 
milieux pelorsbourgoois en l<S!J7eleu IS1i) ;i . 

Pen a pen, dans lo rouranl du MX 1 ' sioclo, la soclo 
s'eleiul dans prosquo (out I'ompiro. l^llo penolre do 
bo n in 1 liouro dnns les gouvci'iiiesde Tambov , de Kalouga 
et do Samai'a '. \ ers lS'i!),ollo so ropiuid dans la gou- 

1 Vuir Hfioulskii, p. f)2, el Koulf5pov, p. ~rl. 

- Voir Reoutskii, pp. GG-71 On Irouvf! an appendico a Touvrage de 
M. Reoutskii un tableau des /ilG accuses classes )>ar region (p. 181 el 
suivautfis;. 

3 VoirMargaritov, p. 141, Rojdeslvenskii, 1. 

1 Voir les A'e trues Kjiarc.fiiaten do ces rf'^'ions; et Koutepov, p. 8G-88. 
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vernie cle Voroneje, et, un pen plus tard, dans celle 
d'Orel '. Pendant la seconde moitie du XIX siecle, elle 
s'etend dans la Russie meridionale et au Caucase 2 . 
Avec les colons qui vont, chaque annee, cultiver les 
terres de Siberie, elle a pe"netre dans 1'Asie septen- 
trionale 5 . Les Ghrists et Prophetes les plus aetifs de 
cette periode ont etc" les freres Kopylov et Katasonov 
dans la region de Tambov, Radaiev dans celle de Nijnii- 
Novgorod, Likhatchev sur les bords de la mer Noire, 
Dourmanov et les freres Outilskii a Orenbourg et au 
Caucase' 1 . 

En 1869, M. N. Barsov remarquait d&ja qu'il n'est 
guere de provinces de Russie on la secte ne se soit 
montre'e 5 . A la fin du XlX e siecle, on la trouve au centre : 
dans les gouvernies de Moscou, Riazan, Toula, Kalouga, 
Tambov, laroslavl, Vladimir, Orel, Penza, Nij nil-Nov- 
gorod et Kostroma ; a 1'Est, dans celles de Viatka, 
Kazan, Simbirsk. Samara, Orenbourg, Saratov et Astra- 
khan; au Sud, dans celles de Voroneje, Kharkov, Eka- 
lerinoslav, en Tauride et dans la province du Don ; en 
Petite-Russie, dans les gouvernies de Poltava, Kiev, 
Podolie, Bessarabie et Kherson; enfin au Caucase clans 
les provinces de la Kouban, du Terek, de la mer Noire, 
dans la gouvernie de Stavropol et toute la Trans - 
caucasie russe 6 . On la trouve, en somme, dans loute la 

1 Koul6pov, p. 89-90. 

2 Margadtov, p. 141-142. 

3 Ecrits de la Patrie, 1869, 4. 

4 Margaritov, p. 142. 

3 Lecture cliretienne, 1869, 7, p. 405. 
G Margaritov, p. 14:{. 
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Russie d'Europe, a 1'exceplion des provinces polonai- 
ses et baltiques 1 , de la Finlande, de la Russie blanche 
et de quelques gouvernies donl quelques-unes, comme 
celles de Perm et Arkhangelsk, sont Ires peu peuplees. 
.Comme le remarque M. Rojdestvenskii, 1'altitude du 
gouvernement russe vis-a-vis de la secte des Hommes- 
de-Dieu n'a pas ete conslamment la meme. Get auteur 
distingue trois periodes. La premiere, qui s'etend jus- 
qu'a Favenement de Pierre 111 (1761), est caraclerisee 
par des mesures de repression qui se traduisent par 
les grandes affaires de 1733, et 1 745-1 752. La deuxieme, 
qui va de Favenement de Pierre III a celui de Nikolas I cr 
(1825), est marquee par une relative indulgence. 
Pierre III lance un oukaze qui pardon ne a tons les 
Hommes-de-Dieu anterieurement condamnes , leur 
rend les biens qui leur avaienl ete conlisques et les 
rappelle d'exil. Catherine II et ses successeurs ne pren- 
nent aucune mesure d'exception centre la secte. La 
troisieme periode, qui commence a Favenement de 
Nikolas! 01 ' est,au contraire,caracterisee par une extreme 
severity. Par F oukaze du 20 octobre 1830, les mem- 
bres des sectes dites dangereuscs (et parmi lesquelles 
se trouve celle des Hommes-de-Dieu) sont de force 
enregirnentes sans pouvoir jouir de conges, ni demis- 
sionner.Ces mesures furent confirmees par des oukazes 
posterieurs 2 . Plus lard, la deportation en Transcau- 
casie et, pour les Hommes-de-Dieu du Caucase, en 

1 Dans certains gouvernements du Nord-Ouest, on trouve quelques 
nefs d'Hommes-de-Dieu, Foi et liaison, 11 22, p. 643. 

2 Rojdestvenskii, ch. VI, pp. 222-242. 
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Siberie, remplaga 1'enregimentement. La deportation 
est accompagnee de la privation de drolls. D'assez 
nombreux proces a la fin du XIX siecle ont donne lieu 
a 1'applicalion de ceslois, qui d'ailleurs ne s'appliquent 
pas a la seule secte des Hommes-de-Dieu. Depuis 
Nikolas I 01 ', en effet, la polilique du gouvernement russe 
est une politique de persecution syslemalique de tons 
les seclateurs et dissidents. L'oukaze de fevrier et le 
manifesto du 17 octobre 1905 semblent promeltre 
aux sectes une liberte relative. 

L'attitude du clerge, comine nous avons eu Focca- 
sion de 1'lndiquer deja, a ete constamment hostile a la 
secte. C'est a lui que le gouvernement s'adresse pour 
dresser des rapports et faire des expertises dans les 
proces contre les Hommes-de-Dieu, Dans leurs Gongres, 
les missionnaires demandent contre la secte des mesu- 
res plus severes que celles qui sonl jusqu'ici prises. 

Dans de nombreux cantiques, les Hommes-de-Dieu 
disent les dangers qu'ils courent et les persecutions 
qu'ils endurent. lls sc plaignent de ce qu'on les juge 
mal 1 , les trompe 2 , les hail 3 , les injurie et chasse 7 '. 
Leurs ennemis, des loups s , des betes feroces , fondent 
sur eux, et lesobligent afuirdans les forets sombres 
et les montagnes abruples'. 

1 Barsov, n 15. 

2 Barsov, n i. 

3 Barsov, n 34. 
1 Barsov, n 31. 
:1 Barsov^ n 55. 

6 Dobrotvorskii, n 18. 

7 Ibid. 
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Pourquoi pleurez-vous ? 

clemande dans im cantique un Christ a desjeunes gens. 
11s lui repondent : 

Et comment ne pas pleurer ? 

Nous ne pouvons pas vivre sur la terre humide, 

Nous ne pouvons pas faire noire roule. 

Les autres nous insultent 

Et se moquent de toi * . 

Mais, comme nous 1'avons.dit plus haul, 1'Homme- 
de-Dieu ne tient guere compte de ces persecutions el 
trouve dans sa foi et la familiarite de ses Dieux la 
resignation dont il a besoin. 

Touchant les rapports de la secte avec 1'Eglise ortho- 
doxe, on trouve dans deux can tiquesdesrenseignements 
assez precis. On y lit la comparaison de deux rivieres 
donU'une,Vtai, estlasecte, etl'autre. Chat, est 1'Eglise. 
La premiere, immense et profonde, apporte salut et 
consolations. L'autre, au contraire, est voleuse et 
injuste . 

. . . . N'allez pas sur la riviere Chat. 

Celui de vous qui ira sur elle, 

Celui-la, amis, sera secou6, 

II s'61oignera de la nef, 

II ne pourra pas aller jusqu' Dieu 

Et ainsi se consommera sa vie 2 . 

. . . Ne va pas sur cette riviere (Chat) 

N'y va pas, pelite soeur, 

Ne te perds pas pour 1'e'ternite' 3 . 

1 Barsov, n 59. Voir aussi Dobrotvorskii, n f 79, 81 ; Barsov, 84. 

2 Dobrotvorskii, n 38. 

3 Dobrotvorskii, n 39. 
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Ainsi 1'Eglise orthodoxe ne saurait sauver. La oil les 
Hommes de-Dieu la frequentent, c'est, nous 1'avons vu, 
pour cacher leur qualite de sectateurs. Mais, comme 
nous 1'avons indique aussi plus haut, il est des regions 
oil les Hommes-de-Dieu ne dissimulent pas etattaquent 
ouvertement 1'Eglise et le clerge. 


GHAPITRE VII 


ETAT ACTUEL DE LA SECTE 

Malgre" riiostilite du gouvernement et du clerge, la 
seele des Hommes-de-Dieu a done sans cesse accru le 
nombre de ses membres, depuis ses commencements 
jusqu'a nos jours. 11 serail fort utile, pour avoir une 
idee de son importance, de pouvoir en faire le denom- 
brement. Dans Fetal actuel des statistiques religieuses 
de 1'Empire Russe, il est malheureusement impossible 
de le faire avec quclque precision. La connaissance du 
nombre desIIommes-de-Dieu esl,en effet, liee a celle du 
nombre global des dissidents et adherents aux di verses 
sectes religieuses russes, et cette derniere est encore a 
acqnerir. 

Les slatistiques officielles se basent, pour fixer le 
chiflre des dissidents el des sectateurs, sur le nombre 
d'abstenlions aux sacrements orthodoxes menlionnees 
par les registres paroissiaux. Cette metbode ne pourrait 
etre acceptee que pour tin pays d'entiere liberte de 
conscience. La an contraire oil, comme en Hussie, les 
dissidents el seclaleurs sont persecutes, elle n'a aucune 
valeur. beaucoupelant obliges, pour n'etre pas inquietes, 
de frequenter les eglises, de communier et meme de 
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s'efforcer, comme c'est le cas cles Hommes-de-Dieu en 
plusd'une region, de passer pour cle z6les orthodoxes. 

Dans la lilterature consacree a I'^tude du develop- 
pement cles sectes en Russie, les chiffres les plus satis- 
faisants semblent etre ceux que donnait M. louzov en 
1881'. Get auteur compte de 13 a 14 millions de 
dissidents et sectateurs pour toute la Russie d'Europe. 
11 arrive a cette evaluation en corrigeant les chiffres 
donnes par les registres paroissiaux au moyen cles 
resultats d'enqucHes serieuses faites en 1852, dans 
plusieurs gouvernies, et en tenant eompte de 1'accrois- 
sement de la population depuis cette epoque. 

En 1852, les tables de recensement ftxaienta910.000 
le nombre des dissidents et sectateurs de tons ore! res. 
Ce chiffre etait de toute evidence bien inferieur a la 
realite. Dans les spheres oflicielles on pensait qu'il fallait 
le decupler ; les seuls Vieux-Croyants pretendaient 
n'etre pas moins de 10 millions. Une enquete faite clans 
les gouvernies de Nijnii -Novgorod, cle Kostroma et de 
laroslavl confirma pleinement cette hypothese et ces 
pretentions. Dans la gouvernie de Nijnii-Novgorod, oil 
les registres cles eglises donnaient 20.246 sectaleurs et 
dissidents, 1'enquete en trouva 172.500; dans celle de 
Kostroma 105.572, au lieu de 19.870; dans celle de 
laroslavl 278.417, aulieu de 7.454. Pour les trois gou- 
vernies ensemble, les enqu<Heursarriverent aun chifl're 
onze fois plus eleve que celui des registres paroissiaux. 
En multipliant clans ces proportions le chiiTre donne 

1 Les dissidents russes, pp. 35-46. 
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pour tons les dissidents et sectateurs, on arrive a une 
dizaine de millions. Cette evaluation semble pourtant 
encore faible. En effel, les enqueteurs de laroslavl, tout 
en dormant le chiffre de 278.417 dissidents pour une 
population de 943.583 habitants, declarent que le tiers 
et peut-etre le quart seulement de la population est 
orthodoxe. Pen apres, dans la gouvernie de Nijnii- 
Novgorod, une nouvelle enquete donne 233.323 dissi- 
dents et sectateurs, au lieu de 172.500. En 1853, une 
enquete dans la gouvernied'Arkhangelsk donne 90. 000 
sectateurs et dissidents, au lieu de 4.428 {chiffre des 
regislres paroissiaux), soit 20 fois plus. 

M. Touzov s'en tient an chiffre de 9.500.000. Puis, 
tenant compte de I'accroissement de la population, il 
arrive, pour 1881, au chiffre de 13 ou 14 millions. En 
faisant les memes corrections, on pourrait fixer a 
environ 16 millions le nombre des sectateurs et dissi- 
dents de la Russie au commencement du XX e siecle 1 . 

Une fois ainsi approximativement fixe le nombre 
global des dissidents et sectateurs, il reste a chercher 
celui des adherents aux diverses sectes. Une repartition 
faite par les enqueteurs de 1852 dans la gouvernie de 
Kostroma donna les resultats suivants : 

Vieux- Croyants avec Popes ... 28 % 

Sans-Popes 55 % 

Hommes-de-Dieu et Matile"s . . 1/2 / 

Sectes diverses 16 1/2 % 

1 M. A. Leroy-Beaulieu, dans la 3 Edition de son Empire des Tsars 
(1898), estime qu' on ne saurait guere evaluer le nonibre des raskolniks 
de loute sorte a moins de 12 a. 15 millions . 
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Sur cette base, M. louzov arrive aux chiflres de : 

3.6o.ooo pour les Vieux-Groyants avec Popes. 
j.iSo.ooo pour les Sans-Popes. 

65.ooo pour les Hommes-de-Dieu et Muliles. 
2. 1 45.00O pour les sectes di verses. 

M. louzov corrige ces re'sultats pour les Vieux- 
Croyants, ou il augmente le nombre des Sans-Popes 
au detriment des autres, mais garde pour les Hommes- 
de-Dieu et les Mu tiles le chiffre de 65.000, qu'il 
decompose ainsi : 

Mu tile's 5.000 

Hommes-de-Dieu 60.000 

En 1879, M. Fon Bouten avait donne pour ces deux 
sectes reunies le chiffre de HO. 000*. Et quelques 
annees avant, en 1871, M. Obroulchev, par des correc- 
tions analogues a celles faites par M. louzov, avail fixe 
ce chiffre a 100. OOO 2 . 

Ces evaluations nous paraissent elre au-dessous de 
la verite aux environs de 1900, d'abord parce qu'il faut 
tenir compte de I'accroissement de la population dans 
le dernier quart du X1X siecle, ensuite parce que 
la secte des Hommes-de-Dieu, a en juger par la place 
qu'elle occupe, a la fin du siecle dernier, dans les 
preoccupations du clerge et plus particulierement des 
missionnaires, semble avoir pris alors un assez grand 
developpement, enfin parce que le soin que mettent 

1 La Voix, n 328. 

2 Recueil de statistique militaire, fascicule IV, SPg, 1891, p. 117. 
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les Hommes-de-Dieu a cacher leur affiliation a la secte 
a pu induire en erreur les enqueteurs de 1852, de sorte 
que la proportion de 1/2 % qu'ils clonnent a bien des 
chances d'etre trop faible. 

A plus forte raison ne pouvons- nous pas accepter les 
dernieres statistiques fournies par la Revue des Mis- 
sionnaires d'apres les rapports presentes au 3 G Congres 
des Missionnaires russes tenu a Kazan en 1897. 

D'apres cette revue, on doit compter dans 42 epar- 
chies russes (il en existe 64) -1,405,000 Vieux-Croyanls 
et 842,000 sectateurs de toute sorle parmi lesquels 
25,000 Hommes-de-Dieu '. Mais par quel n ombre il 
faudrait multiplier ce chiffre pour obtenir une evalua- 
tion approximative, nous ne saurions le dire. Si les 
sectateurs et dissidents sont en Russie J6 millions, les 
chiffres de la Revue des Missionnaires sont environ sept 
fois trop faibles, et Ton pourrait alors parler d'environ 
1 75,000 Homines de-Dieu. Ce chifl're, qui a paru insuf- 
lisant aux quelques seclaleurs u qui nous 1'avons pro- 
pose, nous semble n'avoir rien d'exagere. 

Quel que soit le nombre des Hommes-de-Dieu aux 
environs de 1900, il est permis de douter qu'il soit 
jamais depasse dans 1'avenir. Dans tout le midi de la 
Russie et au Caucase, la secte perd tons les jours du 
terrain au profit de sectes rationalistes comme celles 
des Molokanes, des Doukhobors, des Chloundistes, des 

1 Revue des Missionnaires, f^vrier 1898. 
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Tolsto'iens. Le cierge russe s'en rend bien compte et il 
est aise de voir, en feuilletant la Revue des Mission- 
naires de 1896 a 1905, que la secle des Hommes de- 
Dieu preoccupe de moins en moins le cierge, tandis 
que ses rivales appellent tous les jours davantage son 
attention. 

Cette relative insufllsance acluelle de la secte des 
Hommes-de-Dieu ne se manifeste pas settlement dans 
le lerrain qu'elle perd, mais encore dans celtii qu'elle 
semble conserver, car, en quelques regions, les IJom- 
mes-de-Dieu ont fait dans leur enseignement tine large 
part a des idees empruntees aux autres secies et ne 
conservent plus parfois que pen de chose de la religion 
dont ils se disent les fideles. 

Donner tine enumeration complete de ces deforma- 
tions est impossible. Beaucoup existent sans dotile 
qui n'ont pas etc encore observees et disparaitront sans 
1'avoir ete. lei, eneflet, ilfautcompter avec celte inde- 
pendance des groupes de la secte, dont on a deja vu 
la grande importance dans la variation du dogme, du 
culte et de la morale. 

Les principales deformations dont il s'agit ici et qui 
ont ete jusqu'a mainlenant observees, sont les sui- 
vantes : 

1 En Tauride, tin certain nombre d'Hommes-de- 
Dieu, connus sous le nom de Marianovisy ', font, dans 
leur enseignement, tine assez large place a des idees 
empruntees a la secte des Molokanes. Us coaservent les 

1 Du nom de leur reformateur. 
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ferveurs, mais rejettent les propheties. Les multiples 
incarnations de la divinite n'ont plus pour eux qu'un 
sens symbolique. 

2 Les ' chtoundo - My sty , comme 1'indique cette 
appellation, ont pour enseignement un melange d'ide~es 
empruntees aux sectes des> Hommes-de-Dieu et des 
Chtoundistes . Leur culte est celui des Hommes-de- 
Dieu avec les cantiques, les ferveurs et les propheties *. 

3 Les Nouveaux Hommes-de-Dieu 2 , observes surtout 
dans la province de la Kouban, doivent leur reforme 
a un prophete nomme Kozine qui florissait vers le 
milieu du XIX e siecle. Leur culte est celui des Hommes- 
de-Dieu, tel qu'on 1'a decrit plus haut. Leur enseigne- 
ment est plus une philosophie qu'une religion. Us 
rejettent le dogme des incarnations multiples de la 
divinite. Jesus est consiclere par eux comme un homme 
done de hautes vertus, non comme un Dieu incarne. A 
1'origine etait le chaos d'ou Dieu a tire le monde. Dans 
le monde, Dieu, d'essence spirituelle, anime tout ce 
qui vit. Dans 1'inorganique seul on ne saurait trouver 
Dieu. Dieu n'existe pas hors du monde, pas plus que 
n'existent de creatures purement spirituelles. L'homme 
ordinaire est fait d'une ame a demi raisonnable 3 et 
d un corps. Le nouvel Homme-Dieu possede une ame 
raisonnable /( . Les etres vivants forment une hierarchie 


1 La Vie, 1902. 

2 Voir la Revue des Missionnaires, 1896, Wvrier, pp. 23-31 ; avril, 
pp. 24-34. 

3 Polourasoumna. 

4 Rasoumna. 
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depuis les creatures les plus simples jusqu'aux nou- 
veaux Hommes-cle-Dieu. Chaque ame doit passer par 
tons les degres de cetle echelle. Arrivee au terme de 
cette course, elle va animer une etoile dans le ciel. 
L'enfer n'existe pas. 

La morale des nouveaux Hommes-de-Dieu ne com- 
porteaucune nouveaute. Dans leurs groupes, les femmes 
ne tiennent pas la meme place que chez les Hommes- 
de-Dieu proprement dils. Us les honorent pen et leur 
assignent dans 1'echelle des etres une dignite inter - 
mediaire entre celle des betes et celle des hommes 
ordinaires. 

4 Nous avons observe aussi dans la province de 
la Kouban la penetration dans quelques groupes 
d'Hommes-de-Dieu des idees de ToJstoT. Dans ces 
groupes tend a disparattre le dogme des multiples 
incarnations de la divinite. Les reunions ordinaires 
avec propheties et ferveur y sont de moins en moins 
nombreuses ; la plupart du temps les sectateurs se 
reunissent seulement pour chanter des cantiques et 
causer du Bien, de la Yertu, de la Purete, de la Guerre, 

du Mensonge, de la non-resistance au Mai, etc Us 

marquent un vif desir d'accroitre leurs connaissances, 
ne laissent passer aucune occasion de lire, de s'entre- 
tenir avec ceux qu'ils jugent plus instruits qu'eux, et 
accueillent assez volon tiers les etrangers a la secte. 
Leur morale est celle des Hommes-de-Dieu proprement 
dits, avec pourtant cette dilTerence qu'on ne trouve 
nullement chez eux 1'idee que la vie de famille marque 
une defaillance ; les unions llbres y sont la regie. 


CHAPITRE VIII 
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DANS L'ENSEMBLE DES SEGTES RUSSES 

Pen de pays presentent une aussi rich? iloraison de 
sectes religieuses que la Russie. Nous ne nous propo- 
sons pas d'en donner ici le tableau d'ensemble ; apres 
celui qi.i'en a trace M. A. Leroy-Beaulieu dans V Empire 
des Tsars, tout autre risquerait d'etre pen instructif. 
Nous voudrions settlement essayer d'indi'quer quelle 
place occupe la secte des liommes-de-Dieu parmi les 
plus connues des autres sectes russes, afin de mieux 
voir son importance. 

On distingue generalement deux grands groupes de 
manifestations religieuses etrangeres a 1'orlhodoxie : 
celles du Raskol des Vieux-Croyants et les secies pro- 
prement dites. Ce qui frappe d'abord quand on compare 
entre eux ces deux groupes, c'est le grand nombre 
relatif des raskolniki, qui, 'on 1'a vu, ne sont pas moins 
de 12 millions, et le petit nombre relatif des membres 
de toutes les autres sectes, qui ne sont guere plus 
de 3 a 4 millions. Les origines du Raskol et celles des 
sectes dont on le distingue semblent aussi bien diffd- 
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rentes. Le premier est sorti du mouvement de protes- 
tation centre les corrections apportees par Nikone a la 
liturgie russe ; les secondes y sont pour la plupart 
etrangeres. L'opposition du Raskol et des sectes ne 
saurait guere pourtant etre utilise^ ici. D'abord il se 
trouve, comme on 1'a vu, que les origines de la secte 
des Hommes-de-Dieudoi vent etre cherchees precise'ment 
aux epoques troublees de 1'apparition du Raskol. De 
plus, on court le risque, en acceptant cette opposition, 
d'oublier que le Raskol, en creant dans la societe russe 
une grande zone situee hors de F influence de FEglise 
orthodoxe, a singulierement facilite les premiers pas 
d'un grand nombre de sectes. Enfin, le Raskol lui- 
meme s'est divise en un nombre considerable de grou- 
pements religieux distincts, dont plusieurs se sont peu 
a pen se'pares -de lui jusqu'a devenir des sectes entiere- 
ment independantes, comme les Errants et les Non- 
Priants, par exemple. 

Un historien des sectes russes, M Liprandi', s'est 
place a un tout autre point de vue pour les classer. II 
distingue celles qui ont un caractere purement religieux 
de celles ou des preoccupations sociales et politiques 
se melent aux intenlions religieuses. Mise a 1'essai, 
cette dislinction menerait a la formation de deux grou- 
pes de tres inegale importance : le premier se reduirait 
a presque rien, le second contiendrait presque toutes 
les sectes. 11 faudrait, en etfet, y mettre la grande 


J Courte revue des sclnsmes, etc... (Recueil de Kelsiev, t. II, 
pp. 93-169). 
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majorite des Raskolniki. Ceux-ci ne preconisent pas 
seulement le retour aux livres et an rituel des temps 
anterieurs aux corrections de Nikone, mais aussi celui 
aux vieilles institutions et aux mceurs de la Russie 
d'avant Pierre le Grand. Les formes extremes du Ras- 
kol. de venues sectes independantes, out toutes un 
caractere polilique ou social bien marque. La plus 
connue et la plus curieuse est la secte des Errants '. 
Ses membres abandonnent leurs villages et leurs 
families pour vivre la vie libre des vagabonds. Us sub- 
stituent au manage des relations sexuelles, dues aux 
hasards des rencontres avec les Errantes ou les fem- 
mes ou filles des Peceleurs-d 1 Errants* . Ces derniers 
appartiennent a la meme secle, mais, ne menant pas 
la vie aventureuse et penible des Errants vagabonds, 
ils ont pour mission de les aider et de les recevoir. 
Especes d'anarchisles de fait et comparables par plus 
d'un I rait aux Cyniques, les Errants n'ont d'autre 
maitre que leurs besoins. Us vivent hors la loi, criti- 
quent violemment les representants de 1'ordre etabli, 
ont pour passeports des documents fantaisistes qu'ils 
fabriquent eux-memes 3 . 

1 Biegouny. 

2 Strannopriimtsy . 

' J Voici la traduction aussi litterale que possible d'un de ces passe- 
ports, publie dans le Recueil de Kelsiev, t. Ill : 

Le porteur du present document est de la Ville Supreme, Jerusalem. 
Esclave du Christ, j'ai ete envoye dans divers villages et villes, pour y 
trouver ma nourriture par n'importe quel travail. Je travaillerai avec 
zele et mangerai sobrement ; je ne contredirai personne et me conten- 
terai de glorifier Dieu. Je n'ai pas peur de ceux qui tuent les corps, j'ai 
peur seulement de Dieu et m'exerce a la patience. Aide-moi, Seigneur, 
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AcotedesErrants, il faudrait ranger JesNon Priants ', 
critiques violerits de I 1 organisation civile et religieuse de 
FErnpire. 11 faudrait rncttre aussi la Napoleonovclilchme. 
Cette curieuse secte , dont M. Liprandi a signale le pre- 
mier 1'existence en 1853% sembleelre nee dans la region 
de Bielostoc vers 1 820. Ses membres, prenant le conlre- 
pied de Fopinion repandue parmi les paysans, qtie Na- 
poleon etait FAntechrist, virent en lui le vrai Dieu, 
venu a la tete d'armees elrangercs pour chatier les tsars. 

La secle cles Mutiles 3 aussi .n'est pas exempte de 
preoccupations politiques. De toutes les sectes de la 
Russie moderne, c'est celle qui se rapproche le plus 
des Hommes-de-Dieu. L'oukaze de Pierre III qui gracia 
les sectateurs anterieurement condamnes fut 1'occasion 
de sa formation. De nombreux llommes-de Dieu virent 
dans 1'auteur de celte mesure inattendue iin Christ 
incarne. Us ne crurent pas a sa niort survenue apres 
quelques mois seulementde regne. Une legende.se forma 


a resterdans ta loi, et, de 1'Orieut a I'Occideat, a ae pas m'6carter de toi. 
Seigneur ! ma Lumiere et men Redempteur dont j'ai peur, Seigneur, 
defends-moi. Partout oil je serai, j'ob^irai a ceux qui m'accueilleront. 
<Jlelui qui ne voudra pas me recevoir ne voudra pas connaitre mon 
Tsar. Ma joie est Dieu, mon asile est le Christ, ma source de Lumiere 
est 1'Esprit-Saint. Si je ne le suis pas, je pleurerai et sangloterai beau- 
coup. Quand viendra ie jour du Christ, eclalera notre affaire. Le present 
document est delivre pour uu siecle; au bout de ce temps, je dois me 
rendre en un lieu d6couvert. Le present passeport a 6le vise dans les 
bureaux des Saints; il a ete enregistre" dans le livre de la vie, a la 
colonne des siecles futurs . 

1 Nemoliaki- 

2 Liprandi, Courte revue, etc.. 

3 Une bibliographic presque complete de celte secte emprunterait ses 
references a celle des Hommes-de-Dieu. 

9 
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parmi eux, suivant laqnelle Pierre III s'etait eufui a 
Trkousk, en Siberie, d'oii il viendrait pour chatier et 
chasser dutrone sa femme Catherine II et donner a ses 
sujels le bonheur et la liberte dont son o ukase 6* la it la 
promesse. 

Un Homme-de-Dieu du nom Selivanov se donna 
pour le tsar persecute. 11 transformasurquelques points 
1'enseignement cles Hommes-de-Dieu et fonda ainsi 
une secte nouvelle. II n'apporla aucune nouveaute 
dans le culte qui, dans, ses traits essentials (cantiques, 
ferveurs et propheties), estcommun aux deux sectes. 
11 modifia le dogme en se donnant pour la derniere 
incarnation du Christ. Ceci.eut pour consequence Texis- 
tence d'une certaine de"pendance reciproque entre les 
nefs de la secte qui ne sont pas,, comme c'est le cas 
pour les Hommes-de-Dieu, entierement isolees les unes 
des autres. Sa pretendue quality de tsar detrone fit de 
ses disciples des ennemis de la maison r^gnante et 
donna ainsi a la secte une attitude politique qu'ont 
entrelenue les mesures de rigueur dont elle a ete sou- 
vent 1'objet dans la suite. Enfin le Christ Pierre III- 
Selivanov a ete surtout novateur par son enseignement 
de la castration. 11 fut, avec ses premiers disciples, 
i'rappe de Fecart que nous avons indique plus haut, 
enlre la regie de chastete complete edictee parDanila 
et sa mise en pratique, et ne vit d'issue que dans 1'im- 
possibilite physique de pecher.il enseignadoncqu'il faut 
delruire les organes sexuels et fit de la castration la 
condition du salut. Les Mutiles clesignent cette opera- 
tion sous des termes mystiques. Elle est le bapteme 
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du feu ', l' accueil de la purete 2 ; elle est aussi 
T elendard divin ' que liendrachaquc Mulile quaad 
il comparaitra devant les juges a la fin du monde. On 
distingue deux degres de purification. Le premier on 
petite empreinte 4 , consiste, pour les hommes. en 
1'ablation des tcsticules et d'une partie du scrotum; 
pour les femmes, en celle du clitoris el en la ligature 
des arteres mammaires. Ledeuxieme degre" ou aroyale 
empreinte 5 consiste. pour les hommes, en 1'ablation 
de tousles organes externes dc 1'appareil genito-urinaire 
et, pour les femmes, en celle du clitoris, des petites 
levreset des seins 6 . L enseignementdeSelivanov trouva 
assez vite un assez grand nombre d'adeptes, et Ton a 
vu plus haul qu'il n'y a pas moins deplusieursmilliers 
de Mutiles en Russie. 

L'existence de preoccupations politiques et sociales est 
particulierement marquee dans les sectes des Doukho- 


1 Ognennoe krechtchenie. 

9 Priniatie tchistoty. 

3 Bojie znamia. 

' Malaia petchat. 

8 Tsarskaia petchat. 

Les femmes ainsi operees ne sont pas necessairement steriles. La 
ligature des arleres mammaires semble neanmoins, en merae temps 
qu'elle entraine 1'atrophie des glandes mammaires, retentir souvent sur 
tout 1'appareil reproducteur en raleutissant et meme en supprimsint 
1'activite des ovaires. Gette sterilisation n'enlraine pas non plus neces- 
sairement chez 1'operee ('absence des besoins sexuels. Le docteur Ra- 
kovsky de Mangalia (Roumanie) nous clis;iit, au cours d'une visite faite 
avec lui, eu aoftt 1903, a la colonie des Mutiles Russes emigres et 
installes presde Mangalia, qu'un certain nombre de Mutilees se livraient 
a la prostitution, non par 1'appat du lucre, mnis pour satisfaire leurs 
besoins sexuels. 
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bors 1 , desMolokanes - etdes Chloundisl.es". D'origines 
Ires differentes, ces trois sectes se ressemblenl par 
leur altitude critique vis-a-vis de 1'orthodoxie et des 
formes politiques et sociales modernes. Celle des Dou- 
khobors naquit aux environs de Kharkov vers la fin du 
XVIH B siecle ; celle des Molokanes apparut un peu plus 
tard au sein de la precedente; enfin celle des Chtoun- 
distesprit naissance, au milieu du siecle dernier, au 
contact de colonies d'anabaptistes allemands installes 
dans les plaines des bords septentrionaux de la mer 
Noire. Ces trois sectes marquent un mouvement de 
protestation centre le formalisme catholique grec et, 
comme le note M. A. Leroy-Beaulieu % representent 
les tendances reformistes, pour ainsi dire protes- 
tantes en Russie. Elles n'ont pas de clerge, peu de 
ceremonial et pretendent s'inspirer direclement des 
Evangiles.qu'elles revendiquent le droit d'interpreter 
librement. A des degres divers, elles sont toutes trois 
adversaires du regime politique en vigueur et du mode 
actuel de propriety. Les Doukhobors refusent de faire 
le service militaire, de preter serment, d'etre fonclion- 
naires de 1'Etat. Un grand nombre de colonies molo- 
kanes actuellement etablies au Caucase pratiquent le 

1 Le mot de Doukhobor semble avoir ete cr66 en 1785 par 1'archevg- 
que d'Ekaterinoslav. Les sectateurs Pacceplerent en lui dotinant le 
sens de celui qui lutte pour I'Esprit . (Boretx za Doultha). 

- Le mot Molokane est deriv6 du nom d'une riviere du sud de la 
Russie, la Molotchna, sur les bords de laquelle les sectateurs obtinrent 
d'Alexandre I" le droit de s'etablir librement. 

3 Chtoundiste signifie : celui qui frequente les Stunden (reunions 
religieuses des colonies anabaptistes aJlemandesj. 

1 U Empire des Tsars, t. Ill, livre III, ch. IX. 
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communisme le plus complet du sol et de ses produits. 
Quant aux Chtoundistes, leurs critiques de Fordre cles 
choses en vigueur sont en plus d'un point comparables 
a celles des partis politiques les plus avance's. 

On le voit par cette rapide enumeration, si Ton s'en 
tenait a la classification que proposait M. Liprandi, il 
faudrait ranger dans le groupe des sectes, dont 1'ensei- 
gnement fait quelque part a la politique, presque toutes 
les sectes de la Russie moderne. Seule peut-etre celle 
des Hommes-de-Dieu meriterail d'en etre exclue. 
D'ailleurs M. Liprandi, sous le pretexte qu'en interdi- 
sant le manage, renseignement de cette secte menace 
les fondements memes de la Societe, la range aussi 
dans le premier groupe. On sent bien ici que le souci 
de cet historien a etc surtout de donner une classifica- 
tion dont le gouvernement pourrait faire usage dans 
1'ediction des mesures conlre les sectes 1 . Pour qui 
n'est pas guide par des preoccupations de cet ordre, il 
est, nous semble-t-il, patent que rien dans 1'enseigne- 
ment de la secte n'autorise a la placer ici a cole de 
celles des Errants, des Doukhobors, des Molokanes, 
des Chtounclistes, des Mutiles. A considerer dans leur 
ensemble les croyances, la morale, le culte et 1'orga- 
nisation des Hommes de-Dieu, il est meme difficile 
d'imaginer que puissent s'y greffer, sans les deformer 
profondemcnt, des pretentions politiques et sociales. 
La nef est le ciel realise sur la terre ; chaque Homme- 
de-Dieu trouve, dans la fervour, la biere divine qui le 

1 Courte revue... 
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griseetle rend heureux ; ilmeprise reellementlesbiens 
de la terre, est detache des joies ordiriaires des hommes; 
il est indifferent auxlutles politiquesetiln'agueresouei 
des conditions economiques de la vie qui, si precaires 
qu'elles soient, lui suffiront toujours. Nous voyons 
comme une preuve negative de 1'eloignement des 
Hommes-de-Dieu de toutes ces questions, dans le fait 
qu'aucune tentative ne semble avoir ete faite par les 
partis politiques pour penetrer clans leurs milieux, 
tandis que la plupart des autres sectes out e\& 1'objet 
de pareils essais. Deja Mertzen etOgarev, an milieu du 
XIX 8 siecle, mettaient leur irnprimerie russedeLon- 
dres au service du Vieux-Croyant Kelsiev pour la publi- 
cation de documents officiels sur le Raskol ', el s'em- 
ployaie'nt, d'ailleurs sans grand succes, \ creer chez 
les Raskolniki un mouvementd'idees liberales. Jusque 
dans ces toules clernieres annees paraissaient aFetran- 
ger et clandestinement en Russie un certain nombre 
de periodiques, rediges par les partis d'opposition au 
gouvernement et specialemenl destines aux Chtoun- 
distes, aux Doukhobors, aux Molokanes et aux mem- 
bres des formes extremes du Raskol des Sans-popes. 
Rien de pareil n'a ete fait pour les Hommes-de-Dieu. 

L'absence de toute preoccupation d'ordre politique 
et social nous semble meme elre Tun des caracteres 
qui autorisent le plus a faire a cette secte une place a 
part dans 1'ensemble des sectes de la Russie contem- 
poraine. C'est peut-etre aussi Tun de ceux qui expli- 

1 G'est aiusi qu'ont ele publies les Recueils de documents officiels 
sur les JRaskolniki, edites a Loudres pai' Kelsiev, 
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quent sa decadence et presagent sa disparition pro- 
cliaine. A mesure en effet que la population rurale de 
la Russie diminuera, absorbed par les villes indus- 
trielles, et que 1'accroissement des besoins qui en 
re"sultera obligera un plus grand nombre d'hommes 
du peuple a demander da vantage aux conditions 
materielles de la vie, il est a prevoir que les partis 
politiques se recruteront plus aisement que les sectes, 
et aussi que les sectes non e"trangeres aux problemes 
sociaux se recruteront mieux que les autres et a leur 
detriment. Les Ires rapides progres faits dans ces der- 
nieres annees par les Doukhobors, les Molokanes et les 
Chtoundistes viennent a 1'appui de cette opinion. Ou la 
secte des Hommes-de-Dieu se transformera, comme on 
a vu qu'elle paratt le faire en certains endroits sous 
1'influence d'autres sectes, ou elle semble condamnee 
a disparattre bientot. La transformation des conditions 
economiques de la vie sera plus efficare en ce sens que 
n'ont ete jusqu'ici les polemiques des mission nair-es 
orthodoxes et les mesures du gouvernement. 

On a quelquefois classe les sectes russes en chre- 
tiennes et non chretiennes etmis dansle second groupe 
celles des Hommes-de-Dieu et des Mtitiles '. A 1'appui 
de cette repartition viennent les traces, qu'on trouve 
dans ces deux sectes, de croyances et de pratiques ante- 
rieures au chrislianisme. Celte raison paraitra peut- 
etre insuffisante si Ton songe que, partout ou il a 

1 Ainsi font la plupart des pretres, qui, dans leurs 6crils sur ces sectes, 
leur refusent le litre de chretiennes. Voir aussi A. Leroy-Beaulieu, t. Ill 
III, ch. VII-IX. 
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penetre, le cbristianisme s'est incorpore quelque chose 
des religions dont il prenait la place. Les Eglises de 
Rome et de Byzaace n'auraient pti eonquerir 1'Europe 
sans cette assimilation plus on moins prpf'onde des 
cro^ances qu'elles eombattaient. 11 semble done diffi- 
cile de dire de la secte des Hommes-de-Dieu qu'elle 
n'est pas chretienne, sans se laisser guider par quelque 
interpretation pent etre arbitraire du christianisme. Si 
onle congoit inseparable d'un certain nombre de theses 
metaphysiques efc d'un rituel bien fixe, les multiples 
incarnations du Christ etde la Vierge, la metempsy chose, 
les ferveurs, suffiront sans doute largement a faire 
considerer la secte comme elrangere au christianisme. 
Si, au contraire, on fait de son enseignement moral 
le centre et 1'essentiel de cette religion, en negligeant, 
comme autant d'elements variables et accidentels, les 
dogmes et les cultes, on ne pourra guere refuser aux 
IIommes-de-Dieu (et aux Mutiles) le droit de se donner 
pour des chretiens. En effet, on verraalors surtout, dans 
le christianisme, un enseignementde purete et d'amour, 
et des lors rien dans ces deux sectes ne permettra de 
les en exclure. Tout au plus pourra-t-on observer que 
les Hommes-de-Dieu et surtout les Mutiles vont, dans 
les consequences qu'ils tirent de la regie de chastele, 
plus loin que la grancle majorite des autres Eglises et 
sectes chretiennes. 

Une classification frequemmentemplo.yee ' divise les 
sectes russes en rationalistes et mystiques. On range 


ir p. ex.: A. Leroy-Beaulieu, Margaritov, Ivanovskii, etc... 
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dans le premier groupe les Doukhobors, les Chtoun- 
distes, les Molokanes et quelques formes du Raskol ; 
dans le second, les Hommes-de-Dieu el les M u tiles. Cette 
classification semble fonclee. Dans leur effort pour se 
rapprocher de la divinite, les Doukhobors, les Molo- 
kanes et les Chtoundistes demandent a 1'entendement 
et a la raison un appoint relativement considerable. 
Us veulent comprendre et sont ainsi amenes a rejeter 
ce qui, dans le culte, 1'organisation religieuse et les 
dogmes memes de 1'Eglise orthodoxe, ne leur parait 
pas suffisamment intelligible et logiquement efficace. 
Les Hommes-de-Dieu, an contraire, et avec eux les 
Mutils, demandent davantage a 1'element emotionnel 
du sentiment religieux ; les obscurites representatives 
de leurs dogmes, ce qu'ils conliennent de contraire 
aux lois naturelles, ne les embarrassentpas; bien plus, 
toutce merveilleux semble les altirer ; 1'elan du coeur 
est, chez eux, pen arrete par les exigences de la raison. 
Neanmoins la distinction entre sectes mystiques et 
rationalistes ne saurait etre absolue. Un rationalisme 
pur de tout facteur emotionnel serait plus une philo- 
sopbie qu'unc religion, et inversement, un mysticisme 
sans melange d'elements representatifs et rationnels 
est inconce\ ? able. Ce sont la deux poles jamais atteints 
entre lesquels oscillent les diverses manifestations de 
la vie religieuse. Qu'il y a trace de mysticisme dans 
les sectes russes qualifies de rationalistes, on en trouve 
la preuve dans le fait qu'elles prennent parfois des 
formes qui les rapprochent singulierement des Hom- 
mes-de-Dieu et des Mutiles. De la secte des Molokanes, 
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par exemple, sont issues quelques sectes, d'ailleurs 
pen prosperes, qui demandent a des chansons mysti- 
ques et a des monvements de creer 1'enthousiasme 
religieux'. Inversement, le fait qu'un certain nombre 
de nefs d'Hommes-de-Dieu ont mele a leur enseigne- 
ment une part de celui des sectes dites rationalistes 
prouve que leur religion est bien loin d'exclure toute 
exigence rationnelle. Quelques points de leurs dogmes 
(entre autres 1'existence en chaque homnie d'un livre 
divin, Tex plication symbolique du merveilleux he"breux 
et chrelien) se retrouvent chez les deux plus anciennes 
grandes sectes rationalistes des Doukhobors et des 
Molokanes, qui, d'ailleurs, (lerivent peut-etre de celle 
des Hommes-de-Dieu 2 . Malgre l'incertitude et la mobi- 
lite des idees religieuses et morales de cette seete, il 
est aise d'y trouver la preuve d'assez fortes exigences 
logiques. Une fois donnees la possibility des multiples 
incarnations de la divinite et la lutte de 1 ame contre 
les exigences du corps, on ne pent contester que 1'en- 
semble forme par les propheties, les ferveurs, 1'asce- 
tisme pouvant aller jusqu'a la castration, puisse etre 
considere sinon comme la seule, du moins comme Tune 
des consequences logiques possibles. C'est la la part de 
la raison dans le mecanisme des moyens employes par 
les Hommes de-Dieu pour satisfaire cet intense besoin 
de liberation qui est a la base de leur religion, comme 
a celle de beaucoup d'autres. 

1 G'est, entre autres, le cas des sectes des Prygouny (Sauteurs) et de 
la Sionskaia viest (nouvelle de Sion). 
- Voir Milioukov, loc. cit., 2" p., ch. VII. 
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La place occupee par la secte des Hommes-de-Dieu 
dans le chaos des innombrables sectes russespeut etre 
maintenant indiquee. Des son origine, qui-la fait plus 
ancienne que n'importe laquelle des autres sectes 
actuellement vivantes, elle se distingue nettement etde 
1'orthodoxie officielle et du Raskol des \ 7 ieux-Croyants. 
Bien que nee, comme le Raskol, an temps de la revision 
cle Nikone, elle n'est pas -comme lui la simple expres- 
sion d'un formalisme blesse Elle est plutotla protesta- 
tion d'un vif sentiment religieux et con tre le formalisme 



des oiihodoxes et contre celui desRaskolniki. Elle offre 
ainsi une matiere beaucoup plus plastique, etcontient 
les germes dont on tronve le developpement dans 1'en- 
seignement de sectes noes plus lard. C'est ce qui lui 
donne une importance qu'on serait tenle de lui refuser, 
si on ne tenait compte que du nombre relativement pen 
considerable de ses membres. 11 faut voir en elle la 
manifestation du premier effort fait par le peupleRusse 
pour supprimer les interme'diaires nombreux et compli- 
ques du clerge et des rites entre la divinite et les hom- 
mes. A cet egard, les premiers Hommes-de-Dieu ont 
ete les precurscurs des Doukhobors, des Molokanes et 
de ces nombreux neo-chretiens ou cliretiens spirituels 
delaRussie moderne, dontLeon Tolstoi est le plus uni- 
versellement connu. Ne voir en elle, comme on serait 
tente de le faire, si on ne tenait compte que de quelques 
demonstrations de son culte, qu une manifestation 
bizarre et maladive du sentiment religieux, risquerait 
de priver parliellement de ses racines le puissant niou- 
vement populaire des sectes religieuses russes. 


GHAPITRE IX 


CAUSES DU DEVELOPPEMENT DES SEGTES EN RUSSIE 

La Russie moderne semble done etre im milieu 
particulierement propice an developpement des sectes 
religieuses. 

On pent chercher une premiere raison de ce fait dans 
la profonde diversite ethnique de ce grand pays. La 
centralisation administrative de TEmpire des tsars 
risque de ereer 1'illusion de son unite profonde. Les 
Slaves de Russie meme en laissant de cote les Polo- 
nais appartiennent a plusieurs rameaux bien distincts 
de la meme branche : Les Grands Russes, les Petits- 
Russiens et les Russes Riancs different profonde'ment 
entre eux par les moeurs, les usages, le costume, la 
langue, les traditions et les caracteres pbysiques. Les 
provinces occidentales de la Russie ont une population 
melee de Russes, de Polonais, de Roumains et de Juifs. 
Les provinces baltiques sont peuplees d'Allemands et de 
Leltons. Au Sud, dans 1'ancienne Tauride, les Russes 
sont meles aux Tatares et aux Caraimes. Le Caucase 
est peut-etre la region de la terre oil se trouvent juxta- 
poses le plus grand nombre de peuples differents. Au 
nord, les Russes sont en contact avec les Finnois de 


CAUSES DU DEVELOPPEMENT DES SEGTES 141 

race ouralo-altaique, lesLapons etlesSamoyedes. Dans 
les provinces cle 1'Oural et de la basse Volga vivenl de 
nombreux Ta tares et persistent des peuplades asiati- 
ques. Un peu partout, depuis le regne de Catherine II, 
sont semees de nombreuses colonies allemandes. Tons 
ces peuples sont loin d'etre fondus les uns dans les 
autres. La politique de russification inauguree par 
Catherine, reprise par Nikolas I cr et continues jusqu'a 
nos jours par Alexandre 111 et Nikolas II, n'a pas donne 
ce que Ton attendait d'elle. Loin de s'incorporer au 
peuple russe, chacun des peuples annexe's s'est comme 
replie" sursoi-meme et ajalotisement'conserve ses tradi- 
tions, sa langue, ses croyances religieuses, toute la part 
du patrimoine national qui echappait plus aisement 
aux mesures du gouvernement russe. Comme 1'ont 
montre les recents soulevements des provinces Baltiques 
et comme 1'attestent la resistance de la Pologne et de 
la Finlande, les mouvements insurrectionnels au Cau- 
case, les revendications plus pacifiques des Petits- 
Russiens, le succes de la propagande sioniste dans la 
population Israelite, presque tons ces peuples ont meme 
garde Tespoir de recouvrer leur independance, tout au 
moins dejouirdans 1'etat russe d'une certaine autonomie 
nationale. Ainsi un tres grand nombre de religions 
ont leurs fideles en Russie et y sont meme souvent 
pieusement professees en signe de protestation natio- 
nale. Des sectes out pu ainsi nattre au contact de 
croyances differentes. On a constate en plusieurs points 
de la Russie orientale de curieux melanges de christia- 
nisme et d'idolatrie, I'aits par des colons russes a 
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demi convertis auxcroyances cles populations asiatiques 
parmi lesquelles ils se trouvaient vivre '. Quelques 
sectes, designers sous les noms'de sectes des jidov&t- 
vouiouchlchie ou ioudeislvouioiichlchie, ont un enseigne- 
ment fait d'elements empruntesau Christianisme et an 
Judaisme. Le Chtoundisme, nousl'avons vu, se ratlache 
au protestantisme des colonies allemandes du midi de 
la'Russie. L'enseignement des Doukhobors et celui des 
Molokanes doivent aussi beaucoup a 1'influence du 
protestantisme des populations des provinces baltiques 
au XVIII siecle 2 . Peut-elre pourrait-on a cet egard 
rapprocher ce qui se passe en Russie de ce qui se passe 
dans 1'Ame'rique du Nord, ou une grande diversite 
ethnique est accompagnee d'une abondante produc- 
tion de sectes religieuses. II est, en outre, a remarquer 
que le Caucuse ou se trouvent rapproches le plus de 
peuples differenls est, al'heure actuelle, Ja region de la 
Russie ou se rencontrent dans la population russe le 
plus grand nombre de sectes. 

Ainsi la diversite ethnique de la Russie peut expliquer 
dans une certaine mesure 1'apparition de confessions 
nouvelles par le contact d'expressions differentes du 
sentiment religieux. Mais elle ne peut rendre compte 
de cet attrait de la secte si reel el si profond chez le 
Russe qu'on pourrait, semble-t-il, prevoir en ce pays 
le succes de n'importe quel enseignement religieux 
nouveau. II faut s'adresser, pour resoudre ce probleme 
d'une part aux conditions sociales de la vie en Russie, 

1 A Leroy-Beaulieu, loc. cit., \. Ill, p. 38. 

2 Milioukov, loc. cit., 2 partie, ch. VI. 
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d'autre part a la preparation intellectuelle et aucarac- 
tere du Russe. 

Trois grands traits nous paraissent caracteristiques 
de la situation politique et sociale de la Russie moderne 
et suffisants, donne"s ensemble, a distinguer ce pays de 
tons les autres pays de FEurope Ce sont : la situation 
tres precaire de la population paysanne, Finegalite des 
classes sociales et le caractere semi-the'ocratique du 
gouvernement. 

An lendemain de Fedit par lequel Alexandre II 
abolit le servage, le paysan russe se trouva presque 
aussi depoumi qu'auparavant et en plus d'un endroit 
plus miserable. Le lot de terre dont il etait desormais 
le possesseur etait trop petit, etant donne surtout qu'il 
n'avait ni 1'avance, ni les connaissances techniques 
ne"cessaires a Famelioration et a Fintensification de la 
culture. 11 devait, en outre, payer chaque annee, et 
pendant quarante ans , le vingtieme de la valeur 
de la terre qui lui etait attribute. De la sorte, la 
liberation du paysan ne marqua pas un relevement de 
sa situation economique. Le developpement de la 
production manufacturiere et industrielle au XlX e sie- 
cle permit a un nombre chaque jour croissant de 
paysans de cesser, eiitierementou seulementen partie 1 , 
de vivre du travail des champs. Mais la largeur de ce 
debouche n'egala jamais Faccroissement naturel de la 

1 Beaucoup de paysans russes ne vont travailler dans les usines et 
manufactures que pendant les mois d'hiver, quand la neige et les gelees 
rendent impossible tout travail agricole. 
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population el n'apporla aucun allegement sensible a 
la misere paysanne. Celle-ci n'a jamais cesse de se 
manifesler par des famines, des epidemics et Femi- 
gralion en Asie. Quelquefois meme, Fhistoire a enre- 
gistre des emeutes el des jacqueries. A I'heure actuelle, 
la question paysanne est nettement posee devant 
Fopinion et les pouvoirs publics, et tout le moride 
semble d'accord a reconnaitre la necessity d'augmenler 
les lots de terre dont disposent les paysans et les 
communes agricoles. 

Pas plus qu'elle n'a supprime la misere des campa- 
gnes , la reforme d'Alexandre 11 n'a completement 
emancipe les serfs liberes. Certes la situation du paysan 
russe depuis sa liberation est incomparablement meil- 
leure. Sa vie n'est plus comme aulrefois tout entiere 
livree a Farbitrairc du maltre ; il a sa terre, sa maison ; 
il pent se deplacer, se marier comme il 1'entend, 
quitter son village pour s'installer comme artisan dans 
la ville. La loi 1'a en tin mot entierement souslrait aux 
caprices du proprielaire foncier ; mais elle ne lui a 
pourtant pas donne" les memes droils. Elie distingue 
en efl'et plusieurs classes (nobles, clerge, marchands, 
pelils bourgeois ou artisans et paysans) parmi lesquel- 
les celle des paysans est la plus basse. Celte inegalite 
est encore dans les moours presque autant que dans les 
lois et saute Vile aux yeux de FOccidenlal qui voyage 
en Russie. Nous croyons ne rien exagerer en clisant 
qu'il a souvent Fimpression que le inoujik, pour bon 
nombre de membres des classes superieures, est d'une 
race inferieure a la leur. 
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Jusqu'a Pierre le Grand, 1'Eglise russe etait inde- 
pendante du gouvernement, parfois meme sa rivale. 
En supprimant le patriarcat et en le remplagant par le 
Synode, Pierre etendit a 1'Eglise 1'autorite des Isars. 
Depuis lors, 1'Eglise et le gouvernement sont etroite- 
ment unis et leurs interets confondus. Le pretre se 
trouve etre non seulement le representant de 1'Eglise, 
mais encore le mandataire du gouvernement. Les fetes 
anniversaires des membres de la maison imperiale 
sont cdlebrees dans les eglises avec non moins de pompe 
que les grandes dates cbretiennes. La moindre cere- 
monie religieuse comporle des prieres pour le tsar et 
sa maison. Si 1'oukaze de Pierre le Grand, ordonnant 
aux pretres de reveler aux pouvoirs civils les secrets de 
confession ayant quelque importance politiqtie, n'est 
plus en vigueur, il demeure pourtant que le pope met 
an service du gouvernement toute I'intluence qu'il a 
sur ses ouailles et se fait son interprete dans les pre- 
ches qu'il prononce les jours de fete ou a 1'occasion 
meme de mesures gouvernementales '. Si Ton remar- 
que enfin que le clerge a la charge des registres d'etat 
civil, on comprendra que, pour loutes ces raisons, le 
paysan russe soit tout naturellement amene a confon- 
dre deux puissances en fait tres etroitement unies. 

Etant donnes ces grands traits de la vie russe que 
Ton vient de rappeler brievernent, le developpementdes 
sectes nous paralt avoir une signification importante. 

L'aide mutuelle qut existe entre les membres de la 

1 Mobilisation des rSservistes, 6tat de si6ge, imp6ts, changement dans 
1'admiaistration paroissiale, etc... 

10 
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secle ties Hommes-de-Dieu s'observe dans Louies les 
sectes. D'aulre part, 1'enseignement de presque loutes 
les secies comporle 1'interdiction del'nsnge del'alcoo], 
mi grand n ombre celui de 1' us age du tabae el de la 
nourriture carnee ; il en resulte pour ceux qui meltent 
ces regies en pratique, un sensible abaissemeut du prix 
de la vie. Tres souvent enfin qui apparlient a une secte 
cesse de demander 1'assistance du clerge orthodoxe. 
Or, cette assistance n'est pas graluite. Baplemes, con- 
fessions, manages, enterremenls se payent et quelque- 
Ibis cher quand le pope esl eloigne. Ilesl d'usage aussi 
que le pretre, une on deux fois par an, se rende dans 
cbaque maison el y regoive des presents en nature, 
dont la consommalion et la . vente sont souventle plus 
gros de ses profits '. Ce sonl la an tan t de cbargesdont 
le sectaleur est dispense. II arrive pour toutes ces rai- 
sons que les sectateurs sont en general moins misera- 
bles que leurs voisins orthodoxes. Ceux-ci s'en rendent 
bien compte. Un paysan que son pope accusait d'etre 
sectaleur s'en defendail en disant : Si j'etais secta- 
tetir, je ne serais pas aussi pauvre 2 . Ainsi les sectes, 
en creant une legere amelioration de la vie materielle 
de cetix qu'elles groupent, doivent par la-meme avoir 
quelque attrait pour une population economiquement 
fort depourvue. 

1 Sauf de rares exceptions, les popes ne regoivent pas de traitement 
et doivent vivre duseul casuel. Oette situation nuit beaucoup & leur pres- 
tige. Aussi demandent-ils dans leurs Gongres que 1'Etal leur accordeune 
annuite flxe, afin qu'ils puissent remplir leur miuistere sans rien 
demander aux fideles. 

Voir Margaritov. 
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Get attrait doit etre particulierement grand quand la 
situation du people se Irouve encore aggravee par 
quelque cause plus on moins durable, epidemic, 
famine, etc... On en trouvc line preuve dans 1 histoire 
cle la secte des Hommes-de-Dieu. Jusqu'en 1818 cecte 
secte n'avait pas penetre dans la gouvernie d'Oren- 
bourg. A cetle cpoque le cholera se repandit dans les 
campagnes de celte region. Un Cosaque du nom de 
Mikhei lline, qui connaissait le culte et renseignement 
des Hommes-de-Dieu, reunilchez lui un grand nombre 
de paysans du village de Spaski et constitua ainsi tine 
nef. Elle ne dura pas plus que 1'epidemie. Quatre ans 
apres, en 1852, le cholera (it cle nouveau des ravages 
dans la region d'Orenbourg; les habitants de Spaski 
re'apprirent le chemin de la maison d'lline, qui cetle 
fois reussit a implanler la secte d'tine maniere durable ' . 

Le paysan russe qui entre dans une secle n'y trouve 
pas seulement un allegement de sa misere, mais encore 
et peut-fitre surtout le reconfort qui nait du sentiment 
qu'il sort ainsi de la grand e societe russe ou, depuis 
1'abolition du servage, il occupe le dernier rang. Dans 
la secte, quelle qu'elle soit, il ne connatt pas I'humi- 
liation que lui vaut dons la vie quotidienne sa qualite 
cle moujik. Aux reunions de la secte, lous sont freres 
et soeurs . 11 est impossible d'assister a quelqu'iine 
de ces reunions sans etre vivement IVappe de Tatmos- 
phere cle mutuelle bienveillance et d'eslime reciproque 
qui y regne. Meme dans la secte des Hommes-de-Dieu, 

1 Voir Revue de I'Eparchie d'Orenbourg, 1880, u 18, pp. 727-732, et 
Revue des Missionnaires, 1898, mai, pp. 773 et 774. 
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oil les pilotes jouissent d'une tres grunde autorite siir 
la nef, ce caractere, comrne nous F avons indique plus 
haul, est nettement accuse; et la surtout le paysan, 
que le moindre fonclionnaire traite avec hauteur, doit 
e(.re profondement louche quand c'est un Dieu qui 
1'accueille avec bonle. 

Ainsi la secte est, par opposition a la societe russe 
avec son regime politique cle classes, une societe" egali- 
taire. Si un archeveque venait parmi nous, disait un 
Homme-de-Dieu, il ne serait pas plus que n'importe 
lequel d'entre nous 1 . 

A ces caracteres cle la secte s'en ajoute un autre, qui 
acheve de lui donner en Russie sa signification sociale. 
En devenant sectateur, le paysan russe exprime sa 
mefiance a 1'egard du clerge orthodoxe. Nous avons 
vu que les Hommes-de-Dieu considerent 1'union libre 
comme un moindre mal, comparee a celle que benit le 
pope. Nous avons vu aussi qu'en plus d'une region, 
les Hommes-de-Dieu allaquent ouvertement le clerge. 
Cette attitude est encore plus accusee chez les membres 
des sectes dites rationalises, comme 1'indiquent les 
nombreuses doleances des missionnaires a ce sujet 2 . 
Or, etant donne ce que Ton a dil plus haul de 1'etroite 
union du gouvernement etdu clerge, cette protestation 
du paysan russe centre 1'Eglise officielle prendl'impor- 
tance d'une protestation contre un regime politique 
qu'il rend responsable de sa misere et de son abais- 
sement. Le fait que la grande majorite des sectes russes 

1 Sergui6iev. 

2 Voir la Revue des Missionnaires, passim. 


(At 
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font clans leur enseignement quelque 'part aux preoc- 
cupations sociules et poliliques, le fait aussi que le 
gouvernement n'a guere jamais cesse de prendre cles 
mesures centre leur developpement nous paraissent 
probants a cet egard. 

Nous croyons done pouvoir conclure sur ce point 
en disant que, consider^ comme ph6nomene social, 
le developpement et le succes d'un grand nombre 
de sectes en Russie s'expliquent dans une large 
mesure comme la consequence de la pauvrete et de 
J'humiliatioji de la classe paysanne et comme 1'expres- 
sion de son meeontentement. En nous arretant a cette 
conclusion, nous ne pretendonspasque le paysan russe 
qui entre dans une secte se rende compte que telles 
sont en partie les raisons de sa demarche. Ce sont en 
effet la cles causes qui agissent sur les iadividus a leur 
insu. Lorsqu'on interroge des sectateurs sur ce point, 
ils repondent presque tons de la meme maniere et 
disent qu'ils n'ont pas trouve la Yerite an sein de 1'or- 
thodoxie, qu'ils Font cherchee au dehors et sont ainsi 
devenus sectateurs. Si cette reponse ne suffit pas a 
detourner de la recherche des causes sociales du deve- 
loppement des sect'es, elle indique en tout cas que ces 
causes ne sauraient etre entierement explicatives. 

La situation politique et economique du paysan russe 
peut a elle seule donner la raison de 1'attrait qu'exerce 
sur lui toute societe plus accueillante que celle dans 
laquelle il est place; elle ne peut pas en tout cas 
expliquer pourquoi cette societe meilleure est une 
secte religieuse. II reste done a rappeler ici que la 
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preparation intellectuelle et le gout meme clu paysan 
russe fixent a sa pensee des limites tellesque, mise en 
eveil paries conditions materielles de la vie, elle s'o- 
riente dans le sens des speculations religieuses. 

L'instruction primaire n'a gaere fait son apparition 
en Russie qu'au commencement du XIX siecle et n'y a 
vraiment pris quelque importance qu'apres la re*forme 
d f Alexandra II.Les quelques chiflres suivants ' le mon- 
trent nettement. 


ANNEES 

NOMBRE D'ECOLES 
priniaires 

NOMBRE D'ELEVES 

1796 

63 

X 

1801 

69 

)) 

1825 

418 



1835 

661 



1853 

2.999 

169.564 

1867 

27.155 

726.438 

1899 

79.232 

4. 233. 338 2 


A 1'heure actuelle, 1 insuffisance de Fenseignement 
primaire en Russie, od le rapport du nombre des illet- 
tres a celui des liabitants est plus grand que dans 
n'imporle quel autre pays de 1'Europe, n'a pas cesse 

1 Milioukov, 2 partie, ch. IV. 

- Aux chiffres de I'aan6e 1899, il faut ajouter 26.037 6coles juives et 
rausulmanes, comptant 489.010 eleves. 
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d'etre un fait '. Ainsi, j usque dans ces toutes dernieres 
anne"es, la seule instruction que reciit la presque tota- 
lite du peuple russe etait I'iustruction religieuse que 
lui donnaient les popes pour le preparer aux sacre- 
ments. Jointe aux quelques connaissances techniques 
indispensables a 1'agriculture la plus primitive, a des 
chansons populaires, a quelques contes, elle formait 
tout son capital intellectuel. Les seuls livres qu'on put 
trouver dans les campagnes etaientdes livres religieux : 
Psautiers, Recueils de cantiques, Anciens testaments, 

Evangiles, etc Quand le sentiment de sa misere 

et de son abaissement amenait le paysan russe a s'in- 
terroger sur le sens et la valeur de sa vie, il cherchait 
tout naturellement une reponse dans ce que le pope 
lui avait enseigne et dans les livres religieux dont un 
voisin moins ignorant lui faisait la lecture. La religion 
etait de la sorte la seule matiere sur laquelle pouvait 
s'exercer son intelligence sollicitee au travail. 

Peut-etre pourrait-on d'ailleurs pretendre que les 
limites imposees par son education a 1'activite intellec- 
tuelle du, paysan russe etaient celles qui convenaient le 
mieux a ses tendances naturelles. Bien que la haute 
culture se soit faite en Russie dans tons les sens, comme 
le prouvent les travaux des savants et des artistes de 
ce pays, il est difficile de n'etre pas frappe du faitqu'un 


1 Cette insuffisance de 1'enseignement primaire pr6occupe plus les 
communes et les organisations provinciates que le gouvernement. Le 
budget de 1'Etat russe pour 1'anaee 1906, qui prevoit2.510.972.775 roubles 
de depenses de tout ordre, n'assigue a 1'enseignement primaire que la 
somme de 13.519.323 roubles. 
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tres grand nombre d'oeuvres litteraires russes sont 
faites de 1'observation de demarches psychologiques 
ayant pour ressort la position de problemes derniers. 
Les plus grands noms de la literature russe seraient a 
citer ici, a 1'appui de celte re marque. L'existence chez 
le peuple, et surtout chez le peuple des campagnes, de 
preoccupations d'ordre philosophique et religieux se 
montre frequemment et ne laisse pas de frapper vive- 
ment 1'etranger. On trouve a un haut degre", chez le 
paysan, les inquietudes auxquelles la religion donne 
une reponse, et il est aise d'observer qu'il aime a s'en- 
tretenir de ces choses et qu'il le fait avec une aisance 
qui prouve que cette occupation lui est familiere. M. A. 
Leroy-Beaulieu, qui a note ce trait du caractere russe 
et le designe sous le nom de mysticisme, en cherche 
les raisons dans la physionomie de sol de 1'Europe 
orientale. La plaine illimitee, foret ou steppe, ecrit-il, 
a, sur le Russe, une influence comparable a celle du 
desert sur 1'Arabe '. 

Nous hesiterions, pour notre part, a faire ainsi de la 
religiosite du Russe un caractere de nature, issu du 
milieu geographique dans lequel il est place". A voir le 
succes avec lequel s'est faile, dans la population des 
villes, la propagande de theories sociales au moins 
etrangeres a tout enseignement religieux, nous pen- 
cherions plutot a voir dans le caractere note par 
M. A. Leroy-Beaulieu, la consequence de Tinstruction 
presque exclusivement religieuse que le Russe a regue 

1 L'Empire des Tvars, 3 edit., t. Ill, p. 15. 
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jusqu'icl. Peut-etre ce peuple n'a-t-il etejusqu'a main- 
tenant si religieux, que parce que de son horizon 
intellectuel a ete a pen pres exclu tout autre champ 
d'activite. Mais quelle que soit son origins et quelle que 
doive etre sa persistance dans 1'avenir, Fexistence de 
ce trait ne saurait etre mise en doute. 

En resume, 1'abondanle production de sectes reli- 
gieuses dans la Russie moderne semble pouvoir s'ex- 
pliquer par des considerations sociales ct psychologi- 
ques. Nous voyonsenelleleproduit du mecontentement 
de la classe la plus depourvue et, j usque dans ces der- 
nieres annees, a pen pres la seule manifestation de 
quelque ampleur de la protestation du paysan russe. 
contre les conditions de sa vie. 


CHAP1TRE X 


LA D1VINISATION DE L'HOMME 

En ce qui concerne le developpement de la secte des 
Hommes-de Dieu, il fatit joindre aux causes generales 
indiquees dans le precedent chapitrel'attrait qu'exerce 
le cuJte d.e cette secte. Tous les temoignages sur ce 
point concordent : quand le nouvel affili a la secte a 
pratique quelques fois la ferveur, il lui est tres difficile 
de vivre sans elle 1 . Rien n'arrete les sectateurs, 
remarque un ancien Homme-de-Dieu, ni le mauvais 
temps, ni les dangers, ni la distance 2 quand il s'agit 
de se rendre au lieu de reunion. Dans les limites de 
notre enquete personnelle, nous avons constate le 
meme zele. Le fait que les nefs d'Hommes-de-Dieu 
semblent abandonner plus aisement unepart deleurs 
croyaaces religieuses que leur culte, prouve aussi 
quelle importance elles donnent a la ferveur etquelles 
satisfactions elles en retirent. Comme on la indique 
en ddcrivanl le culte de la secte, celle ci a pour fin la 
presence de Dieu en tons les (ideles, sa manifestation 

' Voir Revue de I'Ep. de TouJa. 
2 Ibid. 
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par la voix des propheles et n'a pas pour la divinisa- 
tion de I'liomme une moindre importance que 1'obser- 
vation des regies morales. Ainsi Fidee centrale du 
dogme des Hommes-de-Dieu se Irouve etroitement 
lie"e a 1'efficacHe de leurculte, et c'estaux modifications 
apporte"es dans la conscience par la pratique de la 
ferveur qu'il faut s'adresser pour savoir en quoi peut 
consister le sentiment qu'oat les sectateurs de leur 
caractere divin. 

Avant d'essayer de faire cette analyse, nous dirons 
quelques mots d'une opinion frequemment exprimee 
paries historiens de la seele, et suivant laquelle les 
Dieux vivanls de la secte sont on des imposteurs ou 
des fous. 

La croyance des Hommes-de-Dieu en la possibility 
d'incarnations multiples de la divinile a permis a un 
certain nombre de personnes d'exploiler la naivete des 
sectateurs en se faisant passer pour des Christs, des 
Vierges ou des Prophetes inspires. Les missionnaires 
ont rapporte quelques exemples de ces duperies ; nous 
avons entendu le recit de quelques autres dans la 
province de la Kouban. Ces fails sont neanmoins tres 
rares 

L'opinion suivanl laquelle les Dieux de la secte 
seraient des (bus et des malades pent s'appuyer sur 
un certain nombre de fails. L'un des plus anciens 
Christs, Procopc Loupkine, elait alleint du bant mal 1 . 
Le Christ d'une nef de la gouvcrnie de Tambov, au 

i Kout6pov, Les sectes des khylysty et des Skoptsy, p. 52. 
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commencement du X1X siecle, un paysan du nom 
d'Avvakoum Ivanovilch Kopylov, avail, au dire de ses 
fideles, de frequentes hallucinations accompagnant ses 
jeunes prolonges. Pendant ces troubles, il se voyait 
transports au ciel, oil il conversait avec Dieu Sabaoth, 
apprenait de lui qu'il etait son fils, et recevait de lui la 
mission (Taller sauver les homines. 11 fut arrete et jete 
en prison, oil il mourut '. Au milieu du X1X siecle, deux 
pilotes de lagouvernie d'Orenbourg donnaient aussi des 
signes de desordres mentaux. L'un d'eux, un paysan 
du nom de Theodore Goubov, Christ incarne' des 
Hommes-de-Dieu du village de Novonikitine, avail de 
frequentes crises nerveuses, suivies de sommeils pro- 
longes et d'amnesies ; il avail des hallucinations sem- 
blables a celles d'Avvakoum Kopylov, consislant eu 
visions du ciel qu'il decrivait ensuite a ses fideles 2 . 
L'autre, du nom de Balabanov, avail, des son 
enfance, au dire de ses soeurs, de frequentes halluci- 
nations 3 . En 1892, le gouverneur de Stavropol regul 
une lettre d'un Christ de la region. Celui-ci y mention 
nail la puissance divine don I la nature Tavait done, 
et demandait d'etre mis au nombre des missionnaires 
orthodoxes, afin qu'il put employer sa puissance a ser- 
virl'Eglise et, plus particulierement, a delruire la secle 
des Hommes-de-Dien, dont il se clisait persecute. Le 
gouverneur chargea un pretre de recevoir Tauteur de 
la lettre et d'ouvrir une enquete a son sujet. Au cours 

i Messager Russe, 1869, n 3, pp. 350-354. 

-2 Revue de VEparcliie d'Orenbourg, 1880, n 18, pp. 732-733. 

a Ibid., 1880,Tn 21, pp. 826-832. 
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de cette enquete et dans les conversations qu'eurent 
ensemble Je pretre et le Christ de la secte, celui-ci 
donna de tels signes d'alienation menlale qu'on le 
soumit a un examen medical. On le reconnut alteint 
de la folie des grandeurs, accompagnee de la manie de 
la persecution, et il Cut enferme dans une maison de 
sante ' . 

Etant donng le grand nombre de Christs, de Meres- 
de-Dieu et de Prophetes des deux sexes que possede la 
secte, ces rares exemples de desequilibre nerveux et 
mental ne sauraient permettre de considerer la folie 
comme caracteristique des divinites vivantes des Hom- 
mes-de-Dieu, La folie des grandeurs, qui est celle a 
laquelle il faudrait surtout penser ici, est caracterisee 
par un ensemble de representations obsedantes qui ne 
semblent pas se rencontrer chez les Dieux de la secte. 
Sauf les cas tres rares et se rapportant en general an 
debut de la maladie, OIL lle est accompagnee d'un 
dedoublement de la personnalite qui permetau ma- 
lade de se retrouver dans 1'intervalle des crises, 1'aliene' 
se donne constamment pour le grand personnage qu'il 
croit etre. Rien de semblable chez les Dieux de la secte : 
Christs, Meres-de-Dieu, Prophetes et Prophetesses ne 
se donnent comme tels que dansl'assemblee des fideles 
ou lorsque, en dehors des reunions, se trouvent reu- 
nis settlement des Hommes-de-Dieu. Dans les villages 
de la province de la Kouban ou la secte a des groupes, 
on sait gene>alement dans le peuple qui est te Christ, 

1 Revue des Missionnaires, 1898, f6vrier, pp. 308-320. 
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la Mere-de-Dieu, le Prophete el: la Prophetesse. 11 est 
done relativemenl faeile cle savoir si ces personnages 
donnent dans la vie quotidienne des signes de desor- 
dre menial. H res til Lc de I'enquete que nous avons faite 
qu'ils n'en donnent aucun. Ce sont pour la plupart des 
paysans comme tons les aulres et qui, comme tons les 
autres Hommes-de-Dieu, ne se dislinguenl guere que 
par leur aisanee relative, la vie retiree qu'ils menent 
et le fait qu'etant vegetariens ils n'ont pas de basse- 
cour et ne font pas 1'eleve du pore. On sai.t dans le 
peuple ce qu'ils sont parce que la secte se cache rela- 
tivement pen dans toule cette region et qu'il est arrive 
a des et rangers a la secte d'assisler a son culte. 

11 n'est peut-fitre pas inutile de rappeler ici combien 
peuledogmede la secte parle de la puissance desDieuxet 
avec quelle profusion au contraire les cantiques disent 
leur purete, leur bonte, leur compassion, leur constant 
souci de venir en aide et de donner de bons conseils. 
Ce qui fait aux yeux des membres de la secte la divi- 
nite de leurs Chrisls, Meres-de-Dieu et Propheles, ce 
sont done surtout ces qualites morales qu'ils trouvent 
on croient trouver en eux. Ouelques lettres publiees 
par la Revue des Missionnaires en Janvier,, fevrier et 
iiovembre 1902 ne laissent aucun doute a cet egard. 
Petit pere cheri, ecrit tin membre de la secte a un 
Christ, Ermolenko, ne detourne pas de moi, pecheur, 
ton visage. Aie pitie, 6 mon pere nourricier !... Prends- 
notis sous les ailes ' . Un autre Homme-de-Dieu du 

1 Revue des Missionnaires, tevrier 1902, p. 313. 
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nom de Vospitannikov, clit, dans sa lettre an meme 
Ermolenko, qu'il ne doule pas que son correspondant 
lui donnera 1'aide de ses bons conseils et la force de 
son amour dans le long voyage qu'il a entrepris '. 
L'auteur d'une autre lettre raconte a un Christ les diffi- 
culte"s qu'il a cues avec la police pour les formalite's de 
passeport 2 . 11 dit ces petites miseres avec une abon- 
dance de details qui prouve mieux que les declarations 
les plus explicites combien il est sur que son corres- 
pondant s'interesse aux moindres circonstances de sa 
vie et continue, malgre 1'eloignement, de 1'aimer avec 
une tendresse toute paternelle. 

11 nous parait resulter de ces remarques que les Dieux 
de la secte risquent plus d'etre de na'ives bonnes gens 
douces, aimantes et compatissantes que des theomanes 
au sens qu'a ce mot pour des medecins alienistes 3 . 

En parlant de 1'organisation de la secte, nous avons 
dit que Ton ne sait pas comment se fait le choix des 
pilotes. La connaissance de ce detail serait ici tres 
precieuse, car nous saurions par elle si les Dieux regoi- 
vent leur divinile du groupe qu'ils dirigent ou s'ils la 
lui imposent. On sait seulement que dans certaines 
net's les aides des piloles prennent leur place. Des 
Hommes-de Dieu, interroges sur les causes de la divi- 

1 Id., nov. 1902, pp. 647-649. 

2 Id,, pp. 651-653. 

3 Quelques passages cites plus haut (ch. II) des lettres du prophete 
Radaiev sembleraient donner une conception diffe'rente de la divinil6. 
II n'est pas sans importance ici que Radaiev puisse etre considere 
comrne un relormateur, d'ailleurs sans succes, de 1'enseigneinent de la 
secte. 
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nisatton deleur Christ, nous ontrepondu : II e"tait le 
meilleur d'entre nous . Nous penchons done a croire 
que, horsles moments de trouble cause par la pratique 
de la ferveur et pendant lesquels tons les Hommes-de- 
Dieu se sentent en quelque sorte divinises, le senti- 
ment qu'ontles chefs de la secte d'etre des Dieux se 
reduit a la conscience cle F admiration qu'ont pour leurs 
qualites morales les membres de la secte, de Fexacti- 
tude avec laquelle on leur obeit, de la confiance qu'on 
a en eux, de 1'ardeur qu'on met a leur plaire. La clivi- 
nisation consisterail done surtout en une modification 
cle la personnalite sociale du sujet, qui s'enrichit de 
toutes les marques du respect et de la veneration qu'on 
lui temoigne. 

11 semblera peut-etre insuffisant de ramener ainsile 
sentiment d'etre un Dieu a un elargissement du moi 
social Mais il faut compter ici d'abord avec la concep- 
tion dogmatique qu'a la secte cle la divinite, ensuite et 
surtout avec les troubles profonds que cree le culte 
clans la conscience de ceux qui le pratiquent. C'est 
clans ces troubles qu'il faut chercher 1'etat de cons- 
cience autour duquel les dieux de la secle organisent 
les modifications de leur personnalite sociale qui prend 
par lui le sens et sa valeur. ' 

L'histoire de tous les temps, ecrit M. Ribot ', 
abonde en precedes physiologiques employes pour 
produire artificiellement Fenthousiasme au sens etymo- 
logique, c'est-a-dire avoir la divinite en soi. 

1 Psychologie des sentiments, 2 edit., p. 322. 
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II y a les formes inferieures. L'ivresse mecanique 
produite par la danse, par la musique rytbmee des pri- 
mitifs, qui les excite et les met en posture pour etre 
inspires. L'ivresse toxique : le soma, le vin, les Dyoni- 
siaques, les orgies des Menades. Les moyens sanglants 
si repandus dans les cultes de I'Asie-Mineure : la bonne 
deesse Atys, les Corybantes, les Galles se mutilant else 
dechirant a coups de sabre ; an moyen age, les Flagel- 
lants; de nos jours encore, les fakirs, les derviches, etc. 

La ferveur des Ilommes-de-Dieu a sa place a cote 
de ces exemples de precedes physiologiques de forme 
inferieure destines a rapprocher de la divinite. A la fin 
de la ferveur, les Hommes-de-Dieu sentent en eux la 
presence de 1'Esprit ; ils sontbiendans 1'enthousiasme 
au sensou M. Ribot prend le mot. 

Pent- etre est-il possible, en tirant parti de la des- 
cription, faite plus haul, de la ferveur, de rechercher 
en quoi consiste cet etat d'ame. 

L'ordre dans lequel se suceedent les diverses figures 
de la ferveur n'est ni assez regulier, ni assez general 
pour qu'il puisse etre utilise ici. II importe surtout de 
savoirque la ferveur consiste en mouvements circulai- 
res, que ces mouvements,, toujours accomplis dans le 
meme sens, vont en s'accelerant, qu'ils sonl accompa- 
gnes de chants ou d'exclamations, qu'ils ont lieu dans 
une salle abondamment eclairee. Ces quelques traits, 
assez generaux pour pouvoir etre consideres comme 
ceux du culte de toutes les nefs, permettent de saisir 
la nature des modifications qu'apporte la ferveur a la 
conscience de celui qui s'y livre. 

11 
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Les mouvements rapides et surlout ceux qui, 
comme la course on la clause, interessent la inajeure 
parlie de lout 1'appareil musculaire ont pour ettet 
d'accelerer le mouvemcnt du c(jeur et d'angmenter 1'ac- 
tivite respiratoire. La ferveur produit les memes effets. 
L'etude des conditions physiques de la vie affective a 
etabli que la dynamogenie, manifestee par une hyper- 
activite du coeur et une plus rapide oxydation des tis- 
sus, se traduit dans la conscience par du plaisir qui 
devient ainsi le ton affectif du sujet. Le premier effet 
de la ferveur est done de creer dans la conscience de 
FHomme-de-Dieu une atmosphere emotive voisine de 
celle de la joie. Pour des homines clout la vie austere 
et retiree contient pen sinon point de plaisirs physi- 
ques, se trouver clans cet etat aU'ectif prencl deja sans 
doule une valeur que ne sauraient apprecier les elran- 
gers a la secte qui connaisscnt les plaisirs de la danse, 
des reunions oit Ton chante et boit, etc... Dans la 
jouissance qu'il eprouve des les premieres cadences de 
la ferveur, rilomme-de-Dieu doit se sentir comme 
depayse. La nouveaule et la rarete relative de ce qu'il 
sent lui prouvent de"ja 1'efficacite d'un culte dont il 
attend quelque chose de precieux et d'exceptionnel. 

Mais la ferveur est, en outre, un ensemble de mou- 
vernents circulaires. Cette particularite est importante 
a cause des modifications qu'elle entralne dans le champ 
de la perception. Un rapide mouvement de rotation ou 
de translation circulaire a pour effet, pendant qu'il 
dure, de donner a celui qui Taccomplit 1'impression 
d'etre lui-meme immobile tandis que les objets exte- 
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rieurs semblent se mouvoir autour cle lui. Quand la 
rapidite du mouvement devient assez grande, les objels 
exterieurs se fondent los uns clans les aulres, et si, 
comme c'est le cas pour la ierveur cles Hommes-de- 
Dieu, de nombreuses lumieres se troirvent dans le 
champ de la perception, les points lumineux des flam- 
mes se transformed en lignes paralleles et semblent 
emplir le champ tout entier. Quand le mouvement 
cesse,son eflet dure encore quelque temps. Grace pent- 
etre a 1'excitation forte et prolongee des terrain aisons 
nerveuses des canaux semi-circulaires et au trouble des 
sensations visuelles, le sens del' equilibration est aliene. 
La course des objets exterieurs continue et leur mou- 
vement de translation semble changer de plan : celui-ci 
se redresse. Le sujet a alors 1'impression qu'il est lui- 
meme emporte dans le mouvement des choses de bas 
en haul, qu'il est mobile et leger puisqu'il lui semble 
qu'il s'eleve sans effort 1 . Pourfaire cessercette illusion, 
il suffit, parfois, de tourner en sens inverse ; mais cette 
correction, les Ilommes-de-Dieu ne peuvent la faire, 
puisque laferveur (c'est, comme on Fa vu plus haul, sa 
regie essen tielle) doit se faire loujours dans le meme sens. 

Ainsiau plaisir premier s'ajoute le sentiment, agrea- 
ble aussi et rare, de 1'aisance a se mouvoir. 

Bientot, les troubles perceptifs allanl en croissant, le 
monde exterieur tend a disparaitre tout a fait ou au 

1 Plusieurs sectaLeurs et anciens sectateurs, intermges par noussur ce 
point, nous ont declar6 que la pratique de la ferveur est accornpagnee 
du sentiment de 1'aisance extreme & se mouvoir. Quand on a touro6 
quelque temps, nous disait I'uu d'eux, on a Pillusion d'avoir des ailes . 
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moins a se reduire a la perception confuse de laches 
lumineuses mobiles. Le sujetreste, pour ainsi dire, seul 
avec lui-meme, c'est a-direavec les emotions agreables 
que la ferveur a fait naitre en lui. Dans ce proces, le 
chant des cantiques et puis les exclamations concou- 
rent a renforcer le plaisir en etendant au pharynx et a 
la cage thoracique 1'activite musculaire. Us ont ausst 
pour effet, en scandant le mouvement de la ferveur, de 
la prolonger, de donner comme un elan nouveau a 
ceux qui se sentent les premiers las *, de faire durer 
jusqu'ala fin la participation de tons au culte. 

On pent done, semble-t-il, conclure ici que la presence 
de 1'Esprit en l'Homme-de-Dieu, le sentiment qu'a ce 
dernier de sa divinisation passagere, correspondent a 
une quasi absence dans la conscience d'elements repre"- 
sentatifs, a 1'envahissement de la conscience par un 
etat affectif presque pur 2 . 

1 II arrive que des sectateurs recemment affilies a la secte ou natu- 
rellement peu capables de se livier longtemps a la ferveur s'arretent 
pendant qu'elle dure encore. II est facile d'observer alors sur eux 1 'effet 
des caotiques. On les voit d'abord balancer doucement la tete au rythme 
du chant, puis le corps tout eutier. Bientot ils ne tiennent plus en place 
et brusquement se remettenta tourner. 

2 Get etat est particulierement propice a la naissance d'hallucinations. 
Si, comme le pretend M. Rojdestvenskii (voir notre ch. IV), quelques 
uefs pratiquent la ferveur du cuveau , il est aise d'expliquer les phe- 
nomenes qui 1'accompagneut. II sulfit que 1'un des membres de la secte 
croie apercevoir ou entendre ce que tous attendent, pour que le moindre 
mot ou gesle par lequel il iudique son hallucination la fasse naitre chez 
tous les autres. Ainsi Jesus apparaissait apres sa mort devant ses disci- 
ples assembles. Pour concevoir la possibilite de pareilles illusions, il 
suflit de se rappeler les scenes de nos jours ou des personnes reuuies 
reconnaissent unanimement entendre des bruits sans realite, et cela, 
avec une parfaite bonne foi >- (Renan, Les Apdtres, ch. I, p. 22). 
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C'est la une situation assez exceptionnelle pour que 
FHomme-de Dieu la qualifie de divine. S'il lui arrivait 
apres coup de Interpreter , il trouverait aisement en 
elle tous les caraeteres qu'elle doit avoir pour meriter 
d'etre ainsi qualifiee. N'est-il pas un elat de joie rare 
et profonde, cet 6tat de griserie que doit donner la 
biere divine ? L'absence presque complete en lui 
d'elements representatifs n'est-elle pas cet aneantisse- 
ment du monde materiel qui marque la liberation de 
Fame? Enfin, car, ici comme pour la divinisation des 
pilotes, Fadhesion des autres est contagieuse, des pro- 
phetes n'ont-ils pas prouv6 en prenant la parole que 
FEsprit avait visite Fassemblee ? 

Apres les violents mouvements de la ferveur qui, 
comme on I'a vu plus haul, ne dure pas moins de plu- 
sieurs lieures, les Hommes-de-Dieu eprouvent une si 
profonde fatigue qu'il leur arrive de s'endormir sur le 
plancher de la salle meme oil le culte a ete celebre. 
Quelques-uns pourtant font preuve d'une exception- 
nelle endurance : ce sont les Prophetes. Les Propheties 
des Hommes-de-Dieu peuvent etre rangees en trois 
groupes. Les lines sont faites de sons inarticules pro- 
nonce's automatiquement et involontairement ; elles 
trouvent leur place a cote des frequents exercices de 
glossolalie des premiers groupements cbretiens ' . 
Dans les materiaux amasses jusqu'a ce jour sur la 
secte des Hommes-de-Dieu, on ne trouve pas de ren- 

1 Voir Renan, Les Apotres, ch. IV, pp. 63 et suiv.; EpUre I de Paul 
aux, Corinthiens, ch. XIV (De 1'usage du don des langues pour 1'edifi- 
cation de 1'Eglise). 
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seignemenls utilisables sur cette espece de prophetie. 
Dans les limites de notre enquete, il nous a paru que 
ces prophecies, quand elles ont lieu, precedent les 
autres et se produisent immediatement apres 1'ache- 
vement de la ferveur, qu'elles consistent en sons 
voisins des exclamations poussees par les sectateurs au 
moment oil la ferveur est la plus vive, que ces sons se 
produisent a des intervalles concordant avec le rythme 
de la ferveur qui vient de s'achever, enfin que les 
auteurs de ces propheties sont des prophetes occasion- 
nels. Ces observations nous inclinent a croire que ces 
propheties inconscientes et incoherentes. consistent en 
une prolongation me'canique, apres Tachevement de la 
ferveur, de 1'aclivite des organes vocaux. Les sons ainsi 
emis, tombant dans le grand silence qui suit les der- 
nieres evolutions de la nef, prennent tout naturellement 
une valeur exceptionnelle. 11 ne semble pas qu'il existe 
chez les Hommes-de-Dieu de personnes chargees d'in- 
terpreter ces ininlelligibles propheties 1 . 11 ne semble 
pas non plus que ces exercices aient dans la secte le 
caractere contagieux qu'ils ont eu dans les premiers 
groupements Chretiens et ailleurs 2 . 

Le second groupe de prophecies consiste en predic- 
tions plus ou moins vagues de 1'avenir. Elles sont 

1 C,i. EpUre 1 de Paul ausc Corinthiens, ch. XIV, 27-28. S'il y en 

a qui pai'leut une langue inconuue qu'il y en ait un qui interprete. 

Que s'il n'y a point d'interprete, que celui qui parle se taise dans 
TEglise... 

2 Voir Epttre 1 de Paul aux Corinthiens, ch. XIV. Voir aussi, pour 
les predicants des Gevennes et les liseurs su6dois, Renan, Les Apdtres, 
ch. IV, p. 68 etsuiv. 
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relati vemenl rares, et beaucoup d'entre elles contien- 
nent en outre des predictions, des encouragements, 
des exhortations qui permettent de les ranger dans le 
troisieme groupe. 

Celui-ci consiste en predications destinees a edifier 
les fideles et a relever ou entretenir leur zele. Leurs 
auteurs semblent etre des prophetes attitres. Chez eux 
la vie representative n'est jamais completement abolie, 
comme c'est le cas de la majorite des sectateurs, quand 
les ceremonies du culte touchent a leur fin. Us sont 
restes capables d'imaginer et de se souvenir. Ces 
representations surgissant ainsi dans Fatmosphere 
affective creee par la ferveur, on congoit que le pro- 
phete leur donne la meme origine : le caractere divin 
de 1'emotLon s'etend a 1'image et toutes deux viennent 
de Dieu. Cette -valeur particuliere attribute aux pro- 
duits de 1'activite representative, par suite du ton 
affectit'quiles colore, est uri faitd'observationcourante. 
L'ivresse produite par 1'alcool, les troubles determi- 
nes par des excitants comme la calcine, Febranlement 
cause par une emotion forte, 1'etat oil met un travail 
fievreux, en un mot tout ce qui modifie profondement 
notre personne affective, cree un milieu psychique tel 
que les representations qui s'y inserent sont comme 
transfigurees. lilies different tellement de ce qu'elles 
seraient dans letat normal qu'on est souvent etonne, 
quand on se retrouve dans cet etat, de la valeur qu'on 
leur a donnee. 

Les prophetes de la secte des Hommes-de-Dieu, une 
fois disparu le trouble que cree la ferveur, cessent d'at- 
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tacher aiix produits nouveauxdeleuractivite represen- 
tative le caractere qu'ils donnaient a ceux qu'accom- 
pagnait 1'emotion religieuse. Us reclevienaent ainsi les 
hommes qu'ils e"taient auparavant ; maisils ne font pas 
aux v visions qu'ils ont eues les corrections qu'elles ris- 
queraient desubir chez d'autres hommes, parcequ'il y 
a conformity entre cequi s'est produit etceque pre"voit 
1'enseignement de la secte et aussi parce qu'aucun des 
autres Hommes-de-Dieu ne les amene par quelque 
parole de doute a mettre au point les images de leur 
prophetic. Ici, comme pour la divinisation des Christs 
et des Meres-de-Dieu et le caractere divin des troubles 
crees par la ferveur, il faut compter avec la sanction 
qui resulte de 1'adhesion de la nef tout entiere. 

La relative endurance de la vie representative ' chez 
les prophetes suflit a expliquer que ces derniers se 
Irouvent, apres la ferveur, en etat de precher. Elle 
n'explique pas potirquoi ils prechent, pourquoi ils 
expriment les pensees qu'ils sont demeures capables 
d'avoir. Nous pensons que le prophete qui se leve pour 
parler est, au moins au debut, dans 1'etat du prophete 
incoherent chez qui se prolonge automatiquement 1'acti- 
vite des organes de la voix. On ne trouve pas dans la 
literature consacree a la secte et nous n'avons pu 
observer de cas ou le prophete commengat sa prophetic 
par des sons inarticules et 1'achevat par une predication 


1 Dans certaiues nefs, il arrive metne que le prophete, apres avoir 
pratique la ferveur avec toute la nef, se livre eu plus, avant de parler, 
a la ferveur solitaire. 
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coherente. Si 1'existence de pareils fails' etait etablie, 
elle pourrait etre avancee en faveur de 1'opinion que 
nous e"mettons ici. A defaut de celte verification, nous 
voyons dans le fait que les prophecies conscientes sont 
rythme'es, commele sontaleur maniereles sonsinarti- 
cule"s des prophetes inconscients, une cjrconstance 
favorable a not re maniere de voir. L'existence 2 dans 
certaines nefs de formules fixes d'introduction a la pro- 
phe"tie peut aussi donner a penser quele prophete, des 
qu'il a pratique quelquefois cet exercice, traduit par 
la recitation mecanique deces quelques vers, le besoin 
inconscient qu'il a de prolonger le fonctionnement des 
organes vocaux. 

En somme il y a pour nous entre I'Homme-de-Dieu 
ordinaire el le prophete cette difference que le premier 
voit son activite representative reduite a presque rien, 
sinon tout a fait supprimee, clans Fivresse que donne 
la pratique clu culte, tandis que le second demeure 
capable de penser encore apres les violents exercices 
de la ferveur. En faisant de 1'extase clu commun des 
Hommes-de-Dieu le terme normal et desirable de la 
pratique du culte, on pourrait done dire ici que cette 
pratique a moins d'efficacite chez le prophete, ou, si 
Ton veut, moins de prise sur sa conscience, qui conserve 
davantage 1'^quilibre de ses elements. La ou les Hom- 
mes-de-Dieu voyaient une spiritualisation des prati- 
cants du culte, il s'agissait de 1'envahissement de la 

1 Et aussi celle de la transformation d'un proph6te inconscient en 
prophete pr6dicateur. 

2 Not6e au ch. IV. 
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conscience par des emotions etroitement unies a de 
profondes et grossieres modifications de la vie orga- 
nique. Mais, une fois convenu avec eux que la divi- 
nisation se mesure a 1'e'tendue de ces troubles, il se 
trouve que les prophetes qui, non seulement sentent 
en eux la divinite, mais encore luiserventd'interpretes, 
pourraient etre consideres cornme moins procbes d'elle 
que tous ceux qui ne depassent pas ce vide vague de 
pensee oil les a rnenes la ferveur. 

Detoute maniere celle-cidemeure le facteur essentiel 
de la divinisation. Autour des modifications qu'elle 
determine dans leurs consciences, les Dieux vivants 
organisent la personnalite sociale que leur imposent 
presque les membres de la secte. Elle eclaire d'une 
lumiere nouvelle et deformante les representations du 
prophete, et lui donne 1'elan qui 1'amene a la predi- 
cation. Enfin elle verse a tous les joies profondes de 
Textase. Sans elle, I'enseignement de la secte pourrait 
etre pense, mais non vecu. S'ils cessaient de pratiquer 
la ferveur, les Jlommes-de-Dieu pourraient avoir de 
leur religion la connaissance qu'en bnt leurs historiens, 
ils demeureraient etrangers a ce qui fait pour eux sa 
valeur etlui donne son charme. C'est peut-etre pourquoi 
les .nefs abandonnent plus aisement quelque point de 
leurdogme ou quelque regie de leur morale que cette 
partie essentielle de leur culte, qui demeure pour eux 
le travail divin , l' oeuvre celeste par excellence. 


CONCLUSION 


Dans son livre sur V Experience religieuse , M. Wil- 
liam James distingue deux grandes especes de religions : 
celles des ames saincs el celles des ames douloureuses. 
Les premieres reposent sur un optimisme inslinclif ou 
volontaire, sur la meeonnaissance nalurelle ou acquise 
de la souffrance, du mal et de la mort. Les autres 
sont celles des ames qui senlent le mal profondernenl 
enracine en elles et present j usque dans les minutes de 
bonheur et de joie. Tandis que les premieres inclinent, 
surtout sous leurs formes les plus caracterisees, alegiti- 
mer toute lib re et nalurelle manifestation de la vie, les 
secondes impliquent souvent une discipline de renon- 
cement. enseigncnt la necessile d'une victoire sur soi- 
meme. Les premieres expriment Tassurance que la vie 
ne saurait etre decevanle, les secondes temoignent de 
1'existence chez leurs fideles d'un intense besoin de 
delivrance '. 

On rangera tout naturellement dans le second groupe 
la religion des Hommes de-Dieu. On a \'u qu'elle est 
nee dans une epoque d'accablement et de de'sespoir, 

1 Les ames douloureuses ont besoin d'une religion de delivrance . 
W. James, loo, cit., p. 407 de la traduction fran^aise. 
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quand des millions d'hommes virent disparaitre 1'hori- 
zon religieux qui leur etait familier et cher, quand 
un grand nombre ne sut chercher que dans la mort 
un remede a ce mal. Nee dans la douleur, la secte a 
grand! dans 1'hostilite des institutions et des hommes, 
au milieu des persecutions, des railleries et de la haine. 
Cette atmosphere de souffrance 1'avait si bien enve- 
loppee qu il suffit, on 1'a vu, d'un oukaze inattendu de 
Pierre III pour Febranler et la diviser. La notion d'un 
mal presque incurable domine son enseignement 
moral. Le mal est partout : dans les fetes oil Ton chante 
et s'amuse, dans les assemblies oil Ton boit, dans 1'ali- 
mentation ordinaire des hommes, dans presque toutes 
les manifestations de la vie quotidienne. Bien, plus le 
mal est dans un des instincts humaiiib les plus pres- 
sants, surtout chez un peuple aussi prolifique que, le 
people russe. Que des hommes simples, grossiers et 
materiellement fort depourvus arrivent a voir dans la 
satisfaction de Finstinct sexuel la manifestation la plus 
redoutable du mal, suffit peut-etre a donner la mesure 
de leur detresse. 

Mais plus est grande la desolation de Tame inquiete 
et plus est sereine 1'attitude de Tame sauve*e On dirait, 
a voir 1'assurance qu'ont les Hommes-de-Dieu de leur 
caractere divin, que leur pessimisme n'est qu'un trem- 
plin qui leur sert a bondir jusqu'au plus naif des opti- 
mismes. La contention, le repliement sur soi-meme, le 
declain des joies courantes cachent un intense besoin 
d'epanouissement et de jouissances profondes. L'exa- 
gyration de la sensibilite a la douleur semblerait pre- 
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parer a mieux accueillir la joie. Au-dela, pourraient 
dire les Hommes-de-Dieu, des tristesses qui resultent 
d'une experience avisee de la vie, il est possible de 
trouver de haules satisfactions ; le mal est parlout, 
mais partout oil il y a de la matiere, des corps, une 
societe peu accueillante, tons les soucisdela vie quoti- 
dienne; emprisonnee dans le corps et souillee par lui, 
Fame, d'essence divine, trouve dans la prise de con- 
science de sa vraie nature le moyen d'ignorer le mal; 
une fois sortie de sa prison par la pratique du code 
d'ascetisme de la secte et quand, grace h la ferveur, 
elle s'est retrouvee seule avec elle-meme, Tame est 
dtrangere au mal. Avec la surete que lui donnent d'aus- 
teres regies de morale et dans 1 ivresse joyeuse du culte, 
Tame s'unit a son principe : 1'homme disparait et Dieu 
prend sa place. A Finquie'tude de 1'ame douloureuse 
succede 1'assurance tranquille de Fame reg^neree. 
Ainsi FHomme-de-Dieu s'interdit tout orgueil humain 
pour avoir celui d'etre tin Dieu. 

Toutes les religions des ames douloureuses, consi- 
derees comme des ensembles d'idees et de pratiques 
destinies a delivrer Fame, ont, a leur point de depart, 
une analyse plus ou moins profonde mais toujours 
de conclusion attristante des conditions de la vie 
humaine. Elles ont toutes comme terme des joies dont 
Fattente, la poursuite et la conquete donnent soudain a 
une vie, qui semblait sans valeur propre, un prix inat- 
tendu. Toutes sont ainsi, a des degres divers et avec 
des moyens diffe'rents, comme des artifices pour don- 
ner, aceux qui les inventent ou les suivent, une raison 
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de vivre, le moyen, comme dirait Nietzche, de ne pas 
dire tout a fait non a la vie. Dans aucune peut-etre ce 
earaclere n'est plus net qtie clans celle des ITommes-de- 
Dieu. La notion qu'on y trouve de la vie semble ne 
pouvoir laisser siibsister aucune esperance. Sans doute 
on ne rencontre dans ses dogmes rien de semblable a 
une etude comparative des joies et des peines de la vie, 
encore moins un systeme ramenant Fessence de la vie 
a la douleur. Ces hommes simples et ignorants n'ont 
pas su traduire leur sentiment en propositions ordon 
nees. S'ils Favaient fait d'ailleurs, leur ojuvre eut ete 
plus une philosophic qu'une religion. Mais pour n'avoir 
pas ete analysee et exprimee par quelque systeme , leur 
altitude en face de la vie n'en est pas moins facile a 
saisir. Chez eux, la misere organique, lasensibiliteala 
douleur qui sont an fond de tout pessimisme, se sont 
immediatement traduites en actes, sans passer par 
Fintermediaire d'une pens6e sotitenue. Le pessimiste 
cultive met une philosophic entre sa nature et son 
action. L'Homme-de-Dieu va, sans raisonner, du sen- 
timent que la vie est mauvaise a 1'ordre : n'aie pas 
d'enfants. 

Le passage de 1'etat de detresse aux joies du salut 
n'est pas moins rapide. II faut sans doute obeir aux 
orclres severes de la morale, mais il fautsurtout prati- 
quer la ferveur. Quandleprophete Radaiev voulut com- 
pliquer et prolonger la discipline de la secte, son ensei - 
gnement, on Fa vu, n'eut guere de succes. La faible 
distance qui separe le ciel de la terre, la possibilite 
d'etre des Dieux incarnes, la lacilile a gouter les joies 


CONCLUSION 175 

divines de 1'extase revelentune impatience a sortir des 
miseres quotidiennes de la vie aussi vive qu'est pene- 
trant le sentiment de ces miseres. L'Homme-de-Dieu 
parle bien des delices de la vie d'oulre-tombe, mais il 
n'attend pas 1'heure ou la mort les lui donnera et \a, 
chaque samedi soir, a la maison de priere pour les 
eprouver. II parle du Ciel, desDieux et des Anges qui y 
vivent, des cantiques qu'on y chante el des danses 
qu'on y pratique, mais il sait surtout que, quand les 
Hommes-de-Dieu sont reunis, ils forment une assem- 
blee celeste etdonnentcomme des repetitions des spec- 
tacles du ciel. Aucune religion peut-etre n'a fait le 
aRoyaume de Dieu, si pleinement etsi immediatement 
realisable. 

Ainsi avecla pauvrete' desonenseignement etlagros- 
sierete de son culte, la religion des Hommes-de-Dieu 
permet de retrouver aisement les elements les plus 
importants des religions des ames douloureuses. Elle 
semble montrer en outre, par le vif con Iras te entre les 
sentiments dont elle part et les promesses qu'elle fait, 
que les joies demandees a la religion doiventetre d'au- 
tant plus grandes que Ton sent plus profondement les 
peines qui font s'adresser a elle. Enlin, par Fimpa- 
tierice a etre sauve que manifesto la facilite du salut, 
elle met en lumiere 1'existence d'un fait peut-etre im- 
portant de la psychologic- du sentiment religieux. 

Au cours des recherches qu'a necessitees la presente 
etude, nous nous sommes plus d'une fois dcmande* s il 
n'est pas possible de considerer les sentiments et 1'atti- 
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tucle exprimes par la naive et grossiere religion des 
Hommes-de-Dieu comme nettementcaracteristiques du 
peuple ou cette religion se rencontre. L'un des rares 
historiens de la secte, qui ont entrepris son elude 
sans le desir de la combattre et de lui nuire, M. N. Bar- 
sov, semble s'etre pose la meme question. En criti- 
quant les hypotheses suivantlesquelles il faudrait cher- 
eher dans 1'importation d'idecs etrangeres 1'origine de 
la religion des Hommes-de-Dieu, M. N. Barsov remarque 
que leurs auteurs ont ete sans doute guides par 1'idee 
fausse que Tesprit de la secte n'est pas dans le sens de 
la psychologic du peuple russe '. II ajoute : L'homme 
russe est avant tout homme de sentiment; or, dans la 
predominance du sentiment sur la pensee, de la sen- 
sation sur la reflexion se trouve la source du mysticisme 
et de cette exaltation mystique qui caraclerise la secte 
des Khlysly 2 . Si d'ailleurs, comme nous avons essaye 
de le montrer, on est en droit de ne pas sortir de la 
terre russe pour donner a la secte des Hommes-de-Dieu 
son point de depart historique, on ne pourrait plus 
arguer de ses origines pour refuser de chercher s'il y 
a, dans l^tatd'espritque revele cette religion, quelques 
traits profondement russes. 

On dira peut-etre que, dans 1'immense population 
russe de I'Empire, les Hommes-de-Dieu ne sont a tout 
prendrequ'une poignee. Sans doule,mais la secte, malgre 

1 Uette id6e est celle de presque tous les historiens de Ja secte. On la 
trouve nettement exprimee, bien que sans argumentation, par M. Do- 
brotvorskii. Les Hommes-de-Dieu, p. 26. 

2 La Lecture Chretienne, 1869, n 9, p. 469. 
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les obstacles mis a son developpement, n'a pas cesse 
d'accroltre le nombre de ses adeptes ; et cet accrois- 
sement prend une valeur incomparablement grande, 
si Ton songequ il resulte del'observation, memo incom- 
plete, des regies de sa morale qu'on ne saurait en mettre 
qu'une faible part an compte de 1'excedent des nais- 
sances sur les deces. II est remarquable aussi que la 
secte a des groupements dans toutes ou presque toutes 
les regions de 1'empire peuplees par des Russes '. 

11 nous paralt done legitime de poser la question a 
laquelle pensait clejaM. N. Barsov en 1869. Mais est-ce 
vraiment par son mysticisme que la secte des llom- 
mes-de-Dieu est dans le sens de la psychologic du 
peuple russe? M. A, Leroy-Beaulieu, qui fait du mysti- 
cisme un trait de caractere du Russe 2 , se rangerait 
sans doute a Fopinion de M. N. Barsov. Nous hesi- 
terons pour notre part a le faire. Si, en effet, le mysti- 
cisme 6tait, comme on 1'a souvent dit, caracteristique 
de Fame russe, il serail, nous semble-t-il, difficile 
d'expliquer pourquoi les sectes rationalistes sont si 
nombreuses en Russie, ec surtout pourquoi le nombre 
de leurs adherents est incomparablement plus grand 
que celui des sectes mystiques. M. A. Leroy-Beaulieu a 
d'ailleurs bien vu avec quelles reserves il fautparlerdu 
mysticisme russe : Cette veine mystique, ecrit-il, 
longtemps inapergue des indigenes, frappe 1'etranger. 
Nous 1'avions, pour notre part, des longtemps signaled. 

t> 

J 0e qui n'est le cas ni du schisme des Vieux-Oroyants ni des secte 
rationalistes. 
"-L'Empire des tsars, t. Ill, ch. II. 

12 


178 SECTE RUSSE DES IIOMMES-DE-DIEU 

Apres avoir etc lente a la decouvrir, 1'Europe esl peut- 
etre aujourd'hui disposee agrossirce mysticisnie-russe, 
a lui faire une trop grande part dans la I literature, 
dans la pensee, dans le caractere slave... Le inysti- 
cisme russe se ressent, du reste, du sol, du terroir... 
II perd rarement tout a fait le sens du reel ; il garde 
des soucis pratiques jusque dans ses conceptions les 
plus folles. Sou vol ne depasse pas les sommets... 
Jusqu'en ses envolees les plus hardies, le Russe ne quitte 
presque jamais la terre du regard. Aux songes les plus 
etranges de 1' ilium inisme religieux ou de 1'utopie poli- 
tique, il mele frequemment les calculs de 1'esprit le 
plus pratique... C'est que le fond du caractere russe 
demeure un positivisme latent, un realisme, lui aussi, 
parfoisinconscient, qui perce a t ravers ce qui le recouvre 
et le de"guise ' . 

II nous paratt plus exact de considerer comme des 
traits profonds du caractere russe cette sensibilite' a la 
douleur et cette impatience a en etre delivre que nous 
avons cru trouver en e" Indian t la secte des Hommes-de- 
Dieu. 

Nous ne donnons pas ce qui va suivre comme une 
demonstration ; on y trouvera seulement les quelques 
reflexions et rapprochements qui se sont presentes a 
nous au cours de notre etude de la secte. 

Sur ce qu'on pourrait appeler le pessimisme russe, 
il nous parait inutile d'insisler longuement. II est mani- 
feste dans la literature de ce peuple, dans les melan- 

1 L'Empire des tsars, t. Ill, ch. II, pp. 24-26. ' 


' ' r^rrr T t< t 
j f 


CONCLUSION 179 

coliques chansons populairesdont peut-etre aucun autre 
pays de 1'Europe ne possede un plus riche tresor. II se 
revele eiifin, comme nous 1'avons indiquc precedem- 
ment, par ce puissant mouvement cles sectes religieu- 
ses, qui demeurerait inexplicable si Ton ne cherchait 
pas ses causes dans le sentiment plus oumoins confus 
que les conditions faites a la vie du peuple russe sont 
troppesantes. Toutes lessouffrancesqu'endurele Russe 
du fait de sa situation economique tres precaire, d'un 
regime politique insupportable, de vexations et de tra- 
casseries sans nombre , ne se produisent pas sans 
1'entamer profondement. 11 est extremement sensible 
aux peines et a I'humiliation. On a heaucoup parle 
ces derniers temps d'une certaine in di (Terence lassee du 
Russe, d'une espece d'abandon sans issue, dont on 
a voulu faire 1 'explication psychologique cles evene- 
ments confus par lesquels la Russie attire tant Fatten- 
tion sur elle depuis quelques annees. Nous craignons 
bien que le a nitchevisme ne corresponde a rien de 
bien profondement observe. SilesRusses etaientaussi 
paresseusement resignesqu'on le dit,commentexpliquer 
qu'un aussi grand nombre s'evadent, dans les sectes, de 
la grande societe orthodoxe et nationale ou la nais- 
sance les a places? De ce qu'ilsreagissenta la douleur 
d'une maniere plus difficilement saisissable, il ne s'en 
suit pas qu'ils ne r^agissenl ni ne souff'rent. Tout cela 
d'ailleurs est en train de bien changer et Ton a deja 
vu que le peuple russe sait exprimer qu'il sent ses 
souffrances autrement qu'en creant des sectes reli- 
gieuses. 
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Cette sensibilite a la douleur n'est du resle jamais 
sans issue. L'un des ecrivains russes qui semblent le 
rnieux representer le pessimisme de son peuple, Dos- 
loievskii, esL la pour monlrer que, sous la detresse la 
plus profonde, Line esperance est toujours prele a jail- 
lir, celle que de Fexces menle de la souffrance sortira 
la serenile et le repos. Tolstoi, de la Confession duquel 
M. W. James cite de longs passages, est alle" si bas 
dans le desespoir que sa de'livrance prend tous les carac- 
teres d'un miracle : Ma vie s'etait arretee, 6crit-il, 
il n'y avait plus de vie en moi, parce qu'il n'y avail 
plus de ces desirs dont la satisfaction puisse me paraitre 
avoir un sens 1 . ?> Quand il songe au suicide, il sent 
pourtanl qu'il ne saurait se resoudre a 1'execuler : 
J'avais peurdela vieje iu'efTorgais dem'eloigner d'elle 
et en meme lemps fesperais encore d'elle je nesaisquoP.n 
Dans son etude des etats mystiques, M. William 
James explique Tattrait de 1'alcool par le fait qu'il 
excite les facultes mystiques de la nature humaine. 
L'esprit degrise dit non, analyse, rapetisse ; 1'ivresse 
(lit oui, synthetise, agrandit. Elle est le plus grand 
stimulant du oui dans I'liomme... Ce n'est pas seule- 
ment par depravation que les bommes la recherchent. 
Elle tient lieu aux pauvres, aux ilk-tires, de musique 
et de liltcrature. G'est un des Iroublanls mysteres de 
la vie que, pour beaucoup d'enlre nous, les seuls 
moments ou nous aspirons quelques bouflees d'infini, 

1 Recueil complet des osuvres de To'lsto : i interdites en Russie (en 
i-usse). Ghristchurch, Hants, 1902, 2 J 6d., t. I, p. 15. 

2 Id., p. 16, 
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soient les premieres phases de 1'abrutissement '. 
Nous ne prendrons pas texte de cette citation pour 
rapprocher, comme etant tons deux des etats mysti- 
ques, 1'etat d'ivresse et 1'etat clans lequel se trouvent 
les Hommes-de-Dieu a la fin de la fe.rveur. Les secta- 
teurs eux-memes, en qualifiant leur culte de biere 
divine , ont fait ce rapprochement. Nous voudrions 
seulement indiquer qu'il nous a semble observer, dans 
1'usage que fait de 1'alcoolle paysan russe, cette impa-. 
tience a s'evader de la douleur, a oublier et comme a 
eire sauve, que nous avons notee chez les Hommes-de- 
Dieu. L'homme du peuple en Russie et surtout le 
paysan ne boit pas, comme c'est le cas dans les pays 
oil la grande production industrielle est tres develop- 
pee, pour demander a 1'usage quotidien de Talcool 
1'excitation qui rend plus aisee la reprise et la prolon- 
gation du travail 2 . II boit rarement, le dimanche, les 
jours de fete, et le fait alors sans aucune mesure jus- 
qu'a Tivresse. II attend 1'occasion de pouvoir le faire 
avec une impatience reelle 3 . 11 se souvient de 1'avoir 

1 W. James. L' 'experience religieuse, trad, franc., p. 329. 

2 Une comparaison s'est souvent, a ce propos, presentee a nous. 
Dans le midi de la France, il est rare que la consommation de 1'alcool 
aille jusqu'a 1'ivresse. On boit beaucoup et chaque jour; les hopitaux 
fourmillent d'alcooliques qui n'ont jamais et6 gris et qui, pour cette 
raison, se defendent d'etre alcooliques. En Russie, 1'ivresse est certaine- 
ment plus frequente, 1'alcoolisme 1'est moins. 

a Cette impatience est parfois telle que 1'acheteur d'eau-de-vie n'at- 
tend pas d'etre chez lui. En sortant du debit d'alcool, oil la loi interdit 
de cousommer, dans la rue, il se met a boire. Les abords des debits 
sont ainsi souvent encombr6s des corps de gens 6tendus sur la chaus- 
s6e, qui se sont enivre's dans 1'iutervalle des quelques pas qu'ils vien- 
nent de faire. 
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pu faire avec une naive emotion. Nous croyons ne rien 
exagerer en avangant que, pour beaucoup de Russes 
du peuple, la vie se passe a aller ainsi d'uue griserie a 
1'autre, d'une occasion a une autre d'oublier leur exis- 
tence penible et monotone. Est-ce seulement vrai des 
classes sociales les plus humbles? Les fetes religieuses 
et domestiques ne sont-elles pas, dans tons les milieux, 
des pretextes a une joie debordante qui contraste fort 
avec cet alanguissement, cette tristesse quotidienne 
qu'on trouve si precisement decritedans les ceuvres de 
la literature realiste russe, celle d'un Tchekhov, par 
exemple?Jci et la, on s'etourdit pour oublier, comme 
font les Hommes-de-Dieu en chantant et dansant. 

Si, comme il nous semble, cette hate a sortir dela 
doulour est un trait profond du Russe moderne, on 
doit pouvoir en trouve r les marques dans les luttes oil 
sont en jeu les conditions sociales de cette douleur. La 
en effet ou ce nilcliemsme , dont il est de mode de 
parler, ne saurait etre d'aucune utilite pour Tinterpre- 
talion de fails, dontl'existence sutiita montrerle ne'ant 
de ce caractere, 1'impatience arealiser,le desir inquiet 
et pressant de laisser derriere soi une vie trop dure 
peuvent peu(-etre jeter une clarte singuliere. On peut 
comprendre alorssur quelle base psychologiquea peut- 
etre repose la methode d'action terroriste^des annees 
1875-1883, et celle des attentats politiques de cesder- 
nieres annees 1 . La confusion des ev6nements dont la 

1 II est peul-etre suggest!! de voir que les deux plus celebres theori- 
ciens des realisations politiques et sociales immediates, Bakouoine et le 
prince Ivropotkiue, sont des Russes. 
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Russie est le theatre n'est-elle pas aussi un temoignage 
cle la hate que nous signalons? An cours de Fannee 
derniere, au moment oil la Russie semblaits'etre appro- 
che"e plus que jamais cles realite's que poursuivent 
par des moyens revolutionnaires les partis politiques 
d'opposition, une incoherence deconcertante se fit aise- 
ment observer. Chaque ville, chaque region engagea 
1'action sans allendre, Quancl quelque circonstance 
venait reculer jusqu'a ses extremes limites le mecon- 
tentement populaire, 1'emeute, la jacquerie, Fatten tat 
apparaissaientsoudain.il semblait qu'il suffirait d'un 
mouvement cle protestation, meme d'etendue geogra- 
phique tres limitee, pour mener a un but qui, dans 
Fexces de la douleur, paraissait tout proche. La hate 
(et Fassurance d'arriver qui va tout naturellement avec) 
etait si grande qu'on partait sans precaution '. On dira 
sans cloute que 1 inefficacite, jusqu'a cette heure et au 
point de vue des acquisitions immediates, des mouve- 
ments revolution naires en Russie tient a un manque 
d'organisation. G'est peu discu table, mais pour qu'une 
organisation ne reste pas lettre morte ou que son effet 
se manifeste aulrement que grace a une coincidence 
heureuse avec les faits, il faut encore qu'elle puisse 
compler sur une discipline de patience etd'attente dontle 
peuple russe ne sembie guere capable a 1'heure actuelle. 

1 Poui- ne citerque quelques faits: les mouveraents agvaires out peu 
concord6 avec les soulevernents des villes. Kiev est aux mains des par- 
tis d'opposition et n'estsuivie nipar Moscou, ni par Petersbourg. Quand 
Moscou et Rostov, un peu plus tard, sont en pleine revolution, aucuue 
autre ville importante ne les imite, etc... 
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Dmitrii Rostovskii. Rozysk o Raskolnitchesko'i vierie, o 
oulchenii ikh, o dielakh ikh, i Iziavlenie iako viera ikh 
nepravda.outchenieikh douchevredno i diela ikh ne bogoou- 
godna. ( Enquele sur la foi des Raskolniki, leur enseigne- 
njent, leurs osuvres, et demonstration que leur foi est 
fausse, leur enseignement pernicieuxet leurs oeuvres desa- 
greables a Dieu.) 

Get ecrit, qui date de la fin du XVII siecle, contient 
la premiere mention de la secte des Hommes de-Dieu, 
a laquelle quelques lignes sont consacrees. (Edition 
de la typographic du Synode, Moscou, 1824, pp. 598- 
600.) 

Oukaze Imperial du 1 aoiit 178/1, dans Polnoie Sobranie 
Zakonov ftossiisko'i imp&rii s iG/jg goda (Recueil coraplel 
des lois de TEmpire Russe a partir de 1649), l - IX, 1880, 
n 6618, pp. 890 895. 

On y trouve quelques renseignements sur les pro- 
gres de la secte des Hommes-de-Dieu au commence- 
ment du XV1IP siecle et une breve description de son 
culte. 

Pretre loan Serguieiev. Iziasnenie raskola ime'noutemago 
khvislovchlchina Hi khlyslovchtchina. (Etude de la secte 
appel(5e khristovchtchina ou khlystovchtchina.) Travail 
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pr&sente" au Synode en 1809. Cetle elude n'a jamais ete 
enlierement edile. Les passages les plus importants et les 
10 cantiques qui I'accompagnent forment le content! du 
manuscrit n<> 1269 de la collection Oundolskii du musee 
Roumiantsov de Moscou (27 aoiit 1868). Ces extraits et les 
cantiques out ele presque entierement e"dit6s dans les 
Tchtenia v imperatorskom obchtchestvie islorii i drdviiostei 
rossiiskikh pri moskovskom oaniuersilttie (Lectures de la 
Socie"t6 irnperiale d'histoire et d'anliquite russes de 1'Uni- 
versite de Moscou), 1878, I, pp. 3i-38, et i8?4, III, pp- 72- 
77. Quelques aulres fragments de 1'ecrit de Sergui6iev ont 
et6 publics par M. N, Barsov, da-us Khristianskoie Tchlenie 
(La lecture chr6tienne), 1869, sept. pp. 4i8-48i. 

Le pretre Serguieiev a appartenu a la secte cles 
Hommes-de-Dieu. Son ecrit contient de precieuses 
indications sur r organisation, Tenseignement , les 
moeurs de la secte. 11 est accompagne du texte de dix 
cantiques et de quelques lettres d'un Christ de la secte. 
Ces lettres sont consacrees a 1'expose de la morale des 
Hommes-de-Dieu touchant la sobriete et la chastete. 

Nadejdine. Izsliedovanie o Skoplcheskoi Eresi (Elude sur 
rhe'resie cles Muliles), i845. Ce travail el les 53 cantiques 
qui. Paccompagnent ont et6 edit6s par Kelsiev. Sbornik 
pravilelstvenmjkh sviedenii o Raskolnikakh (Recueil de 
documents ol'ficiels sur les Raskolniki), t. Ill, Londres, 
1862. (,escanliques de cette6tude onl etc publics denouveau 
en 1880 sous le titre : Skoptcheskiia doiikhounyia piesni 
(Sammlung der Gesange cler Gastralen in Russland) Kas- 
prowicz 6dit., Leipzig. 

L'identile du culte des Mutiles et du culte des 
Hommes-de-Dieu fait du travail de M. Nadejdine une 
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precieuse source de renseignements sur la ferveur et 
les propheties. Un certain nombre de cantiques du 
recueil de Kelsiev sont ou propres aux Hommes-de- 
Dieu ou cor^muns aux Hommes-de-Dieu et aux Mutile"s. 

Baron Augusts de Haxthausen. Etudes sur la situation 
inle'rieure, la vie, nalionale et les institutions rurales de .la 
Russie, (klilion frangaise, lianovre, 1847. 

Le chap. XI du premier vol. de cet ouvrage contient 
quelques pages (305-308) consacre'es a ]a secte des 
Hommes-de-Dieu. On y trouvera decrits, sans refe"- 
rences, les rites sangiants et licencieux. 

Iz dnevnika Kollejskago Assessora Arnold!, po izsliedovaniam 
raskolnikov v Kostromsko'i goubernii (Exlrail du journal 
do 1'Assesseur. colle'gial Arnoldi, touchanl l'6lude des 
raskoluiki de la gouvernie de Kostroma), 6dite" par Kelsiev, 
Recueil, etc., tome II. LonrJres 1861. 

Quelques pages (17-22) donnent quelques rensei- 
gnements sur 1'altitude, vis-a-vis,de 1'Egliseorthodoxe, 
des Hommes-de-Dieu et des Mutiles de la region de 
Kostroma. 

Liprandi. Krathoie Obozrenie souchlchestvouiouchtchikh 
v Rossii raskolov, eresei i seht kah v religuioznom tak i v 
politilcheskom ikh znatchenii (Courte revue des schismes, 
heresies ct secle? iMisses, au point de vue de leur signifi- 
cation tunl religieuse que politique), P6ler.sbourg, 1868- 
ediLe [>ar Kelsiev, Recueil, etc., lome If, Londres, 1861, pp 1 
98-169. R6edite en 1888 dans Mejdounarodnaia Biblioteha 
(Biblrotheque Internationale), t. XXVIII, Leipzig. 
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Melnikov. Zapiska o JRousskom ftasholid cilia V. K. Kons 
tantina Nikolaidvitcha (Ecrit sur le Raskol russe pour le 
grand-due Constanlin Nicolaievitch), edile par Kelsiev, 
Recueil, etc., t. I, Londres, 1860, pp. 169-198. 

Ce court travail consiste en une classification des 
sectateurs et dissidents russes. Lo secte des Hommes- 
de-Dieu y est range"e parmi les sectes dangereuses. 

I. Dobrotvorskii. Lioudi Bojii. Rousskaia sekta tak nazy- 
vaiemykh doukhovnykh hhristian. (Les Hommes de-Dieu, 
secte russe de ceux qu'on appelJe chielieus spiriluels), 
elude publie\i d'abord dans Prauoslaunyi Sobesiednik 
(L'lnterlocuteur orthodoxe), i858ct 1860, puis a part Kazan, 
1869. 

Cette etude comprencl quatre chapitres. Dans le 
premier, 1'auteur cherche 1'origine de la secte dans 
I'influence de croyances etrangeres. Le second chapilre 
est consacre a 1'organisation et au culte de la secte ; il 
contient la description de trois sortes de lerveur et du 
peche en tas (d'apres Maxthausen). Le troisieme cha- 
pitre est un expose de la theorie de la mort et de la 
resurrection mysterieuse, d'apres des lettres manus- 
crites du prophete Radaiev. Enfin le dernier chapitre 
est un recueil avec commentaires de quatre-vingt-cinq 
cantiques. 

I. Sn6guirev. Osnovateli sekly . lioude'f bojiikh, Ijekhristy 
Souslou i Loupkin. (Les I'ondaleurs de la secle des Hommes- 
de-Dieu,les faux christs Souslovel Loupkine) dans Pravos- 
lavnoie Obozrienie (Revue orthodoxe), 18(32, t, VIII, pp. 
824-828. 

Ce court article ne contient guere que les textes de 
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l'e"dit du 15 octobre 1739,touchantlesrestes de Souslov 
et Loupkine, et de 1'oukaze du 17 juin 1733. 

N. Baradinov. Istoria minislerstva vnoutrennykh diel(H\s- 
toire du Minislere de I'lnt6rieur), Saint-Petersbourg. 

Le tome VIII (1863) de cet ouvrage est consacre a 
1'Hisloire des mesures gouvernementales touchant le 
raskol et les sectes de 1810 a 1852. llcontient en outre 
un ecrit d'un paysan nomme Andreianov sur la seete 
des Mutiles a laquelle il a appartenu. 

Bereznovskii. nalchalie rasholov i erese'i v Tambovskoi 
eparkhii (Debuts des secies et he're'sies dans 1'Eparchie de 
Tambov) , dans Tambovskiia eparkhialnyia vtfdomosli(Re\ue 
de TEparchie de Tambov). 1864. n n,pp. 423-4a6 et 11 12, 

pp. 440-446. 

Anonyme. Strachnoie sobytie, dans Orlovskiia Eparkh. V. 
(R. de 1'Ep. d'Orel), 1867, n 22, pp. 1691-1698. 

Ce court article apprend que la secte des Hommes- 
de-Dieu est tres repandue dans la region de Vladimir, 
oil e"lait tres veneree la Mere-de-Dieu Akoulina Timo- 
theievna, deportee en Transcaucasie. 

S. Maximov. Za Kavkazom (en Transcaucasie), dans Ote- 
tchesluennyia zapiskl (Ecrits de la Palrie), 1867, n 6. 

Get article contient (pp. 500-51 1 ) un tres bref expose 
de I'enseignement, du culte et de 1'histoire de la secte. 

Gr. Protopopov. Opyt istoritcheskago obozrieniia mislit- 
cheskikh sekt v Rossii (Essai sur 1'Histoire des sectes mys- 
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tiques en Russie), dans les Troudy kievsko'i doukhovnoi 
Akademii (Travaux de 1'Academie ecclesiastique de Kiev), 
1867, oclobre, pp. 89-119. 

Travail de vulgarisation. L'auteur refuse aux Hom- 
mes-de-Dieu le nom de Chretiens. 

Preobrajentsev. Ispovied obrativchlchagosia raskolnika 
(iz sekly . Houdei bojiikh ). (Confession d'un ancien membre 
de la secte des Hommes-de-Dieu), dans les Toulskiia Ep. V. 
(R. de 1'Ep. de Toula), 1867: n6, pp. 202-210; n7, pp. 289- 
2/|3; n 8, pp. 265-268; n 17, pp. 91-98; n 18, pp. 117-124; 
n 20, pp. 208-212; n 21, pp. 2/,o-245; n 22, pp. 270-271; 
n23,pp. 286-296 ;n24, pp. 809 3i8 1868 :n 6, pp 19.5-202, 
n7, pp. 227-285; n 8, pp. 288-290 1869 : ri 9, pp. 337-344 5 
n 10, pp. 38i-385; n 11, pp. 409-410; n 12, pp. 439-44 1 ! 
n 20, pp. 242-249 ; n 28, pp 3o8-3i6. 

L'auteur de cet ecrit a appartenu a la secte des Hom- 
mes-de-Dieu de 1841 a 1851, puis de 1856 a 1861, 
Les deuxieme et troisieme parties de sa confession 
(1868 et 1869} concernent son relour a 1'orthodoxie et 
n'offrent guere d'interet. La premiere partie au con- 
traire (1867), bien qu'elle soit loin d'avoir 1'importance 
et la valeur documentaires de 1'ecrit de Serguieiev, 
contient une description detaillee du culte de la secte. 
On y trouve enumerees six formes de ferveur, decrite 
une c^r<monie d'affilialion etrapportes quelques exem- 
ples de propheties. L'ecrit de Preobrajentsev est en 
outre accompagne de seize cantiques. 

A. Chtchapov. Oumstuennyia napravlenia rousskago lias- 
kola (Orientations morales du Raskol russe), dans Dido 
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(I* Affaire), revue scienlifique et litteraire, 1867, n os 10, 11 
el 12, pp. 819-348, 188-168, 170-200. 

En ce qui concerne clans cet article la secte des 
Hommes-de-Dieu, 1'auteur cherche 1'origine de son 
culte et d'une partie de son enseignement dans des 
survivancesde la-religion finno-sla've des aneiens Russes 
et dans 1'influence turco-tatare. 

Melnikov. Tainyia sekltj (Les Secies secretes) et Bielyd 
goloubi ( Blanches colombes ) , dans Rousskii vieslnih 
(Le Messager russe), 1868, mai, pp. 6-70, el 1869, mars, 
pp. 312-388. 

Ces deux articles contiennent: 1'hypothese de 1'ori- 
gine bulgare de la secte, un historique de son rapide 
developpement, un expose des idees du prophete 
Radaiev sur la mort et la resurrection mysterieuses, 
une description de la ferveur d'apres Serguie"iev, et des 
rites sanglants et licencieux d'apres Haxthausen. A ces 
articles sont joints les textes de neuf cantiques. 

S. Maximov. Narodnyia preslouplenia I nestchastiia (Gri- 
mes el malheurs du people), dans Oletch.Zap. (Ecrits de la 
pa trie), 1869, n 4, pp. 321-362. 

Propagande des Hommes-de-Dieu et succes de leur 
enseignement en Siberie. 

N. Barsov. Rousshii proslonarodnyi mistilzizm (Le Mysti- 
cisme populaire russe), dans Khrislianskoie Tcht&nie 
(La Leclure chr^lienne), 1869 seplembre, pp. 4i8-48i. 

Get article est le texte d'une communication faite a 
la section ethnographique de la Societe impe'riale de 
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geographic, le 3 mai 1869. L'auteur appelle 1'attention 
des historiens de la secte sur les cantiques qui doivent 
etre preferes, comme source, aux Merits des sectateurs 
retournes a 1'orthodoxis. 11 critique de ce point de vue 
les travaux de MM. Dobrotvorskii et Melnikov, de ce 
dernier en particulier. Dans Fexpose qu'il fait de 
1'enseignement de la secte, il insiste sur la possibility 
des multiples incarnations de la divinite", sur 1 interpre- 
tation symbolique des Ecritures et sur le caractere 
ascetique de la morale. 11 rappelle que 1'existence des 
rites sanglants n'est appuyee d'aucun temoignage. 
Apropos des origines de la secte, il combat toutes les 
hypotheses suivanl lesquelles la secte est d'importation 
e"trangere. 

V. I, Kelsiev. Boguinia Avdolia (La d^esse Avdotia) et 
BojiLioudi(Les Hommes-de-Dieu), dans Zaria (L'Aurore), 
1869, n os 10 el 11, pp. i-3o et i-36. 

Articles de vulgarisation, sans references. 

I. Dobrotvorskii. K voprosou o lioudiakh Bojiikh 
(A propos des Hommes-de-Dieu), dans PravosL Sobes. 
(L'inlerloc. orth.), 1870, Janvier, pp. i5-3o. 

L'auteur se defend, dans cet article, d'avoir utilise 
pour la redaction de son livre sur les Hommes-de-Dieu 
des materiaux inedits amasses par M. Melnikov. II nie 
F existence de rites sanglants et affirme celle de la fer- 
veur autour du cuveau. 

Anonyme, Article dans les Samarskiia Ep. V. (R. de 1'Ep. de 
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Samara), 1870 n os 16, 18, 19, 21 et 22, pp. 376-881. 
446-452, 486-496 525-535. 

La secte a fait son apparition clans la region de 
Samara en 1834. Rapide expose de I'enseignement et 
du culte, sans fait nouveau. 

Anonyme. Novokhoperskie seklanty (Les sectateurs de 
Novokhopere).dans Voronejskiia Ep. V. (R. de 1'Ep. de Voro- 
neje) 1871, i er sept., pp. 726-734. 

La secte existe dans le district de Novokhopere, de la 
gouvernie de Voroneje, depuis les premieres annees du 
XlX e siecle. 

N. Barsov. Doukhovnye slikhi sekly lioudei bojiikh (Canti- 
ques de la secle des Horames-de-Dieu), dans les Zapiski 
Imperatorskago rousskago gueografilcheskago obchlchestva 
(Ecrils de la Societ6 imperiale russe de geographic Sec- 
tion d'ethnographie), t. IV, P^tersbourg, 1871. 

Ce recueil, le plus riche de tons ceux publies jusqu'a 
maintenant, contient cent trois canliques. La preface 
(pp. l-XV) est un resume de 1'article de la Lecture clire- 
lienne, 1869. 

Voenno-slatistitcheskii Sbornik (Recueil de stalistiques mili- 
laires), Petersbourg, 1871, I. IV. 

Le nombredes Hommes-de-Dieu est evalue a 1 00.000. 

N. V. Rgoustkii. Lioudi bojii i skoplsy. Istoritcheskoid 
izsliedovanie (Les Hommes-de-Dieu et les Mulil^s. Elude 
historique), Moscou, 1872. 

En ce qui concerne les Hommes-de-Dieu, on trouve 



BIBLIOGKAPHIE 193 

dans ce livre la these suivant laquelle cette secte (lev rait 
son enseignement au mystique allemand Kullinan 
(pp. 1-22). On y trouve aussi un bon expose" de I'his- 
toire du developpement de la secte jusqu'au regne de 
Pierre III (pp 22-90),. avec les documents officiels cles 
poursuites de 1733 et de 1745-1752. Le reste de 
1'oiivrage est consacre aux Mutiles. 

Tchteniia v imp., etc... (Lectures de la Soc. imp. d'hist. el 
d'antiquite russes, etc...) 1872, I, quinze canliques ; 
1872, IF, deux cantiques ; 1872, III, trois cantiques. 

E. Barsov. Novie'ichi isliedovaleli rousskago raskola 
(Les recents historiens du Raskol russe), dans Prauoslcwn. 
Obozr. (H. orthodoxe), 1873, Janvier. 

Get article contient, a propos des Hommes-de-Dieu, 
une critique de 1'hypothese de Reoutsldi, touchant les 
origines de la secte. 

T. Sokolov. Vlianie proleslanlslva na obrazovaniekhlystovs- 
ko'i, doukhoborlchesko'i i molokansko'i sekl (Influence dn 
proteslanLisme dans la formation des secies des khlysl.y, dcs 
doukhobors et des molokancs) ; dans Slrannik (Le Pelenn), 
1880, I, pp. 96-112, 

M. Sokolov reprencl la these de M. Reoutskii sans y 
rien aj outer de neuf. 

P. Slovokhotov. Lioiidi Bojii v Orenbourgsko'i eparkhii 
(Les Hommes de-Dieu dans l^parchie d'Orenbourg), dans 
Orenbourgskiia Ep. V. (R. de TEp. d'Orenbourg), 1880, 
n os 18-24, pp. 728-734, 764-778, 823-832, 881-888, 920-928, 
980-1001. 

13 
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Get article traite du developpement de la secte clans 
la region d'Orenbourg et. donne quelques precieux 
renseignements sur quelques Christs et Prophetes, 
entre 1848 et 1871. 

I. louzov. Rousski dissidenly. Sfarovidry i douhhovnye 
khristiant (Les dissidents russes. Vieux-Croyants et Chre"- 
tiens spiriluels), Pe"tersbourg, 1881. 

Quelques pages seulement (172-180) y sont consa- 
crees a la secte des Hommes de-Dieu dans ses rap- 
ports avec le Chtoundisme. Le chapitre II (pp. 35-46) 
contient un essai de denombrement des raskol et des 

sectes. 

Constantin Kout6pov. Sehly Khlystov i Shoptsov (Secies 
des khlysly et des Mulile"s) Kazan, 1882. Une deuxierae 
Edition de cet ouvrage a 6te publi^e par Tauteur en 1900, 
a Stavropol. 

Ce livre contient la plus abondante des etudes 
publiees jusqu'ici sur les secies des Hommes-de-Dieu 
et des Mutiles : Index bibliographique au sujet a) de la 
secte des Hommes deDieu (pp. 1-13) ; b) de la secte 
des Mutiles (pp. 14-34). Histoire a] de la secte des H. 
(pp. 35-90) ; b) de celle des M. (pp. 91-255). Ensei- 
gnemenla) de la secte des H. (255-328); b) de celle 
des M. (pp. 329-427). Guile des IT. et des M.,pp. 428- 
544). Conclusion (pp. 545-546). (pagination de la 
deuxieme edit.). 

L'index bibliographique de M. C. Koutepov est ^, pen 
pres complet pour tout cequi a paru jusqu'a 1882. Son 
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historique cle la secte (1'auteur n'y aborde pas la ques- 
tion des origines) de 1 700 a 1880 est solidement (Staye 
sur les documents anterieurement publics par Melni- 
kov, Dobrotvorskii, Reoustskii et les Revues Epar- 
chiales. L'expose de 1'enseignement et la description 
du culte de la secte ne sauraient etre acceptes sous la 
forme queleur donne M.Koutepov. 11 y donne lametemp- 
sychose et la the'orie de Radaiev comme communes a 
toutes les nefs. 11 systematise, a notre sens plus qu'il 
ne faut, 1'enseignement de la secte. La description du 
cuKe est faite sans aucune critique de temoignages, 
d'apres de Haxthausen et Melnikov. Enfm 1'auteur 
combat plus qu'il n'expose. 

A. Rojdestvenskii. Khlystovchichina i. Skoptchestvo v Rossii 
(Les sectes des Khlysty et des Mutiles en Russie), Moscou, 
1882. 

On trouve dans ce livre un bon historique des deux 
sectes, un rapide expose" de leur enseignement et de 
leur culte, fait avec 1'esprit de critique qui manque a 
M. C. Koute"pov. Sur la question des origines, M. Roj- 
destvenskii se borne a rappeler brievement les hypo- 
theses faites a ce sujet. Le premier chapitre; consacre 
a une rapide etude comparative des deux sectes, et le 
dernier, sur 1'attitude du gouvernement vis-a-vis des 
Hommes-de-Dieu etdes Mutiles depuis Pierre III, abor- 
dent des sujets qui n'avaient pas encore ete directe- 
ment traite"s. 

N. Koutepov. Iz sovremennoi jiznihhlystov Hi chalopoutou 
(Traits de moeurs contemporains des khlysty ou chalopou- 
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tes), dans Prav. Sob. (L'interlocul. orlh.), i883, juillet-aoftt, 
pp. 266-3o8. 

Get article donne quelques renseignements surl'atti- 
tude des Hommes-de-Dieu du Don vis-a-vis de FEglise. 
II est accompagne du texte de vingt-deux cantiques. 

Th. Sakharov. Lileratouraisloriiroiisskago raskola (Biblio- 
graphic de 1'histoire du Raskol russe), Tambov, 1887, 

Index bibliographique incomplet louchant la secte 
des Hommes-de-Dieu (pp. 89-92). 

V. Barbarine. Khlyslovchtchina>.... Razbor 12-ti zapoviedei 
osnovalelia etoi' sehly (La secle des Khlysty.... Exameri des 
12 commandernenls cleson fo.ndaleur),Moscou, 1890; 2 e 6dit. 
Riazan, 1899. 

Critique, du point de vue de 1'orthodoxie, des com- 
mandements de Danila Philippovitch. 

D. V. Tchitchinadze, Sbornik zahonou o Rasholie 

(Recueil des lois sur le Raskol), Pelersbourg, 1890, 2 e Edi- 
tion, 1899. 

V. I. Borodaievskai'a Silnye voleiou, bolnye doukhom (De 
volon!6 forte, d'esprit malade), dans Sitvernyi Vieslnik (Le 
Messager du Nord), 1890, aout, pp. 98-1 17. 

Article prccieux pour la connaissance du culte de la 
secte des Hommes-de-Dieu. Madame Borodaievskaia, 
sans autre intention que celle de connattre ce culte, a 
reussi a etre regue membre de la secte dans la region 
d'Ekaterinoslav. Elle decrit la ferveur et s'inscrit en 
faux centre 1'existence de rites licencieux. 
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D. A. Sp6ranskii. Khlystovchtchina, odna iz mislilcheskikh 
rousskikh sekt (La Khly.slovchtchine, 1'uue des sectes mys- 
tiques russes),dans Strannik(Le Pelerin). 1896, mars, avril, 
rnai, juin, juillet, pp 518-535,721-789, 63-88, 25i-258. 

Travail de vulgarisation, sans references. 

I. Kornieienko. ~ K voprosou o proiskfiojdeniisekty lioude'i 
bojiikh (A. propos de 1'origine de la secte des Hommes- 
de-Dieu), dans Viera i Razoum (Foi et Raison), 1896^ 22, 
2.4 pp., 643-662 et 760-784. 

Cette elude n'ajoute rien de nouveau aux hypotheses 
ante>ieurement faites. 

A. Perevosovskii. brahie, Protiv khlystov (Da mariage. 
Centre Ics Khlysly), Stavropol 1896. 

Brochure de polemique du point de vue de 1'ortho- 
doxie. 

N. Ivanovskii. Novye obylcha'f khlystov (Nouvelles nnjeurs 
des khlysty), dans Tserkovnyia Viedomosti (Revue eccl(^- 
siastique), 1897, 12 juillel, supplement, pp. 957-961. 

N. Kout6pov, Kratkaia istoria i uierooutchenie rousskikh 
ralsi.onalistilcheskilih i mistitcheskikh eresei. (Courte his- 
toirc et expose des croyances des sectes rationalistes et 
mystiques russes), Novotcherkarsk, 1899. 

Brochure de vulgarisation et de polemique. 

1. Ivanovskii. JRoukivodsluo po istorii i oblitcheniiou 
staroobriadlcheskago raskola.... (Manuel d'histoire.... du 
Raskol des vieux-croyants), Kazan, t. II, 1900-1901. 

Quelques pages (t. II, pp. ?4i-245)y sont consacrees 
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a une breve etude de 1'histoire, de 1'enseignement et 
clu culte cles Hommes-de-Dieu et des Mutiles. 

P.Milioukov. Otcherhi po istorii rousshoi koultoury (Essais 
d'histoire de la culture russe),3 me edition, Pe"tersbourg,i9O2. 

Dans la deuxieme partie de cet ouvrage, un chapitre 
(VII, pp. 95-147) est consacre au developpement des 
sectes en Russie. L'auteur se refuse a chercher a 
1'etranger les origines de la secte des Hommes-de-Dieu 
qu'il fait deriver du raskol des Vieux-Croyants. 

S. Margaritov. Istoria rou&skikh ratsionalistitcheskikh i 
mislilcheskikh sekt (Histoire des sectes ralionalistes el 
mystiques russes), 2 edition, Kichinev, 1902. 

Travail de vulgarisation et de pol^mique. 

A. Ph. Skorov. Zakony o raskolnikakh i sektantakh (Lois 
sur les raskolniki et les sectateurs), Moscou, 1908. 

On trouve enfin un grand nombre d'articles, de communi- 
cations de missionnaires, d'6crits pol^miques el quelques 
documents (letlres de sectaleurs et canliques) dans la collec- 
tion de Missionerskoie Obozrienie (Revue des Missionnaires), 
1896-1905. 


Ifr 


GANT1QUES DES HOMMES-DE-DIEU 


Les cantiques, jusqu'ici publics, de la secte des 
Hommes-de-Dieu se trouvent disperses dans les ouvra- 
ges et periodiques suivants : 

1 SERGUIEIEV. Etude de la secte appelee Chris- 
tovchtcbina... 1809. (Lectures de la Societe" imperiale 
d'hist. et d'antiq. russes, J873, I, 1874, III.) 

2 NADEJDINE. - Etude sur 1'heresie des Mutiles, 1845 
(Recueil de Kelsiev), 1862, III. 

3 Revue de 1'Eparchie de Toula, 1867, n os 23 et 24. 

4 LeMessager Russe, 1868, n 5; 1869, n 3. 

5 DOBHOTVORSKII. Les Hommes-de-Dieu , 1869. 

6 Revue de 1'Eparchie de Samara, 1870, n 23. 

7 N. BARSOV. Cantiques, 1871 . 

8" Lectures de la S. imp. d'h. et d'ant. russes, 1872. 

9 Cantiques des Mutiles, Leipzig, 1880. 
10 L'interlocuteur orthodoxe, 1883. 
11 Revue des Missionnaires, 1899, mai ; 1900, avril. 

Les plus importants de ces recueils sont ceux de 
Nadejdine (53 cantiques), de Dobrotvorskii (85) et de 
Barsov (103). Tons ensemble donnent un total de plus 
de 400 cantiques En realitc, ce nornbre est loin d'etre 
atteint : 1 parce que clans presque tons les recueils 
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se trouvent meles, a ceux des Hommes-de-Dieu, des 
cantiques appartenant exclusivement aux Mutiles ' 
2 parce que cle nombreux cantiques out ete plusieurs 
fois edites 2 . 11 nous est impossible de les classer soit 
dans 1'ordre chronologique de leur production, soit 
suivant les regions dans lesquelles ils out ete releves. 
parce que les auteurs des recueils ne donnent que tres 
rarement les renseignements necessaires a ce travail. 
M. Dobrotvorskii 3 a range les 85 cantiques qu'il a 
publics en 1869 sous quatre chefs : 1 ceux ayant trait 
a 1'histoire de la secte ; 2 au dogme du jugement der- 
nier ; 3 a Forganisation et au culte ; 4 aux regies et 
sentiments moraux. Une classification methodique de 
ce genre ne peut guere etre mise en pratique parce 
qu'un grand nombre de cantiques traitent a la fois de 
plusieurs sujets. Nous sommes done reduits a ranger 
les cantiques dans 1'ordre chronologique de leur pre- 
miere publication 7 '. 

1 II est assez facile de meltre a part les cantiques des Muliles, grace 
aux souvenirs qu'ils contiennent de la vie du fondateur de cette secte, 
le Christ Pierre III Selivaaov, et aux allusions qui y sont faites a la 
castration. 

2 A 1'exception de MM. Barsov et.Nadejdiae, lesediteurs des cantiques 
de la secte ue setnblent guere s'etre preoccup^s de savoir si les mate- 
riaux qu'ils publiaieut etaieut ou non inedits. Par exemple, le recueil 
de M. Dobrotvorskii contient 29 cantiques anterieurement publies; pres- 
que lous les cautiques 6dit6s par M. Melnikov dans les Lecturer de la 
Societe d'liistoire de Moscou et ie Messager Russe 1'avaieut deja ete 
auparavant; le recueil anonyme de Leipzig n'est qu'une reedition dans 
un ordre different des cautiques du recueil Nadejdine-Kelsiev,.etc 

3 Les Homines-de-Dieu, p. 106 et suiv. 

* Nous ne publions au complet <{ue les traductions des caatiques qui 
uous paraisseut les plus caract6rjstiques, 
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N 1 (1 de Serguieiev, 71 de Dobrotvorskii, 7 des 
Lectures, 1872 ], 1 des Lecture^ 1873, I, et 1874, III, 
7 de Nadejdine). 18 vers'. 

Avec le Seigneur je suis sauve 
El ne crains pas de privation 


Le cantique parle des joies que procure la ferveur 
quand le sectateur travaille dans le jardin et se rejouit 
avec les anges . 

N 2 (2 de Serguieiev, 44 de Nadejdine, 61 de Bar- 
sov, 2 des Lectures, 1873, I et 1874, 6 de Ylnterlocut, 
orth.}. 38 vers. 

Qui, qui m'aiderait clans mon chagrin 

EL ramenerait mon Petit- Pere a la maison?... 

Priere au Christ de revenir dans la nef et a la Mere- 
de-Dieu de consoler, donnerdes forces, car, dans le 
jardin, les arbres se sont seclies, les flours d'azur se 
sont fanees et les oiseaux du paradis se sont tus . 

N 3 (3 de Serguieiev, 45 de Nadejdine, 7 du Mes- 
sager Russe, 1869. 33 de Barsov, 3 des Lectures 1873, 
'I, et 1874, III). 

Ah ! qui a brasse la biere, 

Ah ! qui Ta pre"paree ? 

Dieu lui-meme a brasse la biere, 

L'Esprit-Saint Ta preparee, 

La Vierge elle-meme Fa versee 

En compagnic de Dieu ; 

1 Nous indiquons le nombre de vers du texle le plus complet. 


" 5*3 

'Vi' ' 

' 
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Les Anges saints 1'ont portee, 

Les Ch6rubins 1'ont distribute, 

Les Ch6rubins Tonl distribute, 

Les S6raphins 1'onl offerte. 

Dis-moi, Maitre ch6ri, ' 

Dis-moi, IJ6te che"ri, 'A 

Pourquoi la biere ne grise-t-elle pas ? 

Ne serais-je pas heureuse de mes holes ? 

Je suis heureuse, Maitre cheri, 

Je suis heureuse, H6te cheri, 

De me promener dans le Saint-Cercle, 

De sonner dans la trompette d'or, ^ 

Dans la trompelte a la voix vivante ! 

Gloire et puissance a Dieu ; 

Dans les siecles des siecles. Amen! : ' 

N 4 (4 de Serguieiev, 46 de Nadejdine, 4 des Lec- 
tures, 1873, [, et 1874, III) .21 vers. 1 

Au-dessus de nos tetes esl un nuage menac,ant 
Qui fait souflrir les pauvres nefs sur les vagues. .. 

On demande au Seigneur de mettre fin aux dangers 
que court la nef et on lui promet de le servir avec zele. 

N 5 (5 de Serguieiev, 47 de Nadejdine, 5 des Lec- 
tures, 1873, I, et 1874, III). 19vers. 

Ecoutez, amis chers, 

Les trompettes a la voix vivante 

Annonce de Tapproche du jugement dernier. 

N 6 (6 de Serguieiev, 48 de Nadejdine, 85 de Bar- 
sov, 6 des Lectures, 1873, I, et 1874, 111). 45 vers. 
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Oh toi, mon oiseau, mon oiseau, 
Mon oiseau du Paradis. ...... 

Louanges de FEsprit-Saint. 

N 7 (7 de Serguieiev, 49 de Nadejdine, 7 des Lec- 
tures, 1873, 1, et 1874, III). 

Chanle, chante, pelit rossignol dans lejardin, 

Ne donne pas a mon coaur de tristesses. 

D6ja Jes arbres sonl flelris dans le jardin, 

Dej les fleurs d'azur ont toutes peri, 

Et comme elles nous sommes alanguis. 

Tous les freres et soeurs sont d6courag6s. 

El moi, de ce chagrin, de cette peine, 

J'irai sur une haule terrasse, 

Je verserai des larmes au Createur celeste, 

Au Seigneur Christ, le fils de Dieu : 

Seigneur, maitre che"ri, 

Arrose les arbres de Ion jardin , 

Incline tes cieux les plus hauls, 

Laisse lomber tes paroles irnmacule'es, 

Mels leurs corps impurs clans leurs cosurs ' 

El vous, lV6res el so3iirs en esprit, 

Allons nous promener dans le vert jardin, 

Jamais nous ne nous decouragerons, 

Et toujours auroiis confiance en Dieu 

Et glorifierons notre Mere cherie, notre Reine ! 

N 8 (8 de Serguieiev, 50 de Nadejdine, 9 de la 
R. Ep. de Toula, 8 des Lectures, 1873, I, et 1874, HI). 

C'e"tait chez nous, le matin ; a 1'aurore, 
Vers nous est descendue noire Petite-Mere. 

* Ty vloji ikh griechno'i ploti vo sertsa, 
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Elle a surveille" le jardin verl, 

Elle a arrose 1 Ics fleurs d'azur. 

Dans ce jardin les oiseaux du Paradis 

Ghantent de royales chansons. 

La Petite-Mere a tourne dans le cercle, 

Elle a tourn6, notre Petile Mere, dans le cercle sainl : 

Tourne, tourne, Petite- Mere, pour Dieu ! 

Le Petit- Pere veut te rdcompenser, 

Tour ta foi et la ferveur 

II te promet une robe impe>issable. 

En outre Dieu le Createur 

Mettra sur la t6te utie couronne. 

En outre le Saint-Esprit te parlera, 

Et 1'eau vivante coulera des cieux. 

En outre la Petite-Mere t'attend, 

Elle te coud une robe imperissable, 

Elle t'attend dans les bataillons celestes. 

N 9 (9 de Serguieiev, 51 deNadejdine, 2 de la /?. de 
rEp. de Samara, 9 des Lectures, 1873, I, et 1874, III) 
14 vers. 

G'e"tait chez nous aux bords du Don paisible, 

Dans la rnaison de notre H6te, de notre Pelit-Pere 

Le Christ de la net assemble les fideles pour le culte. 

N 10 (10 de Serguieiev, 52 de Nadejdine, 10 des 
Lectures, 1873, I, et 1874, III). 7 vers, 

vous Petits-Peres, 

Freres et sceurs en Esprit 


Qui se detachera de la terre et se confiera a Dieu, 
recevra une marehandise prdcieuse . 
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N 11 (6 de Nadejdine, 35 de Dobrotvorskii, 6 des 
Lectures, 1872, I). 47 vers. 

Une jeune fille allait sur un sol pur, 
La Vierge cherchail Jesus-Christ 


Jean 1'annonciateur lui indique la route a suivre. 
Le Christ recommande d'etre fervent, de plaire a la 
Mere-de-Dieu et promet un prophete. 

N 12 (10 de Nadejdine, 39 de Dobrotvorskii, 66 de 
Barsov, 10 des Lectures, 1872, 1). 31 vers. 

Dans la grande Assemblee 

Presence du Christ. II a mis les fideles sur la voie 
du salut, il les reconforte et les engage a ne pas avoir 
de rapports avec 1'Eglise orthodoxe. 

N 13 (11 de Nadejdine et des Lectures, 1872, I, 
16 de Dobrotvorskii). 37 vers. 

Notre Pere mis6ricordieux 

Le Christ est preoccupe du salut de ses fideles. II vit 
au milieu d'eux et eloigne leurs ennemis. 

N 14 (12 de Nadejdine et des Lectures, 1872, I, 
68 de Dobrotvorskii). 35 vers. 

Freres ch6ris 
Eloignez-vous du precipice. 

II faut vaincre les de"sirs du corps et etre fervent, 
pour etre accueilli an ciel. 
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N 15 (13 de Nadejdine, 32 de Dobrotvorskii, 1 et 
1 3 des Lectures, 1872, I). 41 vers. 

Noire Conducleur, noire Seigneur, noire Pelil-Pere. . . . 

L'Esprit parle par la bouche du prophete. Louanges 
du Christ. 

N 16 (1 4 de Nadejdine et de la R.de FEp. de Toula, 
30 de Dobrotvorskii, 71 de Barsov, 2 et 14 des Lectu- 
res, 1872, I). 46 vers. 

De sous la montagne escarpee. .... 


Opposition de la secte et de 1'Eglise orthodoxe, sym- 
bolisees par les deux rivieres Vta'i et Chat. 

N 17 (15 de Nadejdine et des Lectures, 1872, I, 

53 de Dobrotvorskii, 7 de la. R. de I'Ep. de Samara^. 

54 vers. 

C'6tail dans la Semaine sainle 

Trahison de Juda et reniement de Pierre. 

N 18 (16 de Nadejdine et des Lectures, 187'?, I, 
76 de Dobrotvorskii). 13 vers. 

Une pelile cane nage sur la riviere, 
El leve la lele au-dessus du bord 

Zele des Hommes-de-Dieu. Empressement a se ren- 
dre a la ferveur, sans laquelle on ne saurait vaincre 
les desirs du corps. 
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N" 19 (17 de Nadejdine et des Lectures, 1872, I, 
79 de Dobrotvorskii, 100 de Barsov). 18 vers. 
Mes petits enfants se sont 6gares. .... 

Allusion aux persecutions de la secte. Dieu promet 
d'^carter les dangers et de rassembler les fideles dis- 
perses . 

N 20 (18 de Nadejdine et des Lectures, 1872, 1, 
14 de Dobrotvorskii). 9 vers. 

Je vais par le petit jarclin, 
Je regarde les raisins murs. 

Presence du Christ et de 1'Esprit dans la nef. Appro- 
che du Jugement dernier. 

N 21 (19 de Nadejdine, 69 de Dobrotvorskii, 3 des 

Lectures, 187-2, 1). 

Ah ! dans le jardin, dans le jardin vert, 
Se dressait un arbre de la terre jusqu'au ciel. 
Sur cet arbre un oiseau s'est pose" ; 
II s'est pris d'amour pour 1'arbre et y a niche". 
II a fait 6clore ses petits et leur a dit : 

N'allez pas sur la terre, mes petits, ne vous souillez pas 

[de poussiere, 

Ne vous posezpas sur legazon,ne vous mouillez pasde ros6e. 
Les pelits n'onl pas eu de patience, ils ont vo!6 sur le sol, 
Us se sont souill6stle poussiere, ilsse sont moui!16s de rose"e; 
Ils n'ont pas eu de patience, ils se sont salis de boue. 
Et nous sorames malheureux, nous connaissons le malheur. 
II faut laver nos ailes, aller chez notre Petit-Pere,' 
Lui dernander pardon, lui dire : 
Pelit-Pere, pardonne, ouvre-nous ton Royaume, 
Ton bienheureux Paradis. 
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N 22 (20 cle Nadejdine, 45 cle Dobrotvorskii, 3 du 
Mess. Russe, 1869). 12 vers. 

Ah ! chez nous aux bords du Don 
Le Sauveur en personne est present. 

Presence, dans la nef, du Christ, de 1'Esprit et de 
toules les puissances celestes . 

NO 23 (23 de Nadejdine, 6 de la R. de FEp. de 
Toula; 9 de la R. de I'Ep. de Samara). 52 vers. 

Nous pensons, freres, 

Nous pensons, jeunes gens 

Conseils de zele, cle fidelite, d'amour, de chastete. 
Le jugement dernier est proche. 

NO 24 (24 de Nadejdine). 27 vers. 

Le seigneur 6ternel, 

Notre lumiere, notre Pelit-Pere ch6ri 

An ciel est Sabaoth, le Christ, PEsprit; les puissan- 
ces celestes, Anges, Archanges, Apolres, Propheles et 
Justes les entourent. Bonte du ciel. 

N 25 (28 de Nadejdine). 54 vers. 

Ah ! chez notre Petit-Pere che'ri, 
Chez le mise"ricordieux monarque 

Les Hommes-de-Dieu se sont assembles autour du 
Christ. Celui-ci les a pries de chanter. 11 leur a donne 
des conseils de purete et leur a promis le salut. 
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N 26 (29 de Nadejdine). 139 vers. 

Seigneur, notre sauveur, 
Reste loujours parmi nous .... 

La nef demande a un Christ de ne pas F abandon ner. 
L'Esprit a penetre" tons les coeurs ; par la bouche du 
prophete, il invite les Hommes-de-Dieu a ne pas sortir 
de la secte, a demeurer chastes. 

N 27 (30 de Nadejdine, 80 de Dobrotvorskii, 59 de 
Barsov). 40 vers. 

Plus que n'est blanche la blanche neige 

Les Hommes-de-Dieu se lamentent. Leur Christ 
leur en demande la raison. Us sont perse"cute"s et hais. 
Le Christies console, les encourage et leur promet de 
celestes recompenses. 

N 28 (31 de Nadejdine). 48 vers. 

Je descendrai, impure, de la montagne, 
Je viendrai voir les arbres du jardin 

La Mere-de-Dieu se plaint de voir son jardin^aban- 
donne". Le Christ la console, reproche aux membres de 
la nef de manquer de zele et prend en mains le gou- 
vernail. 

N 29 (3-2 de Nadejdine, 97 de Barsov). 17 vers. 

Sur la mer bleue vogue une nef, 
Ohargee de cheres marchandises 

Aucun port n'accueille la nef : on offre d'acheter les 

14 
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marchandises boo marche*. Le pilote refuse de les ceder 
a ce prix. 

N 30 (33 deNadejdine, 18 de Dobrotvorskii). 45 vers. 

Elle est venue notre Petite- Mere, 
Noire Petite-Mere, notre aide 

La Mere de-Dieu invite le Christ de la nef a quitter 
la terre pour le ciel, oil les anges le consoleront. Le 
Christ refuse de quitter sa nef : ses enfants ont besoin 
d'un protecteur, il ne les quittera que quand ils seront 
en se"curite. 

N 31 (34 de Nadejdine). 28 vers. 

Oh ! dans le jardin, dans le jardin, dans le jardin vert 

Conseils de purete. 

N 32 (35 de Nadejdine). 58 vers. 
Ah ! ma chere petite colombe ! 

Exhortation au zele. Promesses d'une recompense 
6ternelle. 

iN 33 (36 de Nadejdine). 12 vers. 

On invite les membres de la nef a s'assembler pour 
pratiquer la ferveur et entendre les prophe'ties. 

N 34 (37 de Nadejdine, 98 de Barsov). 27 vers. 

Oh ! merci a qui est dans la maison de Dieu, 
Et merci d'abord au Tsar celeste .... 
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On exprime le bonheur qu'on ressent d'avoir pris 
partau culte cle la secte et Ton remercie tous ceux qui 
y ont jou^ quelque role. 

N 35(38 deNadejdine). 40 vers. 

Comme le roi David se promenait dans le jardin... 

Comme David devant 1'arche, il faut danser et chan- 
ter. Elpge de la ferveur. 

N 36 (39 de Nadejdine, 16 de Barsov). 28 vers. 

G'6tait, amis, aux bords du Don paisible, 

Aux bords du [)on paisible, dans la maison royale... 

Les Hommes-de-Dieu sont assembles. Leur Christ 
leur donne une marchandise chere, que Ton ne peut 
acheter avec de 1'argent et qui ne se donne pas pour 
rien. 

N37 (40 deNadejdine, 60deDobrotvorskii). 20 vers. 
Ghanle, petit rossignol, dans le jardin 

La net souffre du voisinage de 1'Eglise orthodoxe ; 
elle trouvera sa recompense au ciel. 

N 38 (Recueil de Kelsiev, 1 de la JR. de I'Ep. de 
Toula, 85 de Dobrotvorskii, 1 cle Barsov, 1 du Mess. 
Russe, 1869). 

Ce cantique, qui est celui d'appel du Christ et le 
plus 'rgpahdu de tous ceux de la secte, a ete public sous 
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un grand nombre de redactions. Nous traduisons ici la 
plus ancienne, emprunte'e an Recueil de Kelsiev. 

Donne-nous, Seigneur, Jesus Christ! 

Donne-nous, maltre, ton Fils divin, 

Aie pitie" denous, ma!tre ! 

Envoie-nous, 1'Esprit Saint, le consolateur ! 

Tres Sainte-Mere de Dieu ! Implore pour nous 

Ton fils lumineux, notre Dieu. 

Le monde est sauv6par toi, Mattre de notre ^me, 

Sans toi, 6 lumiere, il y a beaucoup de pdcheurs sur la terre, 

Sur la terre humide, notre pelite mere, 

Notre maitresse, notre nourrice. 

N 39 (2 de la R. de I'Ep. de Toula, 40 de Barsov). 
88 vers. 


Moi, le mysldrieux pere,. 


Le Christ indique le role que joue le prophete dans 
la nef. II dit aussi son role a lui, qui est de consoler, 
d'aider, de re"conforter. 

N 40'(3 de la R. de I'Ep. de Toula) 14 vers. 

Dans la creche 

Est le berceau de J6sus 

La Passion de Je"sus-Christ. 

N 41 (4 de la /?. de CEp. de Toula, 4 du Mess. Russe 
1869, 89 de Barsov). 98 vers. 

Dieu, Dieu est avec nous. 
Les Hommes-de-Dieu se sont assembles. Le Christ 
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est parmi eux. L'Esprit parle par la bouche du 
prophete. 

N 42 (5 de la R. de fEp. de Toula, 64 de Barsov) . 

Chantez, petits oiseaux, dans le jardin, 

Je viens me promener avec vous. 

Chantez, petits oiseaux, de toute votre &me, 

Afinque 1'Esprit-Saint vous entende. 

Je serai, je serai 

Joyeuse de 1'Esprit-Saint. 

Grce a notre amour, 

Le Saint-Esprit est venu, 

II a tourne" dans le cercle, 

II a gourmande une ame p6cheresse. 

Toi, me, toi, ame, 

Ame p6cheresse sur la terre, 

Hale-toi d'aller a Dieu, 

Reconnais courageusement tes fautes, 

Et implore le Pere, 

Le Seigneur, le Cre'ateur. 

Attendrissez-vous, freres ; 

Et que, pour votre zele, 

Dieu pardonne 1'^me orpheline. 

Et de"ja cette ^me a pris place 

Dans noire assemble. 

Les ^mes justes, 

Se sont prises d'amour pour cette pauvre me. 

Pere, notre Gr6ateur, 

Ou devons-nous passer l'6te, 

Ou devons-nous vivre I'eternit6? 

La ou les anges se rejouissent, 

Ou Ton s'entretient du Royaume, 

Du Royaume, du Royaume celeste, 

Du bienheureux et doux Paradis ! 
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N 43 (7 et 12 de la R. de.l'Ep. de Toula, 55 de 
Dobrotvorskii, 2 et 6 du Mess. Russe 1869) 

Notre petile Mere ch6rie. 

Est venue parmi nous, 

Elle nous a emerveill6s, 

Elle a prononc^ ces paroles, 

Elle a dit : 

Jeunes filles, jeunes filles, 

Sosurs spirituelles, 

Qui <Hes allies a Dieu, 

El vous e"tes vouees a son service, 

Allez a Dieu avec confiance ; 

Sur vous est Je vehement blanc 

Que votre Petile Mere vous a donn6 ; 

Pour vous elle a praliqu^ la ferveur. 

Allez, ne perdez pas courage, 

Buvez 1'eau pure, 

Tuez en vos cceurs le serpent; 

Tuez le serpent inle"rieur, 

Vous irez jusqu'a Dieu. 

N 44 (8 de la R de I'Ep. de Toula, 50 de Barsov). 
59 vers. 

Du ciel vole un oiseau 

Presence du Christ et de 1'Esprit. Conseils d'amour 
et d'liumilite. 

N 45 (10 de la R. de VEp. de Toula, 101 de Barsov). 
14 vers. 

Bienheureux, bienheureux 

Conseils d'amour. 
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N 46 (11 de la 7?. deCEp. deToula). 14 vers. 

Je pense, je pense, jeune homme,... . 
Demande a Dieu d'aider a vaincre les desirs du corps. 

N 47 (13 de la R. de I'Ep. de Toula). 35 vers. 

Loin 1'hypocrisie et le mensonge. 

Louange de 1'amour. 

N 48 (15 de la R. de VEp. de Toula). 

11 est temps que nous pratiquions Tamour de Dieu 

Les puissances celestes attendent au ciel les Hom- 
mes-de-Dieu. 

N 49 (16 de la,- It. de CEp. de Toula, 74 de Dobrot- 
vorskii). 

Je m'ennuie, je m'ennuie, 

Je suis triste, je suis triste ; 

Mon coeur est afflige", 

Je desire aller chez mon Petit-Pere. 

Je vais toute jeune : les rivi6res coulent rapides, 

Tous les ponts sont emporles, 

Les passeurs s'en sont alles ; 

J'ai du passer Iegu6, 

Passer le gu6, me rnouiller, 

Chez mon Pelit-Pere me secher. 

Mon coeur est afflige, 

Je suis gonfle"e de larmes : 

Jo desire aller chez ma Petite-Mere, 

Gouter son amabilite, 

Causer aimablernent avec ellc ; 
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Je desire aller chez mes compagnons, 
Voir mes compagnons, 
Causer aimablement avec eux. 

N 50 (1 du Mess. Russe 1868, Lectures 1872, II, 
p. 43). 56 vers. 

On emmeneune belle vierge, 

La glorieuse Nastasiouchka Karpovria. 

Ce cantique a trait a la vie d'une Mere-de-Dieu du 
XVIIP siecle, Nastasie Karpovna. Elle est conduite par 
des soldats an palais de la tsarine Anne. Elle ne renie 
pas sa foi. On la met en prison. Elle parclonne a tous, 
sauf a la tsarine qui meurt trois jours apres 1'exdcution 
de la Mere-de-Dieu. 

N 51 (1 de Dobrotvorskii). 26 vers. 

La premiere descenle de Christ eul lieu h Rome et a Je"ru- 

[salem 

Incarnation du Dieu-Sabaoth en Danila Philippo- 
vitch. 

N 52 (2 de Dobrotvorskii). 10 vers. 

Le Seigneur est descend u du ciel sur la terre...... 

Allusions aux persecutions quesouffrit Ivan Souslov. 

N 53 (3 de Dobrotvorskii). 

Sur la mer, sur la mer, 

Sur la mer bleue, 

Voguaienl, voguaient des piloles. 

Us venaient de villes lointaines. 
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Us ont abord6 

A Jerusalem, a Moscou, baiie en pierre, 

Us sont aI16s a la prison soutei raine, 

Us onl demand^ aux sentinelles : 

Ah ! sentinelles, 

Qui gardez-vous en prison? 

Qui est enfeim6 en prison ? 

Pourquoi le f rappez-vous, Je torturez-vous ? 

Pourquoi le torturez-vous, 1'interrogez-vous? 

Alors les sentinelles r6pondirent : 

Ah ! freres piloles, 

On frappe pour sa foi le vrai Dieu, 

On met a la question le Christ lui-me'me. 

Les piloles se consulterent, 

Amasserent de 1'argent, 

Acheterent les sentinelles 

Et mirent en liberte" le prisonnier. 

N 54 (4 de Dobrotvorskii) 24 vers. 

G^tait en ce monde, dans la sainte Russie 

Entrevue de Danila et de Souslov. 

N 55 (10 de Dobrotvorskii). 34 vers. 

mes amis, mes amis, 

Vous tous, serviteurs de J6sus . .. 

On invite les Hommes-de-Dieu a se rassembler. Le 
Christ encourage la nef et recommande d'etre pur et zele. 

N 56 (13 de Dobrotvorskii). 8 vers. 
Du haul du septieme ciel 

Attente dujugement dernier. 
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N 57 (17 de Dobrotvorskii). 30 vers. 
Ecoutez, amis, 1'oukaze divin 

Le prophete est Finterprete de FEsprit. II faut croire 
en le Christ vivant, songer au Jugement dernier, vain- 
cre les de"sirs du corps, compter sur Faide de Dieu. 

N 58 (20 de Dobrotvorskii). 39 vers. 
glorieux Pere et Createur 

Priv^e ds Christ, la nef ne sait pas trouver sa route. 
Promesses de zele et de piete. 

N 59 (22 de Dobrotvorskii). 30 vers. 
La trompette d'or a sonne 

Annonce du Jugement dernier. Role important de la 
Mere-de-Dieu dans la nef, pour la direction du culte. 

N 60 (27 de Dobrotvorskii). 24 vers 
Dans la nouvelle Jerusalem 

La nef a en elle le Christ, la Mere-de-Dieu et 1'Esprit. 

N 61 (31 de Dobrotvorskii, 78 de Barsov). 35 vers. 

Sur la monlagne, la montagne de Sion 
Se dresse 1'eglise des apdlres 

Les Hommes-de-Dieu, assembles, chantent. La Mere- 
de-Dieu, Jean-Baptiste et Jesus Christ sont parmi eux. 
L'Esprit-Saint est descendu sur 1'assemblee. 
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N 62 (33 de Dobrotvorskii). 15 vers. : 
Seigneur notre Pere, notre Cre'ateur celeste 

Dieu lui-meme dirige le culte. L'Esprit parle par la 
bouche des prophetes. 

N 63 (34 de Dobrotvorskii.;. 29 vers. 

C'^tait le matin, de bonne heure, de bonne heure,, 
Au moment de 1'aurorematinale 

La Mere-de-Dieu s'est livree a la ferveur. Le Christ 
de la nef lui promet, en re tour de son zele, des joies 
^ternelles. Le Prophete est Finterprete de 1'Esprit. 

NO 64 (35 de Dobrotvorskii). 23 vers. 

Une vierge jeune fille, allait par les monlagnes, par 

[les monlagnes escarp^es, 
Elle cherchait, elle cherchait Jesus-Christ. 

Recherche de la verite, qu'on ne trouve que dans la 
secte des Hommes-de-Dieu. 

N 65 (37 de Dobrotvorskii). 23 vers. 

Sur la mer 

Voguait le Seigneur dans la nef 

La nef avec ses pilotes, ses prophetes. Invitation a 
la ferveur. 

N 66 (40 de Dobrotvorskii). 18 vers. 

Un bon jeune homme s'est prornen^ tres tard 
Et ne s'esl couch6 qu'a 1'aurore 

La ferveur a dur6 jusqu'au matin. 
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N 67 (41 de Dobrotvorskii) . 26 vers. 

L'assem.ble'e enliere se rejouit : 

Vers nous est descendu 

Le Saint- Esprit, notre maltre 

Presence de 1'Esprit pendant la ferveur. 

N 68 (44 de Dobrotvorskii). 7 vers. 

Chante, chere t6te, petit rossignol dans le jardin, 
Promene-toi, chere te"te, de tous c6t6s. 

Exhortation auzele. 

N 69 (46 de Dobrotvorskii) 8 vers. 

C'6tait chez nous aux bords du Don. 

*. 

Le pilote de la nef invite les Hommes-de-Dieu a pre*- 
parer leurs vetements -blancs pour la celebration du 
culte. 

N 70(47 de Dobrotvorskii). 10 vers. 

Un jeune horame se promene dans le marche 

Le Saint-Esprit descend du ciel sur les Hommes-de- 
Dieu. 

N 71 (48 de Dobrotvorskii) 10 vers. 
Le Seigneur s'esl cr66 des anges 

Les prophetes de la secte, inspires par TEsprit, ont 
pour mission de faire de nouveaux adeptes. 
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N 72 (49 de Dobrotvorskii) . 12 vers. 

Osip, le pelit vieux , 

Les pauvres sont pres de Dieu. Dans les ames pures 
les anges chantent et le Christ est present. 

N 73 (50 de Dobrolvorskii, 5 du Mess. Russe 1869). 

6 vers. 

Vous eles de sots, 
De sots paysans 

L'intelligence a peu d'importance dans le choix que 
fait Dieu des hommes qu'il inspire. 

N 74 (51 de Dobrotvorskii) . 8 vers. 

Dans ces quelques vers tres obscurs, M. Dobrot- 
vorskii lit une condamnation de 1'Eglise orthodoxe. 

N 75 (54 de Dobrotvorskii) . 14 vers. 

L'orage grondait 

L'Esprit console et rdconforte les Hommes-de-Dieu. 

N 76 (57 de Dobrotvorskii, 10 etl2 de Barsov). 31 
vers. 

Royaume, royaume, royaume spirituel ! 

La nef (un jardin) que dirige le pilote. Celui-ci ex- 
horte les Hommes-de-Dieu et leur prometle salut. 

N 77 (58 de Dobrotvorskii) 32 vers. 

Bient6t, amis, v 

Bientdt, amis chers, 

Aura lieu la prophetic (le destin ). 
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On demande al'Esprit de venir inspirer les prophetes. 
L'Esprit exauce cette priere. 

N 78 (59 de Dobrotvorskii) . 42 vers. 

Sur un sol pur, pres d'un sentier, 
Se dressait unemaison blanche.... . 


Le Christ a rassemble ses fideles. 11 leur a conseille 
de rester purs, de ne pas se meler au monde, d'imiter 
et de suivre leur Petite-Mere. 

N 79 (61 de Dobrotvorskii). 19 vers. 

Hier nous sommes rested longtemps ensemble..... 

Reunion des Hommes-de-Dieu pour la celebration du 
culte : la ferveur et les proph^ties. 

N 80 (63 de Dobrotvorskii). 1 1 vers. 

Paradis, mon paradis, 
Mon paradis bienheureux ! 

Le ciel est la demeure des ames pures. 

N 81 (64 de Dobrotvorskii) . 15 vers. 

D'oii nous vient, amis, notre joie?... 

Les Hommes-de-Dieu assembles se r^jouissent, 
chantent, ^content Tenseignement de 1'Esprit. 

N82 (65 de Dobrotvorskii). 29 vers. 

Chante, mon rossignol, 
Ghante, mon ami 1 


jgtf ;. ' " 
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Le pilote accueille avec bienveillance et encourage 
les membres de la nef. 

N 83 (66 de Dobrotvorskii, 48 de Barsov), 39 vers. 
B6nis-nous, Petit -Pere che>i. . . . . 

Les Hommes-de-Dieu demandent au Christ de les 
conseiller et de les aider. Le Christ les encourage et 
les engage a demeurer purs : 

Poussez, mes jardins verts, 

Ecoutez, mes orphelins ob6issanls, 

Gardez la purele du corps, 

Vous irez ainsi jusqu'aux hauteurs celestes, 

Vous recevrez ainsi la beautd de Fame. 

N 84 (67 de Dobrotvorskii). 66 vers. 
C'6tait a 1'aurore 

Un Homme-de-Dieuse repent d'avoir mal vdcu, dans 
le mensonge et Ferreur. II promet d'etre ze"le. 

N 85 (70 de Dobrotvorskii, 52 de Vlnterloc. ortho- 
doxe), 42 vers. 

Louanges de sain.te Barbe. 

N 86 (72 de Dobrotvorskii, 25 de Barsov). 23 vers. 

Une jeune fille allait le long de 1'eau, 
Le Fils divin est venu & sa rencontre. 

L'amour du Christ est le meilleur de tous les senti- 
ments : 
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Qu'esl-cequiest pour nous, Vierge, plus haul quela Corel ? 

Le Fils divin. 

Qu'est ce qui est pour nous, Vierge, plus beau que la 

[lumiere ? 

Le Pils divin. 

N 87 (73 de Dobrotvorskii). 11 vers. 

O vous, colombes, colombes bleues. . 

Distinction de 1'ame et du corps; celui-ci retourne a 
la terre, en pature aux vers. 

N88 (76 de Dobrotvorskii). 10 vers. 

La tempe'te a souff!6 

Et d6truit 

Tous mes chemins. 

Regret de ne pouvoir se rendre a la ferveur. 

N89 (77 de Dobrotvorskii). 13 vers. 
II a vo!6, il a vol, le petit rossignol, sur un sol pur 


Demande a Dieu de faire cesser les persecutions 
dont souffre la secte. 

N 90 (78 de Dobrotvorskii). 11 vers. 
Menie sujet que le precedent. 

N 91 (81 de Dobrotvorskii). 16 vers. 

J'irai sur la montagne escarp6e 

Et regarderai du c.6te" de 1'aurore rouge. 

At 

La secte souffre du voisinage de 1'orthodoxie. 
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N 92 ^S2de Dobrotvorskii). 14 vers. 

L'orgue de Dieu s'estmis jouer. . . 
Resurrection du Christ. 

N 93 (83 de Dobrotvorskii). 8 vers. 
Conseils d'amour. 

N94 (84 de Dobrotvorskii). 21 vers. 

La terre se rejouit, 

Les cieux se rejouissent. , . 

Exhortation & la foi, a la sobriete et a la purete". 

N 95 (1 de la .ft. delEp. de Samara). 5 vers. 

Aie pitie de nous, Seigneur, aie piti6 de nous. 
On demande a Dieu de donner la jpie et 1'amour. 

N 96 (3 de la R. de I'Ep. de Samara). 11 vers. 

B6nis-nous, Seigneur. ... 
On demande a Dieu la nourriture de 1'Esprit. 

N 97 (4 de la J?. de I'Ep. de Samara), 28 vers. 
La tres sainle Lumiere, la mere de Dieu 

Presence de la Mere-de-Dieu parmi les Hommes. 
Puissance de Sabaoth. 

N 98 (5 de la R. de VEp. de Samara). 27 vers. 

Mattresse, Mere-de-Dieu ! 
Donne-nous ta benediction. 

11 faut chanter les louanges de Dieu. 
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N 99 (8 de la /?. de FEp. de Samara). 26 vers. 
Le Saint Dieu vogue sur la riviere 

Les anges accueillent au ciel ceux qui sont ze"les. 

N 100 (10 de la ./?. de VEp. de Samara). 62 vers. 

Petite-Mere, Petite-Mere, 
Petite-Mere che"rie. 

On demande a la Mere-de-Dieu d'intervenir pour la 
nef aupres du Christ, etau Christ d'avoir des prophetes 
inspires par le Saint-Esprit. 

N 101 (2 de Barsov). 52 vers. 

Nous nous souvenons du temps des apdtres 

Les Hommes-de-Dieu donnent leur culte comme 
celui des premieres assemblies chretiennes. 

Comme au temps des ap6tres, 
Maintenanl dans les coeurs fideles, 
Apparait aussi 1'Esprit Saint : 
II remplit de son souffle 
Notre poitrine et notre coeur, 
Quand, avec foi et amour, 
Notre ftme pratique la ferveur. 


Alors lout ce qui esl terrestre disparait, 

Seul brule 1'amour ; 

Le d^sir de vie 6lernelle 

Parle seul alors. 

Voil^i le vrai fruit de la ferveur, 

Mes chers amis 




>../. . 
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N 102 (3 de Barsov). 21 vers. 

Les ap6tres, les apotres, les prophetes ..... 
Meme sens que le precedent. 

N 103 (4 de Barsov). 30 vers. 

Au moment du cre"puscule 
Les justes se sont assembles 
Dans 1'^glise. 

Les prophettes apres la ferveur. LaMere-de-Dieu met 
en garde les iideles centre les tentations du monde. 

N 104 (5 de Barsov). 79 vers. 

II est temps, 
Freres chers, amis, 
D'achever la conversation ..... 

Le prophete donne les principales regies de la morale 
de la secte. 

N 105 (6 de Barsov). 50 vers. 

Assemblons-nous dans notre temple, 
Chantons de divins cantiques ..... 

Louanges du Christ. 


N 106 (7 de Barsov). 70 

B6nis-nous, Seigneur, 
Seigneur, Petit-Pere cheri. 

La nef avec son Christ, ses Prophetes, sa Mere-de- 
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Dieu. Celle-ci conseille la purete, le zele, la pratique 
de la ferveur. 

N 107 (8 de Barsov). 33 vers. 

Tous les petits enfants se sont assembles 

Aupres de leur cher Petit-Pere, 

De leur h6te magnifique, 

Tous ont la foi et I'esp6rance, 

Tous ont des vSlements blancs : 

On dirait une assembled d'oiseaux. 

Us ont revtu des chasubles. 

Tous les saints anges 

Se sont pris d'araour pour eux. 

Tous, avec la purete de 1'enfance, 

Se li^tent joyeusement d'aller a Dieu ; 

Us chantent, d'une voix angelique, 

Les louanges du Fils de Dieu, 

Du sauveur du monde : 

Merci, Petit- Pere, 

De nous avoir donn6 la joie, 

D'avoir vaincu notre faiblesse ; 

Les Anges nous regardent, 

Hatez-vous, elus, 

Elus du Sauveur. 


N 108 (9 de Barsov). 47 vers. 

Tonneau, tonneau, 
Tonneau d'argent. 

Rapide description du culte. 

i\ 109 (11 de Barsov). 132 vers. 
Dans le jardin royal, 
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Dans le jardin vert, 

Va, se promene 

Notre cher H6te magnifique, 

Notre cher maitre, notre Pelit-Pere. 

Le Petit-Pere (Christ) a soin de tous dans la nef. II 
encourage, reconforte el console. 

N 1)0 (13 de Barsov). 63 vers. 

Ghantons tous ensemble 

Des cantiques de cherubins 

Allusions aux persecutions dont souffre la secte. 

N 111 (14 de Barsov). 

Notre chere Esp6rance, noire Petit-Pere ! 

Tu t'incarnes parmi nous ! 

Nous connaissons ici ta charit6 ! 

Tu es venu a nous du septieme Ciel, 

Tu te rejouis avec nous sur la terre, 

Et tu commandes, notre Esperance, 

A I'd me et au corps des homraes, 

Et lu commandes aux cceurs purs, 

Et tu nous gratifies sur cette terre 

De ton royaume infini. 

Quand nous avons connu ces joies, 

Tous les maries nous sommes demaries, 

Tous les non-mari6s ne nous sommes pas maries, 

Et nous somrnes lous devenus saints, 

Nous avons eu recours au Sauveur, 

Et Amen au roi du Ciel, 

A 1'Esprit Tout-Puissant. 

N 1 12 (15 de Barsov). 80 vers. * 
Nous implorons Dieu 
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Les Hommes- de-Dieu sou (Trent pour le Christ, que 
le monde ne connalt pas. Les Strangers a la secte 
aiment leur corps et medisentdes Hommes- de-Dieu 

NO 113 (17 de Barsov). 56 vers. 

Noire Sauveur, noire Lumiere.... 
La Passion de Jesus- Christ. 

N 114 (11 de Barsov). 73 vers. 

Sagesse du Fils de Dieu 

Demande au Christ et a la Mere-de-Dieu d'envoyer 
1'Esprit. Promesse d'etre purs et charitables. 

N 115 (19 de Barsov). 88 vers. 

Ame, ftme, 
Ame bienheureuse, 
Pourquoi t'ennuies-tu 
Sur la terre humide ? 

Le Christ console et rdconforte les hbmmes. 

N 116 (20 de Barsov, 14 des Lectures 1873, III). 

74 vers. 

Ecoutez, amis, 
L'enseignement de Dieu. 

Ce cantique raconte les soutfrances du Christ Ivan 
Souslov. 

N 117 (21 de Barsov). 37 vers. 

Seigneur, notre Sauveur, 
Seigneur, Petit -Pere ch6ri. 

Souvenirs de la Passion de Jesus, 


ifia.fi! --.- 
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N 118 (22 de Barsov). 36 vers. 

Ayez patience, mes orphelins persecutes 

Meme sujet que le precedent. 

N 119 (23 de Barsov). 78 vers. 

B6nis-nous, Maitre, 
Dieu Sabaoth du Paradis. 

Louanges du Christ. 

N 120 (24 de Barsov). 114 vers. 

La Passion de Je"sus-Christ. Exhortation au zele. 

N 121 (26 de Barsov). 41 vers. 

Accueille ma priere, mon vrai Christ !.... 
Eloigne la tristesse de mon cceur, 
11 m'est triste de vivre dans un corps p^cheur, 
Sans toi, mon Roi, je suis sans force 

On demande au Christ d'eloigner les tentations. Pro- 
messe d'etre fer vents et purs. 

NO 122 (27 de Barsov). 42 vers. 

Le soleil rouge se leve sur la terre humide, 
Et, chassant les lenebres et cr6ant le jour, 
II illumine et anime tout de ses rayons, 
Jl pen6tre, il 6claire tout ce qui vit, 

11 cr^e la chaleur 

Ainsi fait pour nous le Christ, notre R6dempleur, 
II re"vele & ses fideles en qui il veut apparaitre... 
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II s n ach6ve dans les corps qu'il a choisis 
Et recommence encore dans d'autres, 

Et c'est toujours le m6me, le Christ, le Sauveur 

Dans lescoeurs quil'aiment, il se levecommele soleil, 

II se leve, mais ne se couche pas 

Tu apparais, Christ, ou tu veux et en qui tu veux. 

N 123 (28 de Barsov). 73 vers. 

Dans le jardin, dans le jardin, 
Je viens me promener avec vous. 

Le Christ recommande aux Hommes-de-Dieu de ne 
pas s'eloigner de la secte. 

N 124 (29 de Barsov). 48 vers. 
On chanle un canlique 
Qui vienl de Dieu, 
Du Fils-de-Dieu, 
Du bienheureux Esprit 

Jour de fete. Les Hommes-de-Dieu pratiquent la 
ferveur. 

N 125 (30 de Barsov). 43 vers. 
Ce n'est pas le tonnerre qui gronde avant 1'orage.... 

Priere au Christ. Quelques conseils moraux : zele et 
amour. 

N 126 (31 de Barsov). 46 vers. 

La nef vogue 

Sur les vagues de la mer ; 

Au-dessus d'elle 

Sont des nuages menagants, 
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Les Hommes-de-Dieu demandentla force necessaire 
pour resister aux tristesses de la vie, aux injures et 
aux persecutions. 

N 127 (32 Barsov). 42 vers. 

Le Christ est n6 dans une creche. 
Naissance de Je"sus-Christ; adoration des bergers. 

N 128 (34 de Barsov). 80 vers. 

Sachons avec nos cceurs 
Frapper a la porte des cieux. 

On demande au Christ son enseignement. II ordonne 
d'aimer, de ne pas abandonner la secte, malgr les 
persecutions qu'elle endure. Be"compense eternelle. 

N 129 (35 de Barsov). 58 vers. 

II est afflig6, il est afflig6, mon coeur, 
D'une grande affliction. 
Elle souffre, elle souffre,'ma t6te, 
De trisles pens^es. . . . . 

Prieres de Tame pecheresse qui veut etre sauvee. 
Une fois dans lasecte, elle oublie ses peines et s'etonne 
de la legerete de son coeur . 

N 130 (36 de Barsov). 38 vers. 

Maitre, Cr6ateur, Pelit-Pere, 
Ne nous laisse pas sans force ici. 

Le Christ aime les Hommes-de-Dieu, les aide et les 
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console ; 1'Esprit les eclaire ; la Mere-de-Dieules re'con- 
forte. 


N 131 (37 de Barsov). 34 vers. 

C'elait cheznous, dans la sainle catlie'drale . 
Confiance dans 1'aide divine. 


N 132 (38 de Barsov). 54 vers. 

Oil t'es-tu cached, brebis 
Que j'aime ? 

L'ame e"garee se repent et redemande la vraie route. 

N 133 (39 de Barsov). 35 vers. 
Souffrances de Jesus Christ. 

N 134(41 de Barsov). 104 vers. 

Sur les orgues spirituelles, 
Chantons notre joie. 

Dieu le Pere a envoye son Fils pour sauver les 
hommes. A la mort Fame vole droit au ciel. Louanges 
du Christ. Le monde donne le spectacle de la guerre et 
de la haine. 

N 135 (42 de Barsov). 38 vers. 

Et le Pere et le Fils 
Et le Saint-Esprit 

Invitation a la celebration du culte avec la ferveur et 
les prophe'ties. 
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N 136 (43 de Barsov). 

Moi, le Fils de Dieu, vais 
Au bord du Don paisible ; 
J'entrerai dans ma chere nef , 
Je travaillerai, 
Je r^pandrai ma sueur, 
Je jouerai de la trompelte, 
Je consolerai mes fideles, 
Mes fiddles, mes 61us, 
Tous mes freres et toutes messoeurs, 
Tous ceux qui m'aiment, 
Tous ceux que Dieu a choisis. 
Moi, le Fils de-Dieu, vais 
Dans le pelit jardin vert, 
Je retourne dans le jardin, 
Je secoue les arbres. 
Un arbre dans le jardin 
Elait aimable, 
Et maintenant cet arbre 
Est tout d'un coup devenu triste 
Moi, le Fils de Dieu, demande 
A 1'arbre triste : 
Pourquoi es-tu triste? 
. De quoi es-lu yfflige? 
L'arbre r6pond 
Au Fils de Dieu : 
Maltre, Espdsrance, 
Petit Pere cheri, 



Pourquoi je suis triste, 
De quoi je suis afflige' ? 
J'ai brise rnon falle 
Aux nuages d'orage, 
Dans la saison froide. 
Dansle petit jardin 
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Se dressait une maison blanche ; 
Etdans cette maison blanche 
Etait assise une jeune fille; 
Elle pleurait et se lamentait, 
En attendant l'H6le, 
L'H6le cher, le Petit-Pere cheri. 
Garde-nous, Petit-Pere, 
Des nuages d'orage, 
Des froids de Miiver. 

N 137 (44 de Barsov). 51 vers). 

Amis, amis, 
Serviteurs de Dieu. 

Dans les corps souilles, 1'Esprit ne descend pas. La 
Petite-Mere aide a e"viter le peche. 

N 138 (45 de Barsov, 8 de \lnterloc. orth.) 67 vers. 

Sur la mer, sur Ja mer, 
Sur la mer bleue, 
Sur la mer de la vie, 
Vogue, vogue 
Une petite nef. 

Le Christ dirige la nef, qui est ainsi assuree de ne 
pas sombrer. Conseils de zele et de puret6. 

N 139(46 de Barsov).. 3 7 vers. 

Grand douloureux, 
Petit-Pere ch6ri ! 

Necessite de vaincre les de"sirs du corps et difQculte 
de cette lutte. 


4f< 
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N 140 (48 de Barsov). 52 vers. 

Une jeune fille pleure 
Dans la haute maison..... 

Le pilote rassemble les membres de la nef, leur 
prodigue les conseils et les encouragements et leur 
promet le salut. 

N 141 (49 de Barsov). 46 vers. 

G'e"tait chez nous au bord du Don paisible, 
Dans la maison de l'H6te magnifique.... 

Assembled des Hommes-de-Dieu. Approche du 
jugement dernier. 

N 142 (51 de Barsov). 78 vers. 

Bdnis-nous, Seigneur 

Dieu Sabaoth du Paradis. 

II faut supporter avec resignation les souftrances 
qu'entralne dans la vie le fait d'appartenir a la secte. 

N 143 (52 de Barsov). 66 vers. 

B6nis-nous, Seigneur, 
Dieu Sabaoth du Paradis 

Le Christ a montr aux hommes la route qu'il faut 
suivre. Sa presence parmi eux a re"conforte les Hommes- 
de-Dieu . 

N 144 (53 de Barsov). 33 vers. 

Vous, mes elus 

La purete" et la chastete sont des vertus n^cessaires 
a 1'acces dans le Paradis. 
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N145 (54 de Barsov). 61 vers. 

Petil-pere, petit-pere, 

Roi du Giel, petit-pere! 

Necessity de lutter centre le corps. 

N 146 (55 de Barsov). 49 vers. 

Amis ne de'sirez pas 

Ici de richesses pe>issables 

Persecution de la secte. Presence, dans la nef, du 
Christ et de la Mere-de-Dieu. 

N 147 (56 de Barsov). 32 vers. 

Joue, orgue divin 

On demande a 1'Esprit de se faire entendre. Pre"cau- 
tions centre les Strangers a la secte. 

N 148 (57 de Barsov). 30 vers. 

B6nis-nous, Hauteur, 
Aie piti6 de nous. 

Les tentations de la chair. Approche du jugement 
dernier. 

N 149 (58 de Barsov). 28 vers. 

Je vais chez mon Pelit-pere 

Difficulte' de vivre loin de Dieu. II -faut etre zdle et 
esperer. 

N 150 (60 de Barsov). 26 vers. 

Soyez les bienvenus, holes chers, 
Vous tous, fr6res et soeurs 
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On invite & pratiquer la ferveur pendant trois nuits 
conse"cutives. Pour etre admis dans la nei, il faut 
accepter 1'enseignement de la secte. 

N 151 (62 de Barsov). 98 vers. 

Amis, amis 

Opposition de 1'ame et du corps. 

N 152 (63 de Barsov). 23 vers. 

Noire Petite-Mere che>ie 

Conseils de zele, de cbastete". Promesse du salut. 

N 153 (65 de Barsov). 23 vers. 

Amis, amis, amis chers 

Presence de 1'Esprit. Les Prophetes sont inspires par 
lui. 

N 154 (67 de Barsov). 40 vers. 

Le soir, le soir, bon jeune homme, 
J'ai rendu visile a mon Pelit-Pere 

Le Christ donne au Prophete charge de veiller sur 
la nef, d'encourager les deTaillants, de reconforter les 
faibles. 

N 1 55 (68 de Barsov). 68 vers. 

Dans le petit jardin vert, 
Dans la haute maison 

Une jeune fille demande au PetH-Pere le cheval qui 
la conduira par dela les mers jusqu'au Paradis . 
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Pourquoi veux-tu ce cheval? Demande du pur argent, 
de Tor rouge, des perles . Qu'ai-je besoin d'argent, 
d'or et de perles? Le pur argent, c'est ta'puret; le 
bel or rouge, c'est ta beaute ; les perles sont enfin les 
larmes qui coulent de tes yeux ..... 

N 156 (69 de Barsov). 33 vers. 

L'aurore malinale s'est levee 

Et un saint message nous est venu ....... 

L'amour et la pie'te' menent au ciel, ou il n'y a place 
que pour la joie. 

N 157 (70 de Barsov). 48 vers. 

Les cieux se r6jouissent 
La terre se rejouit ..... 

Louanges de 1'ame pure qui a vaincu le serpent 
inte"rieur . Eloge de la continence et des jetines. 

N 158 (72 de Barsov). 44 vers. 


Toi, ^me, arne, 

Ame bienheureuse ..... 

Opposition de 1'ame et du corps. 

N e 159 (73 de Barsov). 40 vers. 

Le soleil rouge se promene, 
Et rechauffe nos ames ..... 

Joie que cre"e la presence du Christ dans la nef. 
Chastete, ^loignement du monde, amour, bonte'. 
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N 160 (74 de Barsov). 33 vers. 
P6re, notre Espoir ..... 

La foi assure le salut. Les ames pecheresses sont 
privees des joies eternelles. 

N161 (75 deBarsov). 46 vers. 

Cr6ateur du ciel et de la terre ! 

On demande an Christ de ne pas quitter la nef. La 
ferveur. Les cantiques. 

N 162 (76 de Barsov). 75 vers. 

Spirituels, charitables, 
Fideles 61us! 

Les Hommes-de-Dieu sont assembles et chantent. 
L'Esprit est 1'auxiliaire de chaque heure. 11 inspire les 
prophetes. 

N 163 (77 de Barsov): 64 vers. 

Notre doux sauveur 

Cantique d'inspiration evangelique. 

N 164. (81 de Barsov). 92 vers. 

En son temps Jesus 

Fit beaucoup de miracles. 

Comme le precedent cantique. 

N 165 (82 de Barsov). 48 vers. 

De loin vient a nous 
Notre bon pasteur 

Conseils d'humilite, de chastete, de compassion. 

16 
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N 166 (83 de Barsov). 42 vers. 

La chere Irompette h la voix vivanle 
Sonne du haul du ciel 

Approche du jugement dernier. Recompense aux 
Justes. 

N J67 (83 de Barsov). 92 vers. 

II est bien Iriste 

De vivre dans le monde ; 

Partout la m^chancet^ 

Les Hommes-de-Dieu sont perse"cute"s et rattle's. Us 
trouvent dans la nef, et, apres le jugement dernier, 
trouveront an ciel des dedommagements. 

N 168 (86 de Barsov). 40 vers. 
Le Christ est ressuscite. 

Presence du Christ et action de 1'Esprit. 

N 169 (87 de Barsov). 42 vers. 
Mattre e"ternel 

On demande a Dieu aide,, conseil et force. Amour, 
charite* et indulgence. 

N 170 (88 de Barsov). 53 vers. 

Petit-Pere, Petit- Pere, 
Notre cher Petit-Pere ! 

II faut prier Dieu, avec 1'assurance qu'il exaucera 
les prieres. Aide mutuelle. 
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N 171 (91 deBarsov). 50 vers. 

Defends, glorieuse Petite-Mere, 
Tes pauvres enfants. 

La Mere-de-Dieu enseigne a imiter le Christ. 

N 172 (92 de Barsov). 36 vers. 

II s'est montre sur la route divine 

Bonheur d'etre avec Dieu. 

N 173 (93 de Barsov). 48 vers. 

Le Seigneur consolera 

Ceux qu'on afflige sur la terre 

Trois net's. Sur celle que dirige le Christ vient une 
ame malheureuse. 

N 174 (94 deBarsov). 35 vers. 
Le Christ est ressuscite 

Les Hommes-de-Dieu se sont assembles. 11s ont 
revetu des robes blanches et se sont rejouis dans la 
compagnie du Christ. L'Esprit s'est manifeste. 

N 175 (95 de Barsov). 86 vers. 
Amis fideles, elus 

Autour du Christ se rassemblent les Hommes-de- 
Dieu pour la conversation . 11 faut etre pur. 

N 176 (96 de Barsov). 48 vers. 

Reine du ciel et de la terre, Mere-de-Dieu !..... 
Saint Jean-Baptiste et Herode. 
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N 177 (99 de Barsov). 54 vers. 

Sur la route, sur le chemin 

Allaient ensemble le frere et la sceur. 

Opposition de Tame et du corps. 

N 178(102 de Barsov). 41 vers. 
Heureuse, bienheureuse 

Le chef de la nef aime a prophe'tiser et a consoler. 
II organise le groupe, il invite a pratiquer la ferveur. 

N 179 (103 de Barsov). 30 vers. 

Sur le Jourdain le Seigneur 

Conversation de Jesus et de Jean-Baptisle. 

N 180 (Lectures... 1872, IT, p. 185). 32 vers. 
Les derniers temps sont proches 

Approche du Jugement dernier. Separation des bons 
et des mediants. 

\ 

N 181 (Lectures... 1872, II, p. 186). 34 vers. 

La trompette a sonne* au seplieme ciel 

Comme le precedent. 

N 182 (1 de Ylnterl. orth.). J 6 vers. 

Aliens prier dans la maison de Dieu 

La nef assemblee pratique la ferveur : 

Les Justes prient, la sueur coule, 
Us luiseut comme des Eclairs. 
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N 183 ;2 de YJnterloc.). 29 vers. 

II est bien temps, bienheureux 

Le Christ et la Vierge s'interessent au zele des secta- 
teurs, a la conservation et a la defense de la nef. 

N184 (3 de Ylnterloc.). 

Nous sommes rassembl^s, amis, 

Dans noire temple. 

Nous chantons un cantique, 

Un canlique triste. 

Auquel d'entre nous 

Auquel d'enlre nous, amis, 

D'aller en avant, 

D'etre Torganisateur ? 

Dans le vert jardin 

D'etre le jardinier? 

Dans le bataillon royal 

D'etre le commandant? 

Dans la grande nef 

D'etre le pilole, 

De cliriger la nef, 

De renforcer les pieux, 

De consolider les ponts 

Afin que la nef ne soil pas secoue"e 

Et ne s'61oigne pas de sa route. 

Esprit, 6 mon Esprit, 

Bon, cher Esprit ! 

O Esprit, 6 mon Esprit, 

Bon, cher Esprit ! 

N 185 (4 de Ylnterloc.). 60 vers. 
Source spiriluelle 
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Louanges du Christ et de 1'Esprit. La Mere-de-Dieu 
dirige la ferveur. 

N 186 (5 de Vlnterloc.}. 24 vers. 
Glorieux archange Michel ..... 

On demande a 1'archange de prendre part a la cele"- 
bration du culte. 


N 187 (7 &Q Vlnterloc.}. M vers. 

Le soleil rouge s'est couch6 ..... 

La ferveur a lieu pendant la nuit. La Mere-de-Dieu 
engage les membres de la nef a etre purs etbons. 

N 188 (9 de Vlnterloc.}. 33 vers. 

Dieu le createur, ayant vu 
Que le monde se perd, 
Envoy a Tar change Michel 
A Nazareth. 

L'Annonciation de la Vierge et la naissance de Je"sus. 

N 189 (10 de Vlnterloc.}. 24 vers. 

Tant que vivra 1'oiseau ..... 
Souffrances de Jesus. 

N 190 (11 de Vlnterloc.}. 28 vers. 

Qui.me donnera aujourd'hui des ailes ? ..... 


Les ennemis de la secte persecutent les Hommes-de- 
Dieii. Jls demandent a Dieu cle leur venir en aide. 
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N 191 (12 de YInterloc.). 16 vers. 
J6sus, la joie de raon coeur 

Louanges de Je"sus. 

N 192 (13 de Vlnterloc.). 20 vers. 

Ou t'es-tu cached, brebis ? 

Le Christ deinande qu'on le suive sans crainte et 
promet de mener au salut. 

N 193 (14 de Vlnterloc.}. 38 vers. 

He" las, je mene, en pie u rant, 
Ma vie sur la lerre. 

Brie"vete de la vie. Neant des joies de la terre. 

N 194 (15 de Vlnterloc.}. 28 vers. 

Reveille de son sommeil la fiancee : 
A rainuit son fianc6 viendra. 

II faut etre zele, lutter centre le sommeil, contre*tes 
desirs du corps. 

N 195 (16 de Vlnterloc.}. 42 vers. 

Aujourd'hui notre Dieu, sur le mont Thabor, 
Cause avec les Prophetes. 

La Transfiguration. 

N 196 (17 fol'Interloc.). 46 vers. 

Rejouissez-vous, anges puissants, 
La M6re divine vient a vous. 

L'Assomption de la Vierge. 
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N 08 197 et 198 (18 et 19 de VInlerloc.). 18 et 38 vers. 
Louanges de 1'archange Michel. 

N os 199 et 200 (20 et 21 de VInterloc.). 19 et 34 vers. 
Louanges des saints Nicolas et Georges. 

N 201 (. des Miss., mai 1899, p. 547). 10 vers. 

Pleure, mon ame 

La vie s r 6coule vite 

Promesse de joies eternelles a Fame pure. 

N 202 (ft. des Miss., id., pp. 547-548). 12 vers, 

Le Seigneur parle 

Conseils de purete et de zele. 

N 203 (/?. des Miss., id., p. 549). 23 vers. 

Sur les montagnes de Sion, 

Elait le jardin de Dieu, 

El clans le jardin une vigne spirituelle. 

Le Christ a soin du zele et de la securite de la nef. 

N 204 (^?. des Miss., id., pp. 549-550). 20 vers. 

Chantons : Christ est ressuscite. 
'Nous sommes tous r6unis ici. 

On persecute les Hommes-de-Dieu, on les envoie en 
Siberie. 11s acceptent tout avec resignation, car le Christ 
lui-meme dirige la nef. 
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N 205 (E. des Miss., id., p. 550). 15 vers. 

Heureux les humbles 

Us sont n6s dans un saint moment, 
Us sonl agr^ablcs a Dieu 


Et vous, popes, moines, archipr^tres, 

Rois, patriarches et princes, 

Essuyez vos yeux 

Etes-vous aveugles, 

Que vous ne voyez pas la Lumiere divine ? 


N 206 (ft. desMiss., id., pp. 550-551). 36 vers. 
Aliens dans la maison de Dieu 

Comme David devant 1'arche, les Hommes-de-Dieu 
prient jusqu'a la sueur . A la ferveur viennent seu- 
lement les humbles, les saints, les simples, les pauvres 
paysans . 

N 207 (B. des Miss., aout 1900, pp. 72-73). 12 vers. 
Un jour et mSme deux de jeune 

11 est bon que les jeunes durent sept jours. 

N 208 (inedit). 22 vers. 

Au milieu de la mer Noire, bruit le jardin d'lsrael. 
Je vous conjure, amis, de garder ce secret ! 

La secte est un lieu saint ou le peche, la haine, sont 
inconnus. Importance de la chastete pour le salut. 
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N209(inedit). 34 vers. 

Ecoutez, amis, ce que chantent les bouches d'or, 
A 1'approche du jugement dernier. 

Le jugement dernier est proche. Les membres de la 
secte n'ont Hen a redouter. 

N210(inedit) ; 28 vers. 
Travaille, ne sois pas paresseux, prie le septieme ciel 

Importance de 1'amour, a la meilleure de toutes les 
vertus. 

N211 (inedit). 

Je suis assis solitaire 

Et regarde le ciel. 

Et ce qiie je cherche au ciel 

Je ne vous le dirai pas ! 

II faut atlendre encore longlemps, 

Sur la route est beaucoup de mal. 

Mais Jesus-Christ est avec raoi, 

Et cela me suffit : 

Ni le feu, ni 1'eau 

Ni la ruse, 

Jamais, jamais 

Ne me perdront. 

Mon ame, comme une 6toile 

Est haute et pure. 

La main de Dieu est avec moi ; 

Pendant le jour, pendant la nuit dans 1'ombre, 

Dans le chagrin et le malheur 

Elle m'aide en toutes choses ! 
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N 212 (inedit). 27 vers. 

Es-tu, mon me, affligee 
Et maltraite"e par le sort ?... 

Louanges du Christ qui montre la route du salut. 

N 213(ine"dit). 15 vers. 

Mon heureuse destinee, 

Tu m'es envoy6e par Dieu 

On demande a Dieu le Pere d'envoyer le Christ sur 
la terre. 

N214 (inedit). 10 vers. 

II a fait une bonne affaire, celui qui connaltlecreateur !... 

Les membres de la secte sont assures du salut. 

N 215 (inedit). 

Un grand chagrin, un grand malheur ! 
Une jeune fille a cess6 de faire de bonnes osuvres, 
Une jeune fille s'est e"loignee du clair paradis, 
Une jeune fille est alI6e dans les fore"ts sombres. 

Sa mere 1'a suivie en pleurant, 

En A r ersant des larmes semblables a une riviere rapide ; 

Elle veut 1'empe'cher d'aller dans les for6ts sombres : 

i Ne va pas, ne va pas, ma fille, dans les for<Hs sombres, 

Tu n'as pas, ma fille, de glaive tranchant, 

Les beles fe>oces, ma fille, te devoreront! 

La jeune fille repond de toute sa voix : 
Et que dois-je faire, 'Mere cherie ? 
DemanJe-le, ma fille, a ton fiance, 
A Ion fianc6, a Ion Christ : 
11 te ramenera des forels sombres ! 
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L'Archange Michel vole en rond, 

II rassemble ses enfants fideles : 

Venez, raes enfants, venez vous promener dans le cercle : 

Jevous chanterai des canliques, mes enfants. 

II est temps, mes enfants, que vous oubliiez la haine, 

Que vous brisiez les pieges de vos ennemi, 

Que vous enchatniez vos corps mechants. 

N 216 (inedit). 18 vers. 

L'oiseau s'ennuie a vivre en cage ; 
On plaint sa chere Iibert6. 

Sous cette allegorie, ce cantiqae exprime sans doute 
les regrets d'avoir peche. 

N 217 (inedit). 28 vers. 

De sous la montagne abrupte, 
Goulait une riviere rapide 

La Mere-de-Dieu implore le Crdateur, qui promet 
son aide a la nef de'sempare'e. 

N218 (inedit). 108 vers. 

Les nefs voguaient port^es par les flots, 

Et les 61us, les Hommes-de-Dieu, priaient lous. 

On trouve exprime dans ce cantique le regret des 
temps passes , quand les nefs etaient plus zel^es. 
Maintenant, 

Les matelots sont devenus peureux, 
11s desirent les gloires dela terre 

Le Jugement dernier est proche. 11 n'y a pas de temps 
a perdre. 
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Les orgueilleux, les m6chants, Dieu les punira 

Et leur refusera le Royaume. 

Ceux qui aiment honneurs et gloire, 

Aucune couronne ne ceindra leurs fronts. 

Voici le Seigneur en personne, 

Qui entre dans votre jardin. 

II cherche sur quels arbres 

Les fleurs divines ne sont pas fences : 

Sur les arbres raodestes et humbles, 

Ses fruifs ont muri.... 

N 219 (ine"dit). 22 vers. 

J'ai entendu sur la montagne de Sion..,. 
Eloge de la puret6 et de la since'rite". 

N 220 (ine"dit). 33 vers. 

Seigneur, notre lumiere !... 

Le Ciel avec le Christ, Dieu-Sabaoth, les Anges, 
Archanges, la Mere-de-Dieu. Exhortation a la chastet6. 
Necessite de vaincre les de"sirs du corps. 

N 221 (inedit). 16 vers. 

Soldals de Dieu, levez vos 6tendards ! 


L'arme du sectateur est la parole de Dieu. Impor- 
tance de la charite". 

N 222 (inedit). 49 vers. 

C'6tait cheznous au bord du Don paisible, dans la maison de 

[David 
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Description de la ferveur. (Noiis avons cite" un long 
passage de ce cantique en de"crivant le culte de la secte.) 

N 223 (ine'dit). 53 vers. 

Notre eioile d'or, notre claire lumiere, 
Notre cher amour ! 

Isolementdessectateurs. Louanges du Christ. Impor- 
tance de 1'amour. 

N 224 (inedit). 32 vers. 

II est pesant de vivre dans le monde a cause de sa 

[vanite". 

Que dois-je faire ? Aie piti6 de moi ! 
Dans ma misere, adoucis ma route, 
Donne a mon a" me ne fut-ce qu'une heure de repos. 
Nuit et jour, mes yeux versent des larmes, 
Je me couche pour dormir et ne trouve pas le sommeil, 
Juge e"ternel, ne m'oublie pas. 

Demande d'aide, de re'confort, de verite". Opposition 
du monde et de la secte. Conseils d'humilite. 

N 225 (inedit). 

Mon rossignol, mon oiseau du paradis, 
Chanle, chante dans mon jardin. 
Dans mon jardin, dans mon vert jardin 

Ne laisse pas d'angoisse. 

Oh ! comme tout est triste en mon coeur ! 
Quand je me se"parai d'avec mon maltre, 
Ce fut comme si la terre, notre mere humide, s'entr'ou- 
: [vrait. 


.* 
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Le brillant soleil s'est voile", 

La June claire s'est assombrie, 

Les eloiles sans nombre sont tombe'es 

Et se sont perdues dans la lerre humide. 

Pour calmer ma peine, j'irai sur un sol pur, 
J'irai, j'irai dans le jardin vert, 
Je me promenerai dans le jardin vert, 
J'y reverrai mon maltre. 

Je pleurerai, je sangloterai 

De bonheur et de joie. 

Je mettrai mes mains sur mon coeur 

Et prierai au septieme ciel 

Mon matlre bien-aim^ : 

Matlre bien-aime, 

Prends-moi dans la promenade, 

Je suis reside toute seule ici 

Comme un oiseau du paradis egar6. 


Vu: Vu et permis rt'imprimer : 
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